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dItalie; jugerent fort bjienquand-&-quand 
que ce voilinageles mettoir en grand dan- 
ger,ftilsacheuoyent qe ſubiuguer route laSi- 
cile. Tellement qu'uls mirent ſi bon ordre a 
leurs affaires , quils amenerent les Cartha- 
ginois a UG FTIEIOE » qu'ils n'y tenoyent 
lus que la, ville, dErix:.. laquelle Amilcar 

| Barcin,, pexe d'Annibal,defendit forr vailla- 
ment pour quelque temps,&;,y fit merucilles + : 

— @Carmes. Tontesfois les Carthaginois yo 

| gyansqu'iils ne ſe pourpoyent defendre ny res 

LFſter & la. force; .des Romains, enuoyerent ' 

commanderiAmilcar de Yendre la ville in 
continent,& faire aucc cux]aplus honnora- _ . 
ble & auantageuſe paix qu'il pourroit au £27. 
proufirde Carthage. Amilcar cffectuant le —w ; 
commandement de la Seigneurie, mit la yil- #47 *4 
leentre les mains du Canſul Lucarius,& en 9%%** 
peu deiours pourſuyuant le caurs de ſes af. rk 
faires , repaſſa en Afrique,on il cur pluſicurs CFO 
ennde vidoires contre quelque ſediticux, 

mir Eſtat en. repos & rtranquullite. : Cela - 

fair il fit le yoyage d'Eſpagne,menant ſon fils _, 

_ Annibal.., . qui,n/auoit encore.que $8. ou g. © #437 

1) anStourtau olus.& aycc luy fa mere quieſtozt - 
19 Eſpagnolle, & trois autres ſiens fils puiſnez, 
Aiditbal., Magon., 6 Hannon:deſquels leur 
pere Amilcar fouloit dire, qu'il nourriſſoit 
natre lionceaux-farouſches & reſolus z la 
yn $46 A de la Republ, Romaine. Amilcarx 
_ .danceſtant cn Eſpagne , par ſaprudence 8 
bY ">" 0 W- liber 


> a SS ao 5+ 1-09: © Oe TOw. on WT WOW TORT 


pr 4 3 R<ERS 
Cd- rap, HE 24. 1-4 


ARLAL 


. N . T4 
F= 0. > aw 


: . 


-”- 


tiberabitc za T6 A. $5 
1 te ceurs des nols ct 
tclle pe ueilcognutq fx hy mo- 
en il ſepo -recourre furles Romains, 
L ifurer. deux la Sicile & la Sardaigne, 
u'ils curent 'aufsi depuis enleur puiſfance, 


Cee _ fin an yon & le deſtqwire pep 


LS os 


ee 27 ient 'Y A ar: fon Dontilh wet. ane _ 


_ Gouuerneur d*Efpagne, printla ville de Sa- 

Lan 217  gonre,qu'on appelle Monvedre,apresVanoir 

alvicgee huic mais.Celte villeprin prinſe I com- 
menca ace difpoſer au voyage &'Iralie,6-par 

| - pluſjears OETUTUT'EE om ez paſa les AL 

L'an 216. pes,&en wag = bo na tant'de fipnalees victoi | 


Bs contre les Romains, & les efpounenta ge 
Amnibal telle facon quiils penſoyent eſtre perdus. 
paſa en | cltoyent Ml verite, Fils ne ſe fuſſent adniſcz 


lealie. d'enuoyet Scipion'en EE fitla guet» | 
Scipis en re fiforte & f1 cruelle \, _ nit les 
Carthage Carthaginois de' rap Her Ar "Iralie: 
' te rs nec cout: 6E at fut en 0 de ies 
: redair Yheant,ainfi que chacun'{aif. Erpar | 
ce moyen les Kotha farent ales, deli- 
nrez & paiſibles, '&les Car rdus 
& deffairs de fond'en c6ble: & tire ar qui 
auoiteſte-ſicelebre ,ruine$& requit en la puiſ- 
fancede leurs ennemis, 
Xerxes Roy de Perſe, ſe voyant en vn mi- 
ferable eſtar, conſiderant en quellefagonil | 
»- pourroig deliurer & remettre 4 a les 
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us. h bills de ſes ſerujtuers pour. execurer 
ſon deficing , S& les engoya.cnl Europe auec 


| s In re Tes Oratenrs des vil- 
les & EE Ne 


Grece, & ayantcor- 
romp FEES ty & de Thebes, les fit plyrarch 


| foullencr »& leur firfairela guerre} cCux de enlgivie 


arte.. Par cemoyenla Grece miſc en Ku: d' Ag, 
bh & dinifionenyoyaquerir Agefilaus, q 
Of Sbtrettpies de tie 
pou r Aux reuolres de Z 
Et _ ce Tubuepl 4 monnoye de Perſe a- 
uoit vn Archer engraue d'vn'coſte,le meſme 
Agclilaus diſoir +1 dix mille Archers Fauo- 
foBe iette hors d'Afie,& anoient elte cauſe de 
perdre, yn, 2 « Grnde Empire, Pat 
ceſte, finef{e Xerxes {ec tira de. la PEEL & de 
Tentremirs ou [Jule {toit,, iettant ſon.ennemy 
hor 6 daphez ſoy, & remit je ſon Eſtar._. 

r ſes exemples (Roy Tres-chrer Achaing 
nies n) plaſeurs autres ſemblables,  Acha- 39 d Ef 
jus EſcocefilsdeEtfinis , tres 5 bon « Ge foce. 
 OIOns Prince, ſe yoyant mal rtrajtte. par 
les. Saxons & Anglois,, qui poſſedoyent la 
meREn re partie de de Ia grande Bretaingne, 
quiq e annees apres furappellee d'yn 
eul Ga a. accorda 1 an 791. 
vne ea þ &. irreuocable paix aucc ,, .. _ 
Charlemagne.LesRoys quiluy ſuccederent, : _ 4 
yas predeceſſcurs, TORTS que celte paix 2 NpENL 
als ny cant paplrante & ancellarey yours, co & Ef 
pes quizux Roys'd*Eſcoce, I'onr conrinuee _ © 

rd'huy .Etparle mayen d'icel- 

C,ONt Auuencesfols contraint les Anglois 
lors qu'ilseſtoyent ennemis, de ce retirer de 
la France; & bien fouuent auſi leur one 
B 114 taills 
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TrxartcTtE. 
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raille tant de beſbighe en leur pay: | 
auoienta faire aſe defendre , & leuront ofte 
route enuie & moyens de paſſer en-terres. 
eſtrangeres.Er y a eu Roy en France quia 
- 4... donne 21 Eſcoce pour cet effect plus de;50o. 
- 6-7 mille eſcus ; qui cſtoir autant en ceteinps 12, 
wat clgard ala difference des temps , comme 
708 2uiourd huy deux millions. Ie paſſeray ſous 


> 


ſilence pluſicurs autres hiſtoires'qui font 2 | 


noſtre propos parce que je ſcay bienque cel- 


les-la ſent pour montrer combien vous : 


importe, S1K&Ex, de vous delturer de ce far- 
deau,& enuoyer vne bone armee enEſpagne: 
— Qdaurantquedece yoyage faict bie a propos, 
depend voſtre faunere;, & la ruine de voſtre 
\ dere? $i vous faifiez la guerre & voltre en 
nemy dans I'Eſpagne, 11 feroirt contrainrt de 
rappeller toures ſes forces,non ſeulement de 
la France & du pays bas ; mais ericore toutes 
celles qu'il a eniLo 
Sardaigne & autres pays. Nous Fezperimen- 
taſmes n'agueres. Carſi-toſt quele Caſtillan 


Moyen vid les Anglois en Caliz,il appella inconrti- | 


pour rui- nent toutes les Galeres de Naples, Sicile & 
ner Þen- Genez. Il enuoya meſime'prier le grande 
zemy, Maiſtre de Malthe de lay enuoyerles galeres 
Dk dela Religion. Ce qui'cuſt elte fait, files 
. GentilshommesFrancois ne fy fuſſent oj 
Oppeſti- (ez, 11 firpaſſeren haſteen Eſpagne'les for- 
on aebos ces quit auoiten Bretagne , & fans done il | 


Franoe euſt fait rappeller toutes celles A Es au- | 


_ tres pays,ſiJesAnglois'y cuſſent eſte plits long | 
temps, Vous voyes Meſſeigneurs, comme pal” 


| yS% qu'ils | 


mbardie, Naples , Sicile, | 


| 


 fansenEſpagne, vous pourrez ofter de deſ- 


ſus vos teſtes 1'c{pee du Caſtillan', & deli- ' 
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vtet vos pays deſon ſuperbe ioug. Vous me 
'direz que Fennemy a degtatides forces ,* 6: 
2prand nombre de .vieux & bien experimen- 
'rez Soldats;, par: le moyen —_— Encore 
-quils Toyent loing, eftans rappellezen Etpa- 


*gne ;il vous endommageta' grandement';' EC 


par conſequent voſtre voyage vous ſcrainu- 


| tile,voire mefme dangereux-, 8 qu'il-vous 


Faudra retire® non ſculement en honte- Sc 
confuſion , mais x try eſtenigrand' peine 
&grand danger. Mais acecyie reſponds::-. 


8, 
- Premierement, que ſivousfaitesles.cho- 32” & 


ſes auec prudence vous'en'tirerez yu proufit Pile con 


 Secondement,qu'en Eſpagne il yja-des pla- 


es ſur le bord de la mer, que pourrexz facile» Places fi 


T., 


ment prendre 8& commander”, la ſirgation ze de ns 
deſquellesieſtfi forte de nature, que les for- rare, 
tifians demain d'homme;, vous les garderes -- i 


our'peu de-choſe, & plus-aifement .quene\” - 


it Fennemy:Blauet enBreragne,&vougſer+ 
uiront de retrairre. ; $24 91115 211 'qShcan; 
. * Tiercementyen Efpagneilyapluſicursna- 
tions quithaifſent le Ta a 


e tillan,pour avoireſte 
oe fg a ou parluy- "2a moins 
par ſespredeceiſcurs ; 'lefquelles ce voya 
Elites > boneſcient , pour-le: and idnls 
uelles ontde Paffranchir: ont les: at 
"mes contre Þennemy:. - 0016 27 tg 28 
-- Quarrieſmement,les ſoldats qui font hors 
d'Eſpagne, eſtans rappelles-par leur maiſtre, 


= x 
4 ] f s 


nefcauroyent artiuer que dans' quatremois 


'awplntoſt.,:& dans deux vous pouucz armier 


- &agguerrir tous ceux qui prendront yoſtre 
party. Carileftcertain Jus ecclimat du;pays 


les 


5 7 4 +4 oe x n *% 
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rel des 2) SOROPLESREPRIIEDE liberalement;ainſi qu/1l 
agnols | pF . . \ * 4 
Paturels , SORLIG queles Anglois ſefurent retires 


les aide & les rcnd{oupples. Tay .quelques- 
fois veu auec pluſieurs autres.en Portugal 
entreren Garniſan yne.compagnie dencus 
neaux: ſoldats;0u/pour micux dire, vne troup 
pe:de gueuz& caimands,tous nuds, & ſi my- 
ſrables:, que: nous en.auions pitic, De 1a. 
quatre 0u-cinq40urs,apres-qu:onles cut ha- 
billez rags Lneuf,, les voyans-entrer en garde 
youseuftez did;que c cſtoyent; des grands 
Gentilshommes;tant ils: augient bonne gar- | 
be. &; mine de brave: Soldats:&-vieux.ron- 
_ tiers, Je. vous afſeure que deux mois ſuffiſent 
' Acenx du  - ah ner py foldats.la plus 
+ grande difliculce eſt-ſeulement, de. rauair 
pointde peur du-feu del'arquebuze.Dauan- 
tageles provinces dEſpagne-ſont' riches, 
 ainſique coutlemonde ſcait,& les habitans 
ne:font pas cas:de: leurs biens: quand il eſt 
queſtion de ſe:mettre-en'hiberte; car-en:;ce 


was 5; pany rs x firentau-Roy. Halip | 
,Er:cnuoyant de largentences/quar-. 
riers,ils Forwmr ten pluſtoſt, aflen bler& pat- 
\cren Eſpagne-cinquante mille hommes de 
guerre. pourſe fecourir ,defendre, &garder 
arr nen nes faire yenircing mille. 
7 9." no It DIP 
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- $i quelqu'vn me dit,-:que puiſque deux. 

not ts tent :aux+inaturels Efpagnols pour 

ſeredre bons:ſoldats,ennemy'pourra beau- } 
coup plus facilement :afſem & armer | 
plas grand -nombre/d*hommes, que nous 
maurons ſecours des noſtres. Ie Feſpdds que: 
qe--Vaccorderots-Fil y auoit des armes: en! 
"Ft 1 | Eſpagno | 
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urle faire:mais e 
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Me 5/(GvG rare?) 


qu'ilya'beaucoupde-grandes villes:& fore 
oo. ces dans .lequelles'on ne trouuecra pas 
uante arquebuſez.Etquandiil yen au- 


ardemie 


mentles Princes & Sel 
autre choſe ſinon qu 


nar 


airten 


| rite; les any Ss Fa Eſpagne les 
- bien plus ga pour tas liberte 
que pour le ſeruice deleur tyran; Principale- 


5 ogy inedefirent 
agne q quel- 


ip 


prendront ,,,,, .» 
TS 


que Royaume ou Pednnt libre ,8cqui ſe 
gouuerne par ſoy-meſme, afinde Fen {eruir 
ſejainſiqu' ilyauoir 


comme de refug: E8& 
le remps palee "Cat FE 
e 


me vne1 


ſpagne eſtantquaſicd- xg,us 
pens 6 Princes , Seig-, ,,,F; 


neurs & genrilshommes fignalez n'en pou- © 


uans 0 Oppo ſortir, ſonr rendus eſclanes. | 


uandil y auoitdes R 
goni& Porrugal & 


oys en Nauarre, Arra- 


la liberalite defquels-ils tov 


toute-ce qui leureſtoit.ne 


humaine:&' quolhuasfoiva aucephus 


modicequ'en leuripropre pays:Ainii wilad. | & ay 
nitraovomn  ebernand Re - 


de Henri 11. FdeCaſtille, 


time.A cauſe dequoy 
Caltre'& D. AE Tares: decalitres fon 


Pate 


oy deP 
e,qui ruaiſonifrere 1 


oereD.Fernand *- ; + "B 


2e tes Caftillansauoyent | 

guel, que diffcrend aneclenr Roy(oules Na- 

uatrrons';, Arrag gOno1s'o6c Ne auec wor! 

leurs)ils ſe ret foyertes vnsvers-les 

euZz' ds 
"1a vie 


_ . Lo 
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rere, F 


Me SuaresGradmailſtre fe ns wy Tua 


Alonſo Girenſonn 


1 de: MO gonnanuraiaiiog yaumede Gali © 

ce, PetroGiron Grandmaiſtre de(Galatraua, - 
epueu, 6c 
grands Seigneurs/&. gentilshommes: aucc 
gone quanrtite de-citez &:villes. tenansle .- 
_ party 


 AUTLES- 


&. 29. peuples,& dannerent origine aux Marquis 


_ _ dEſpagnemoindrePrer 


Hine Portugal;; farfaict en cepays la ſeigneur de 


* 


2 
: 


1 


Regree  aince:libre:d/aufii bon;ceur que leur falut, 
_ faſcherie Perſonne me: ſcait-quelle affiction&quc.l 
des Prin- mal c'eſt quela:faim;ſinon celuy-2qui le pain} 


Ta EBRE 


| du Roy defunct,Fenallerent en Porty- 
El of il forms xeceuz parle Roy Fernand ' 


rres-honorablement, & receurent de tres- 
grandes faucurs de Ee riches peatenre 
& dops incroyableg: '& deflors les Caſtres 


ſhabiruecent en;Portugal, don deſcendent 


cenux quifont encores auiourd/huy. Le mel- | 


meaduintaDiego Lopez Pacheco portugais 
(bien quenon vr li1uſte & wk 1 - 


ſe ) lequel Fen allant de Portugal cn Caſtille | 


our eſtre charge dela:mortdela Royne.D, 
Tues de Caſtro,du temps du Roy D.Pierre de 


_. Beiar , &ſesenfans- auſſi ſeigneurs d'autres 


$::298-2 de Villana,,&.aux Ducs:&Eſcalona,&4 plu- 

| fieurs autres grands ſeigneurs. Pareitlement 

_ Hduremps-da Roy D. ſuan de Portugal de 

-bonnememoire , les -Acugnas & Pimentels 

aſſerenten-Caſtille,deſquels deſcendent en 

igne maſculine les Ducs: Ofſunz 8& Com: 

| res.de Benavente, & quaſitous les Princes & 
Stor: Siytenye Col Portugal. Ani 

e LJUCnene ace AYCEIQ En TOortugal. AUlOUT- 

que 4 la F'huy cerufuge & aryl mangue 3 route la 

nobleſſe nobleſſe:d*Eſpa INC 3:00 ſuffit maintenant le 


- defirent. de: yoir quelque-Royaume- ou'pro- 


cv ſci- defaulir-Lanoblefſe d'Eſpagne experiments 
gncurs. aujourdhuy ance grand? douleur: ce'queelle 
T5 Craigno 


ITN our prendre leiplus grand 
refuge &ſeigneurdupays, melſine le propre frere-du 
—_ Roy: Tellemenc queſes Princes c Sergneutrs} 


ile,&D:;Tulicne de/Lanca- | 


| 


Ha 3», pau” Fwy © 
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; PARANETLQY =. IO | 
craignoit le plus de temps de: Charles le 4Eſpigne 
Quanr, le nn duquelelle auoit deſia pour voir 
lors ſuſpecte:8& pour: ceſte cauſe ſe faſcha 7 inaſi 
fort quand le Roy Philippe entreprint['vſur & Fuſur 
pation.de Portugal. ©, pation de 
| | portugal, 
Conneftagio Geneuois au liure «dro + quel 
faictenfauecur dudie&Philippe ,intitule LU'v- defr ils 


. nionduRoyaume dePortugal-auecilacou- one dele 


ronne deCaſtille,nous dit I'vn & Fautre. Et woir de- 
combic qu'en ſon euure il y aitpluſieurs ve- lixre. 
rites ; nous le cognoifſons neantmoins pour 


«vn jor og menteur:Etla premiereparole 
& 


dudict lure. ct faulſe:en-ce qu'il Pinticule 


'L'vnion de Portugal 'anec la couronne': de germit de 
- Caftille: at per le _ Philippees eftars Philippe, 


les Portugais con 

tre leur vol6te 6: par force le receurent pou 
Roy,promirauec fermet ſolennel,dene mef--. 
ler1amais les choſes de: Portugal auec:celles”- 

de Caſtille,;8&:de conferuerentierelaMonar- 
chiePortugaiſe aw meſine eftar,ainſi; 8&en [2 

meſme manierequele'roys ſes predeceſſcurs 
Fauoient conſeruee.3payant toutes lespen- 

rions-& gages 2 tourles officiersdela-mai- 

ſor du-Roy*rant-ſpirituels que temporels, Explica- 
ainſi:qu'its ſe payotentau remps des:vrais 6 tion de le. 
bonsRoys:On Pon 2 choſfede cc genealo- 
cyculatinduhurede Fexplication dela ge gieds _ - | 
mealogiede {aMaieſtce:Tres-chreſtienne,on i Roy 
'cſtpari6des'premiers Rois deCattille.Erou- preſent 
tre ledi& Coneſtagio eſt comme” malin & Autheur 

ruers, 41ngrat ennemy de la nation qui Fa Fr.loſepb- 

auance6& honnore. Nous Fauons:cognu a Texere. - 


Tomar 1584, 


gisbonneſcruitenr d'Antonio Caulo, & de- 


puis 
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poets tenſon lure: + « 
En Caſlille tefte ſucceſſion donnoit bien & penſer th deq 

parler 'tant en public qu. en; particulier :' par :ce oh 

Roy faiſoit eftat d*vnir en quelque fucon que ce fuſs, Por. 

eugel & ſes autres Royaumes. Ce quela Nobleſſe trounoit 


o__ 


L : 


po ix EſtienneLercaromarchant Geneyoie 1 


- © fort maunnis , meſine ſembloit que tous les grands depuis 


roy:par Ge que de Ia venoit qil faiſoit moindre cas de enx, 
gue rarony2t failt les anciensRows deCaſtille, che les contraig 
wir d'eftre egaux #lcurs inferieur: en inflice on autremit. 


Chatla Quint en-y# ns pruſtaſſnt paula grandewr 1 


F Si D. Antoine Roy de Portugal viuoit, il:] 


pourroit teſmoignercomme depuis que ['6- 


+ ©. Nemy entraenPortugal auec maint.armee 


& 
print Ejsbonne,eftant en. la-ville de Badaj6s, 
pluſiears ſeigneursCaſtillans Foffrirent & luy 
donnerentree cnladifteville,& luy promi- 

.rent toute aide pn fe faifir de Fennemy 
Meſme-zCe' quetedir feigneur ne peut effe= 
ctuer,pourauoir eſte en:peu dejours. depoſ- 
ſede de tout leRoyauineen laCite:de Puerto 
de Portugal. Auffi pourtoitil acertener;qu'cl 
ſtanren cequartierla;pluſicurs Seigneurs de 
Caſtilletuy enuoyerent offrix leur: ſervice 8 


.-- afbftence; encas quilyouluſt mertrele pied 


enP al.cequ'11communiqua(ſiiene;me 


=o pe erhm &principaux ſergneurs de 
. <Q» Frances & meſme-a Ia 


Royne '& quelques 
I ens of Angleterre. TouresFoiatonchane 
Ark de lah at 
meipalement {es-Princes & ſeigneurs & 


jos d'Algo d'Eſpagne. car quand a ces 
meſſeurs:derobe logne & 3 la canaille Caſtil | 


lane, il ſe reſiouifſent decelte capriuite&cſ v 
| | uitu 


erte; c'eſt choſe qui touche 
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So, Paranatrovs 1. 
mide, par-cequieux ſeuls commandent & 
riomphent ayans les principaux manimens 
Lroyaume; Yoire meftne le gounernement 
duRoyentrelcurs mains. Etcombienqu'ls - 
le harfſent extremement, & veullent beau- 
coup de mal fa- perſonne; il ſontrouresfois 
rant amis:deleurnation';;& 11 aiſes dele voir 
commander ſur tqus les autres, que S'ils-ſ{ga-+ » 
uoient quelque choſe, ſoiten public ſoit en 


particulier; 'quipeuſt porter 'dommage x ſa 
tp iunie As ne lairroient pas pourtant deFen 


aduertir, - Tel eſt le: naturel des Caſtillans, 


| lefquels eſtans ifſus 8 ſouillez dela racc'des rſeph de 


Tuifs, ne peuuent, qu'ils ne ſuyuent lestFaces bells 1nd. 

de leurs-predeceſſeurs. Auiourd*huyſuiursr 1; r.ca.;. 

& loucront Antigonus;' demain accuferont , 

fa bonte conime crime de lezeMaielte;8& 

Ia Juperone orgueil 6 vanite;68 comme trai- 

ſ{tfesFabandonneront , & Faccuſans denane 

AGGNEIOL, ſeront : aufe de nes hs 
JUNRAant;,o.rRE, je LPptns Vorr os ©, <: : 

b courtes:Prinees Chr tens, de ſe garder mg Tag | 

& deffier desCaſtillans,encores quiils ſe ni6- conſel? 

ftrent ennemis mortels de leurs Roys 86 _— 

tourleur coeur afﬀfettionnez z voſtre ſernice. 

© Ce'vulgaire Caſtllan', $1r x, ct imalin 

Go pERTrS ets lein d'arrogance; d-atnbi- 

tior EY annie 8 U'infidelite; que Fethand 

Roy-de Porrugal eſtane heritier des Royiuns Malice de 

mes de-Caſtille& de Leon , appelle par cur; la, nation 


qui"offroient*de le receuoir pout leuwf Roy Caftila- 
:Seigneur,les Port ngais n'y'voulurent con» ze. 

ſentir* difans' qu'ils ne'vouloyent 'point 

mefler anecquescux, noti-pas meſmme pour. 

Is commander, Etcommevn iourie deui- 

ROM fois 
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. TrRAricte : * 


ſois auec vn Seigneurde voſtre conſeil tou-: 


chant cet affaire,il me reſpondic aucc beau-: 
coup d'c{tonnement:Cerres iene-me'sbahis, 
plus-de ce que 1ay ouy.conterd'vn Predica- 
reur,lequel Van 1596. preſchant cet Euan. 
Duliges Dominum ; tc. Et proximum ſicut tc ipſum : 
dit-que par ce precepte Dieu nous comman- : 
doit.non ſeulement d'aimer, nos pere & me-, 
re , nos fils, freres,parens, amis:& compatri- 
otes, mais auſſiles heririques,eftragers, Iuifs 
Payens, Mores, Turcs,vorre meſinelesCaffil- 


lans. \Cela eſt aduenu, comme.lny fur dict, 


- 


& ce Predicateur'eſtoit religicux:de Vordre' 
. $.Dominique, .& preſchoiten vne parroille 


de Lisbonne(qui appelle la Magdelene,des. 
prinetpalles delaville,ouſont la plus part de 
ceux quila gouucrnent, pluſicurs Preſidens 
deParlemer, Conſeillers, Gentilchommes,& 


eres-riches marchans. Ledir ſeigneur Feſba- | 


biſfſant derechef. me demanda comment on 


_ caduraquecela ſe diſt en chaice ſfanschaſtier 


ceireligicux; aquoy.icluyfis reſponce quiauſ, 


{rnagoitil pasfauce d'accuſateurs :: mais le 


mgyenk & fauori- 
erte de celte;parole, eftoit. 


ſoyent, poarlaJi] 


ſfigrand-quel'on ne donna pointd'audience | 
Portugais. | 


aceuxquil/accuſoyent. Aullies, 
diſent ordinarement que les Caſt illans ſont 
pires.queles infideles meſmes: maisquelque 
mal gwilsen pyiſſent dire , encore ſe; meſ- 


Io ay 


937; 


queyous me dites.,-{i eſt-ce qu'il. me cci5j 
A | coul- 
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ooffoorevn ſcrupuledeceq 'ay leu, queles 


Portugais & les Caſtillans ſont q'vne-meſme 
rounince, &nez preſque d'vn metime tronc, 
*1fſues d'vne meſme ſouche , & qui parlent 

rous' Vi meſme langage. Telle cftFopinion 

Coneſtagio,, dont'nous auons "defia parle. Conn.lis 

ais il ne gait ce qu'il dit. caries Portugais 7. fol. g 
eſcendent des Gaulois, Celtes 6 Braccates, pag... 


. & leur langue eſt preſque Latine. Erquand 


aux Caſtillans,nous neſcaurions dire certai- \ 
nement- d-ou ils deſcendent. Touresfois ce 


_ quepar circonſtances & prenues euidentes, 


nous:;en iugeons 8 voyons,ecſt 9 ueils deſcen 
denrdes Vandales, des luifs & des Mores , 6: 
learlargue eſt quaſi Moreſque,& la pronon- 


. cent'tour de meſime*que les Mores. De li 


vient que ſe troutans cs pays des Sarazins, 
ou des Turcs , ils renient 11 facilement la 
foy+ Chreſtienne' ,.8& ſe font' du tout Intide- 
les, Il eſt vray que les Princes & ſeigneurs & 
Hijos D*-algo {ont extraits des Gots ou deg 
anciens Eſpagnols, qui habiroyentles mon- 
taignes & le pays de Leon & d'Ouiedo', & la 


province deGalice;en la quelle eſtenclos an 


Ccien Portugal. Conneſtagio dir ence meſine ©, ,, 
heu que ces deux nations ſentrehaiſſent fort meſims 


_ I'vne bautre , & mervnechoſe tres-fauſe;a j;., 


ſcauoir que la haine eſt beaucoup plus gran- 
ES Fenragats que non-pas cs Caltillans. Ce 
quielt durout faux. LesPortugaisne haifſent x, 


pasles Caſtillans', mais bien leurs a&tions, J- Con 
comme melchantes & tyranniques: Les Ca- weptag, 
ſtillans au contraire,pour ce qu'ils ne penuer 
auecraiſon hair les actions des Portugais, 
dautantqu'elles ſont _— & juſtes, _ 


wad "I . od , ”"” % 
05S. Sg +. ith" 
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- Tabor... 
_ lesperſonnes quiles ont tant de fois vaiigus - 
S&maltraittez;oc ce dautant plus quiils-ſont 
en-nombge infini, par maniere de dire, & les 
Portugais. en ſirpetit nombre. La haine eſt 
{1 certaine cs Caltillanscontrele-Portugais; 
qu'il ſe diren: OED! Kg 54.4 la-batail> .' 
| Ic,d*Ahibartoles Caſtilans wont voulu ſouf- | 
frir que Von preſchaſt pliairEendredy des 
papers ſepmaine de Carefme,auquel our | 
Katth..s, I*Egliſe. chante cet Euangile- on il eft'dict;, | 
Dilzgire inimicas veſtros. &G& pour ce1ls iugentles | 
Portugais-ſemblables, & leseſtiment demel- 
. me naturel-queeux. L'vn & lautre ſe preuue 
Rarce qe dit vn:jour Charles V.au Colonel 
erras Portugais , quics guerres dentre; ;lc- | 
dit Empereur & Frangois I. Roy de France, | 
print le party des Frangois contre les Impe- 
rialiſtes. Les guerres fanies, & la paix faicte 
entre ces Princes., le Portugais ſe retirant- en 
Portugal paſſa par Caftille,ow-il fut voirledit 
CharlesV.quilecognoiſſoit,& Faimoitpour 
ſa yalcur,6& Iny.faiſant beancoup dhonneur 
le retintquelques iours:en ſa Cour, oudeui- 
fant yn .jour. familierement- auec'luy, vinta 
luy dire:Capitaine Ferras... Ie voudrois bien 
{cauoir”, pourquoy vous auez prins le party 
du Frangois contre.moy,.veu que nous ſom- | 
mes d'vne-meſme nation. Car bien que vous 
foyez Porrugais,6& moy Caltillan, ſ1ſommes | 
. nous tous deux Eſpa nols.LeColonel reſp6- | 
dit: SIRE, quand Fee Pormgais ſortenrt de | 
leur pays, ſoyent riches'ou pouures,lcur but | 
neltautre que diacquerir de Fhonneur. I'a- | 
vois moyen de viure en gentiſlhomme_hon- 
ncſtement en mon pays; toutesfois refolu de 
| ps * f{orrir 
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fortirdehors, ic fis premierement conte en 
moy-meſme.Moncontefaict, ie congeuz \- 
part moy,que 1e pouuois acquerir plus d'ho- 
neur prenant les armes contrele plus grand 
Capnaine du monde, que les prenant pour 
luy pour combatre contre yanges autre. Er 
pr ie leprins contre V.M. L'empereur 
e 


ſouſriant dit: Ie croy que ce n'eſt pas 1a la 


jure V, M. queiamais men mal nien bien 
les Caſtillans ne me veinrent en memoire. 
LEmpereur faiſant ſemblant que ceſte re- 
ſponce le- cotentoit, Fembraſſa pluſicurs fois 
Mais 1] ingeoit des Portugais {lon ce quil 
auoit an ceur, Caril auoit affez de ſang Ca- 


{tillan du coſte de ſa mere pour les hair. Mo- 
dicumfermenti,eoc. Ainſi ſe void la' faulſere de. 
'Connefſtagio. Son hiftoire eſt bien eſcri- 
te & en bon ſtile, mais-faulſe. & paſſion- 


nce;parcequ'il blaſme & iniurie tous ceux 
deſquels il parle, voire le Roy Philippe meſ- 
me}, enfaucur-duquelil Fa eſcrite. Er pour 
ceſte cauſe principalement elle fur defendue 
en Portugal.Or laiffant Conneſtagio,6: ayat 


,montre combien celte nation Caſtillane eſt 


plus maligne & peruerſe que toutes les autres 
d'Eſpagne ; ie diray vne choſe notable en 
paſſarſt , & quirouche plus a celle de Por- 
tugal : C'eſt que ces nations defirent tant la 


-liberte , qils font tour cequi leur eſt poſht- 


ble pour Pauoir , eſtans preſts: de receuoir 
les Diables meſmes ,, filsles veulent fauo- 


'niſer encela. Mais {i quelque nation eftran- 


C 1) ICre 


cauſe ;; mais pluroſt la. vicille haine queles 
 Portugais portent aux Caſtillans. Le Portu- 
gais en _ cholere reſpondit: S1RE, ie 


Belle raſ- 
piſe dow 
Porugats. 


IR  TRAICT'S 
are paſſe en Eſpagne't aucre fin, ils feront | 
rout ce qu'ils pourrbnrt' pour leur fermer ce 
paſſage, & leur-empeſcher Ventree ; faiſans 
forr peu de compte de leur vie , & encores 
moins de leurs biens-(parlant de faire paſler_ 
des nations eſtranges eniEſpagne, je vous ad- 
uiſe qu'elles ſeront bien mieux receiis des 
peuples du pays quand elles ſeront meſlees 
x pluſieurs enſemble-, que \'i] n'y en alloir 
qu'vne ſeule;parcequela diuerſite leur ofte- 
ra tous ſoupgons quils pourroyent auoir 

qu on 1roit pour conquerir _— non. 
pourles dclturer. Tellement qwils les rece- 

. Uront ioyeuſement & en toute afſeurance.) 
De melſine ſi le tyranleur.commande dallcr 
faire Ia guerre hors de leur pays, '$'offrant 
ing 4.99 ement le reſpect de laReligion, ils 

uy ſeronr ou fdeles que Auila & Siman- 

cas en Caſhlle,& que Celorico & le chaſteau 

de Coimbre en Portugal. Pour preaue de 

Toyaute cecy, ſounenez vous quenlan'1588. leRoy 
des Por- de Caſtille enuoya en: Farmee. nauale qui 
mgais, Vinten la coſte de France, deux regimens de 
Portugais, chacun de 800. hommes, ou en- 

uiron. Ceux-cy bien que ennemis a cauſe 

de I'yſurpation qu'il a faict de leur;pays'; 

\ pourluy auoir promis fidelite ence YOYage, 

\ combarans contreles; Anglois & Flamands, 
firent relle preuue de leur yaleur, quiils $'a- | 
uantagerent-en faicts d'armes & prtiieſſes | 
par deſfustous ceux; de Varmee : & eux ſeuls | 
firent plus pourle ſernice du Roy de Gaſtil- | 
le, que tous-les.aurres alliez. Tellement | 
que nul de ceux qui auojent commandemet 
en [arince, ne fut receuauec honneur par le 


Roy 
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4 
- Roy Catholique, ſfinon les Colonnels Portu- Colonnels 


 ſonpays, & pour le ſ{eruice de ſon vray & na- 5&8. 


lans, fut le Marquis de Favare Portugais , Marguis 
rres-fidele a ſa pun &2ſonRoy, (parle c6- deFaware 


. Ia defenſe de ſon Roy combatantcontre le 44ngle. 


 vingtſixieſme d' Aouſt. 
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_ aſcauoir Gaſpar de Souſa & Antonio Portgais 
ercra.' Lequel Perera meſmes auoit com- deFarmee 
baru vaillammet pour defendre la libertc de de an 


turel. Roy : alencontre dudict Seigneur Roy 
de Caſtille,lors qu'ilentra en Portugal aucc 
main armee pour Fenuahir. IT 

FE'an 1 582. quand D_Aluar de Bafſan Mar- 
quis de'S. Croix cult eſte rencontre ſur mer 
auec le ſeigneur de Stroce,ceux qui comba- 
tirentle mieux, & ſe montrerert les plus vail- 


ſet] & aduertiſſement duquel vn tres-gratid 
& tres-bon ſeruiteur de PEſtar & du Roy D. 
Antonio [conſerua fa. vie) & quelques autres 
gentilshommes de fa nation. . 

Quiprintle nauire qu'on nonmoit laRe- Prinſe de 
nange, de la Roined*Angleterre? D, Louys laReuan- 
Coutigno ſeigneur Portugais ,- lequel aupa- ge, de 1a 
rauat auoit eſte fort fidele aſa patrie; & pour Royne 


Duc d'Albe receut pluſieurs coups mortels 
en [a bataille d'Alcantara, le meſme 10ur que 
Liſbonne fur perdue, qui fut Vannce 1:580.le 


 Erpour yous monttrer plus diſtinctement 
& clairement [a verite, 1e vous reciteray vne 
hiſtoire vraye. L'an 1 589. D.Antoine Roy de 
Portugal accompagne SAnglois & Hollan- 
doisscenalla en Portugal, & mouillant Fan- 
chreau haure dei/Piniche, ceux du Chatteau 
commencerent a tirerſur ſon armee : mais 1e 
capitaine du chaſteau Antonia de Araujo 
C 11j Por- 


 TRATCTRE | ! 

Portugais eſtant acertenc+que le Roy D: An- 
ronioeſtoit en ceſte armee, defendir aux ca- 
nonniers de plus tirer, & fit mettre I'enſeigne 
blanche; a la veue de laquelle D. Antonio 
commanda que chacun deſcendiſt en terre, 
& que tous sacheminaflent; yers la ville. Ce 
qu ils ne firent pas ſans contraſte& reſiſtence 
e quelques compagnies Caſtillanes, qui ſe 
retirerent en fin auec perte de quelques vns 
des leurs. Des premiers-qu1 arriuerent en la 
' ville, fur le Comte d'Efſex, Prince du ſang 
Royal d' Angleterre, & orne de pluſieurs ver- 
tus morales. Et parlant ledit Seigneur au ca- 
irainedu chaſteau,:qubeſtoir fur la murail- 
e, vn de ſa compagnie dit:Le Seigneur Cote 
d Eflex vient icy par le commandementde la 


Roine d'Angleterre ,.au nom de laquelle il. 


demande queluy rendiezle chaſfteau, Le ca- 
_ luy reſpondit : Philippe Roy de Ca- 
ille ma baille ce chaſteau en garde, duquel 
ie luy ay faidt hommage : & partant 1e le def- 
fendray c6tre tous ceux qui me le youdront 
oſter , & nele rendray a perſonne quau Roy 
D..Antonio, parce qui il eſt 2 Juy, & le recog- 
nois pour mon Roy & Seigneur : & Sil neſt 
en ceſte armee, comme Von m'a dict;chacun 
ſe retire aurremer ie yous fray perdrea tous 
la vie. Acelte parole'le Comte q'Eflex ſe.rc- 
'tira au bord'de la mer vers lequel vinrent les 
po rags rs Scipion de Figueyredo de Vaſcon- 
celles, n'agueres gouuerneur de la Terciere, 
& Antoine de Brito Pimentel, & aurres gen- 
til hommes Portugais de la ſuite du Roy: 
leſquels entendans cecy dudit Comte gen 
allerent droir au chaſteau, & aſſeurerent le 
. | cape 
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gneurvenoit. LeRoy dans peu de temps ar- 


'rivanth; & appellant lecapitaine, qui le re- 
cognut la parole zal-lay reſpondir : Sire ic 
enrvay-ouuricla porte'a voltre maieſte. La 


| porteouneme, il fe mit agenoux, & baiſanr 


Redattion , 


du cha;- 


les mains du Roy, Juy liura les clefs du cha- fear de 


ſteau.' C'eſt choſe ventable que &il eu{t you- 
lutenirbon-ÞarmeeAngloiſe n'eſtoit pas ba- 


ſtanre-de pond techaitcau,eftant bien mu- 


eries & toutes-choſes neceſflaires. 


Peniche. 


- darti | 
.Caroutre beaucoup de pieces de: fer; il y en 


auotr85. de bronze. 

'Tous ces exemples'montrent.combien les 
Portugais ſont 1 my a-ceux, auſquels ils 
Srnereieng loyaute'& donnent leur parole. 

rparce que ie ſay que.V.M. a conceu opi- 
nion de: moy comme dc perſonneturicule, 
qui-ſcayce quiſepaſſaen cevoyage,;&quel- 


le delireentendre quifut cauſe que-D. Anto- 


nio-ne gemeura en-Portugal , & que rendant 
cechaſteau&- autres places imprenables il £6 
' retourna en Angleterreauec ſon armee ſans 


autreeffect qui vaille, perdantla plus grand” 

art:de-ceux.qui seftoieut embarquez aucc 
uy: Teveux raconter, STR E, enbrefle ſuc- 
cez ,*Vaifſant pluſicurs particularitezzparce 
que+pour les conter 'toures, 1] faudroir em- 


| pio er- beaucoup plus detemps-qu'il n'eſt de 


oing pour acheuer cetraicte, Ceque ray 
doncques 2 dire, c'eſt que comme Dicu cha- 
fhe8&abaille les grids Eſtars & monarchies, 
permettar 2 cauſe des pechez du peuple, qu'il 
y att des Pharaons, Nabuchodonoſors, < all- 


gules, Nerons, Dioctetians, qui luy feruer de | 


C 11 bour- 
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bene CER le fleau de.Dieu, 
& Tamerlan Tire de Dieu.) i} ſemble. auſh | 
qu'il ait permis que. leRoy-Phillippe-ſoit le 
miniſtre & 'executeuride fon courroux:, & | 
_ par quelque fien+fecret 1wugement hors ' 
e toute apparence humaine-ilwait:encores 
voulu pourcelſte fois permettre la dehuran- | 
ce de Portugal. Car-ilneſtoir pas poſſible 
ue les hommes fuſſent-fi. aucugles a leur | 
perte & ruine,commeitls ont e{te en ce voya- 
e,11 la puifſancediuineneles cuſtaucuglez, 
cur oltantT'viage de leur bon entendementr. 
Narratis 2 _ part de Farmee S'embarquaa Dou- | 
du won. VIE le 24» de Mars, & Senallerent a .Plym- | 
ge de Por mouth-:;d'ou ils partirent enſemble le 29. | 
ral 'a 4 Aunl, voyas la leurnombre fort diminuer { 
17589, Pr 1a contagion qui $'y; mit : & aulieude 
Tyme route de Portugal, s'en allerent 2 
1a Crougne, ou la'plus part des ſoldats, mou- 
rurent, & tous les meilleurs canoniers. Tel- 
Jement qu'ils diminuerent beaucaup leurs 
forces, & donnereten ce faifant loifir aFen- 
nemy d'enuoyer gens a Lisbone, & de tirer | 
de Portugal ceux quiluy pouucient donner 
ſoupcon':: comme. il en tira plus decent que 
Seigneurs ſeigneurs que gentilschommes,leſhuels eſto- 
tires de 1cnt fort contraires a fon party, qui. 7 leur 
Portugal abſence firent grad' faute aleurRoay &aleur 
par le Ca patrie.Ils vindrent donca la Crougnele 6.de 
frillan. ay, oluls furent inſqu'au 20. 'auquel jour 
ils ſe rembarquerent-& firent voile vers le | 
Portugal, ou ils prindrent terre a Peniche le 
26, de lalaifſis au chaſtean quelques ſoldats | 
auec Antonio de Brito Pimentel ſuſhomme 
- (qui eſt lechefdela maiſon de nos Pirofzels 


_- 
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| &Eſpagne)8&enuirs 800. malades, Senalle- ' 
' |  xent, le general Drac-par mer, & par terre, le 
Feigneur general Norys auec 3 5. on 40. che- 
 * naux,6c quelques 6000. hommes de pied, {i 
| malarmezqu vne bone partie d:*tux n'auot- 
' ent point d'cfpees,8 n'y auoit pas 50. COrce- 
þ lets, par faulte de chariats pour les.apporter 
' parterre, & portotent me{me leurs poudres 
furleurs cſpatles : 6 beaucoup au ſortir du - 
logis laifſo1er2 la deſrobee les plaques, au- | 
cuns les arquebuſes:- pour ſe charger de pots 
6 bouteilles de vin qu 1ls trouuoient en tres= +=: 
| grandequantite. Ce qui veritablement les - 
; endommageale plus. Car pour ceſte occaſis Ls vin ga 
 ulscheurenten diuerſes maladies,6& moutrtf- /a zoe. 
' renten tres-grad nombre; n'eftant pas lana- - | 
tis Angloiſeaccuuſtumee 2 boire continuel- 
lemer du vin, & leur biere neſt pas. boifſon fi 
_ forte. Le jour ſuyuzt, trois lieues deuar quar- - 
riuvera vne ville nomece Torresvedras, furent . 
enchemin portees les clefs du chaſteau'Roy 
D. Antonio; lequel chaſteau eſt {i fort, que 
vingt homes auec les munitions neceſſaires, 
le garderont & defendrot contre cent mille. 
.Tour lelong duchemin iuſques > Liſbone, , 
11 eſt-bie de;60.milles,n'y cut pas vn Caſtil- , 
1zqui ofaſt paroiſtre,& ſept cheuaux Angleis - 
firent enfuir 60. Caſtillans. Alors pluſreurs Grand 
Portugais viridret baiſer lesmainsdeleurRoy quantize 
en grad *afftuence, toutesfois parce quils ve- de Porew- 
noyet ſans armes,ayas eſte deſarmez, & wen gais wvin- 
pouuans trouuer ny a donner ny aachepter, rent bai- 
encore que pour. cet effect 11s euſſent; ex- ſer les 
preſſemenrt portede Vargent, ils Fer retour- mains & 
nerent ph tout cn leurs maiſons , & ne leur Roy» 
2: Sh | pcur- 


SHOES: 7 1153s 


& 120.cheuauxaucclances & rargues, bien 


qu'ilsfuſſent venus ennombreinfini; entte | 
leſquels il y auoir pluſicurggentilshommes, 


qui pournceſtre pas veſtus de velours , oude 
ſatin,mais2la-mode du pays , n'eſtoyent pas 


recognus pour tels parleseſtrangers.LeVen- 
Armee Qdredy 2.Iuin vinrentde nuicta Lisbonne, & | 
arnuce 4 [ogerent au' fauxbourg ſaindte Catherine, | 
Lisbonne. qui eltſi grand qu'il y auoit'enuiron 1 2000. | 


perſonnes de Farmee logezaularge,& ſinen 


Grand S—_— pas la tierce partie. Les officiers du | 


faux-- RoyD. Antoinotrouutrent/quiil y auoiten 
Sourg. ' ce tauxbourg des marchandiſes valans plus 
de quatre 'millions ; a ſgauoir eſpiceries , 


£.millizs -drogues, ſuccre, vin,chairs, froment,biſcvit | 


e: mar- & autres denrees, commeleſeigneur Roger 
chadiſes VNuilliamColonnel Anglois quiauoit eſte en 
grouuces Celte armee, ws; depuis en la villede 
ence faux Manthe preſens pluſieurs perſonnes de qua- 
$ourg. lite,diſantquileſtoirentre enila pluſpart-des 
:maiſons dudict fauxbourg auec vn marchid 
Anglois quieſtoit forty de la ville, & qu'il a- 
u01t-trouue pour plus de ſix millions de mar 


Emil. chandiſe.Le fauxbourg eſt'I-IOccidenr: de. 
Lisbonne,on ils ſe logerent contre la reſolu- | 
Armee tion qu'ils auoyent prinſeen vn conſeil renu: 


dogee du- Je jour precedent a deux liciiedelacite , qui 
eftide-  eſtoirde logerdu coſtedeFOrient, pour deux 


Foccides raiſons. L'une, pour empeſcher qwil ne vinſt 


oonrre la ſecours aVennemy par terre ,par ce que lars 


Fe zer- mace naualeeſtoira POccident, & la meray 
mination Midy , & au Septentrion les montaignes 
zenue- 6s Sintre,& ne peuſſent auoir aucune intellige- 


gonſeil, ce.Lautre,parce quicſtans en ce quartier q 
- Ok 1 


-peut-on'armerplus de 1000. hommes depied p 
e 


MX *PrRA NTIQVE. : I7 
" | - s rendoyentlechemin libreaux bons Por- 
|  etigais qui venoyent+trouuer teur:Roy, Ge 
.| quilsprindrentlogts:de colte d?Occidenr, 
ar cauſe-qgue-Fennemy 'peut auec feurere 
faire firtic Neck ville deux cens cheuaux,leſ- 
_ rucrent & prindret-prifoniers pluſicurs x 
| Portugais, &gradequantitede yiures,qu en- 
| uotoyentles valles qui auoyentprins le partl = 
| du Roy: & auſhempeſcherent-que plutieurs - + 
autres ne fe vinſent igindre2 luy.Le Samedy Sorrie des 
ſuyuanr 3. Iuin,, entre deux-ou trois heures Caftillans - 
| apres midy.ſortirent de la cite enuiron'aeux, © 
cens cheuaux; & 800-hommes de pied,quel- © - + 
| ques vns deſquels entras das les rucs du faux- 
| bourg,& crians k haute vOixVine le Roy D. dns 
zonio, vinrent tuſques2 vn corps degarde;,.6& 
en tuerenr rwifſques au-nombrege treze-ou 
quatorze, par ce quilseltoyent Jogezenla _ _ 
rue ſans ſe barricader.: Toutesfois les Portu} Neglgen 
gals du Roy dtfcouurans-que c'eftoyent: Ca- $474 
llans,& non Portugais,donnetent Valarme 45 offi-. 
fichaudement,que fortant vn regiment An. ers 4e 
pio1s auec quelques Portugais , chargerent {#rme. 
*ennemy.en telle furie,qu'ils le irentfair; & 
en;tucrent ſur la place fix vingts,auec quara- 
_ teoucinquantecheuanx prins.Ert fur la frzite ' 
de8Caſtillans fi precipitec,que xentrans enla Rote, des 
 cite:ls laiſſerent la porte de S.Antan ouuerte Ca/tillans. 
(! Enceſte rencontre mourut vnCheualier Auw- | 
I =_u Colonel d*yn regiment, nomme le fieur 
ret,hommetres braue & de tres-grande ex ' © 
pexienceen Fart militaire. Or d'autantquele--. 
*| general Drac rentra pas dans le port: de la. 
| citc 1uſques auDimanche ſuyuant,commei1l . , 
auoir eſte reſolu , & auſſi parce quie la plus. G 
| part. we 
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part des ſoldats r'auoyent ny cotdeny pou]. 


dre paur.tirer plus. deyx'ou troiscoups les 
Seigneur general Nofys fur contraint de 

| leuer le ſiege , '& ſe retirer te Eundy matin 
Siege lene fans autre effect contre ladicte cite; dans Ia- 
&:Lisbone quelle les Portugais rattendoyent que-de 


Eſperce yoir mettreleseſthellesaux murailles, pour | 
des Port# courir ſus aux Caſtillans, Er-pour celte | 
ga. cauſele meſme 1ourquele camp le leua fut | 
| pris D. Rodrigo Lobo , 1fſu; d'vne tres-illus | 
D.Rogrt- {tre maiſon, frefedu Barond'Alvito, quiet | 


$9 Lobo ſeul Baron en Portugal, 8& grand Seigneur, 
exeeute: 6 cut la teſte tranchee le meſine jour de 
Lundy s. Inin Varmee veint 4 Caſcays d'ou: 


. ceux de Tarmee faiſoyent quelques faillies | 
contre les ennemis , qui cſtoyent tellement | 


eſpouuentez,' que cincquante mouſque- 

.. Taires Anglois, 6 ſept cheuaux portu- 

_ gais firent defloger d'vn village a vne 
Thoſeve- Jietie & demie dela diteville de Caſcays 
ritable.” deux cent cheuaux Caſtillan. qui Fenfuy- 
 renta Lisbonne en ſi grand haſte , qu'ils 

__- - -* laifferent partie de leurs armes & bagage, 
Chaſteau 8 le diſner tout drefe. : Apres auoir rendu 
decaſcays le chaſteau de Caſcays leRoy-8&. les Gene- 
rends av raux en confeil: tenu a Midy le douze du 
' Rey. meſme mois, preſent le ſeigneur Corte 
d'Eflzx , auec pluſicurs autres ſeigneurs. 
"& Tous ceux qui-auoyent commandement 
'en Farmee reſolurent de rerourner > ladicte 


Conſeilde cite de Lisbonnele jour ſuyuant, qui eſtoit 
rerourner le $. Antoine _portugais de nation, ſurnom- 
SLizbone. -me de Padoue; en ceſte fagon : . Le Seig- 
neur Norys auec tous les ſoldats ſains & 
diſpos dreuoitaller par terre , enla c6paignid 
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duquel ſeroifleRopy : 8 le general Drac-par 
mer aucc ſes:mariniers.& les ſoldars bleſs 

ſez ou malades , & anec les gentils-hom- 
-mes, qui nauoyent pas moyen de niarcher 

r terre; & pour mettre lennemy en- con- 

fuſion, faire paſſer de Fautre coſte de la mer 
300. Portugais & 100. Anglois. * Ques'ils 
Þeuſsent ainſi execute, ſags doute 11s euf- 
ſentauſli gagne la cite, bien qu'il y eult-de- 

das plus de quatre mille Caſtillans,qui aUuOo- .. 

ent prins Teſpouuante, des. Anglois & des | 

Portugais quteſtoyent. auec le Roy , & auſſi 
de ceux de la Cite, ſcachans: qu'en la p;9;:., 
Crougne huit cens Anglois-auec deux cens j, -,__ 
| Hollandois'& .quelques,Portugais auoyent.,,” 
| deffair dix, mille-de leurs gens}, enlacom-*"* 
pagnie deſquels 1] y auoit quelques mille 

vieux .ſoldats:, quieſtoyent I demeurez-de 
Varmee . nauale de Þannee. precedente;-le 
Comte d'Andrada, le Comte d'Altamira, _ 

& le Doyende S. Iaques de Compoſtella;, 

& pluſteurs autres Genrilchommes. Telle- 
ment que ceux de.la cite auoyent refolu que 

{1 toſt qu'ils verroyent*Farmee de-mer An- 

gloiſe paſſer la tour de Bethlehem , ou celte 

+ terre aſſaillic laditecite,le Cardinal d'Au-.. 
ſtriche sembarqueroit, anec-rous ſes gents 

pour paſſer delala mer. Erpourceteffect teno. 

yet les galercs toutes preſtes,& pluſieurs bar- 
.ques frettees,entre leſquelles yen auoit beau 
coup deloues a 3cc.ducats.pqurle paſſage de 

trois lieues ſeulemer, Ce-coſcil acheue Drac 
$enva.au nauire nome Reuage,& faiſit voile 
2 3.heures apres midy, cingla deuers Liſbo- 

ne. Quetques yns peulvignt qu'il allaſt, yolr 
| - © I» 
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Ia carrerede Alcaceua, qutiiefvneentree du | 
_. port, par on-paſſent ceuxquii veulenteuner 


Towr de \e danger de la tour de'S.Gitngparce queen 


—— OI on 
. 


S.Gian. 'ceconſcil, on furenrappellezpluticurs vicux | 
Portugais pilotes, bien'verſez*en"ctſt mer 13, 


Fur refolu-que-Farmee naualeentreroit par 


cechemin, poureftre ſeur, ioin& queen cc 
410ur 12 il y auoit afſez d'eau pouryoguer, 2 


cauſe de la conjonction dela Lune, &quele | 


 Prac 54. Venteſtoit fortfauorable. Drac, toures-fois 

vs Xl furle tard,tourn#1a reſte du nauire ſur FOc- 
' mer? con..Cident , 'aduerty que par 1 paſſoit vne flotre 
zre la re- d enuiron 30. 'nauires d'Oftrelins, deſquels 
 ſolution' il En print 25.0u 26, Mais cela empeſcha que 


« "orinſs au 1a reſolution prinſe ne ſortiſt ſon effect; 8& 


- - conſe]. "contraignit le wo = Norys, leRoy, & le 
-ſeigneur Comre « 

1our ſuyuanr, & prendte la mer, on 
contferent Drac Je Vendredy ſuyuanr. Il me 
ſemble que ce peu, ſans ſpecifier d'aurres par 


-ticularitez, ſuftir pour contenter le defir de 


 Embar- voſtre Majeſte,8& pour m6ſtrerla cauſe pour- | 


quement qUOy rien ne ſe fiten- Portugal , & que Dieu 
 & ar. nelevoulut encore reſtablir pour ce voyage 
mee, DB Ie dis plus,quela principalecauſe pour 
Raiſon laquelle rant de faures ſe firent, 8. que rien 
7, de ce qui auoireſte reſolu au conſeilne fexe- 

velle en cuta, futfparceque ceſte armee auoir eſte le- 


cefte ar. "nee par marcirants': & en ces choſes-1a les | 


:wnce one "Princes ſe doinent-employer de propos deli- 
| ue Fatmee ſe doit nommer 


= 
b 4 


- miſes tanx A'EUX, && EUX Y. « juent auoir plus dintereſt 
. ale fantes. QUErnul autre. car elle doit entierement def- 
*pendre d*eux, & doinent CCINEIND choj- 

-"ſispar euxmeſines,' & en eſlireyu 


offs com. bere. Tellement qu 


uncrain 
auqucl 


*Efſex, de Am 4 rang 
1s ren- 


— — _ 


——— 


any x 


| 


pebÞ,. 


——_— 


» g_ ' © wo FF- v %E 


Sn ERS SS - We, '© 


PARANETIQV E 19 
aurſttel obeiffent rous les autres. Voila pour- 
quoy le ſeigneur Drac eftant nomme & en- 
uoye par les marchands, qui ſeſtoyent les 
plus;cugagezen ceſte. armee , -faifojr -pluroſt 
ce-quils vouloyent,. 6 ce qui luy:venoiten 
fantaſie, que non pas ce que le ſeigneur No- 
rys,. fort experimente, ſage & bien entendu, 
rant.au gouuernement politique, qu'en tous 
exploitsde guerre, luy-conſetlloit fort bien. 


Ce. bon ſeigneur ſefforca &-tranailla aſſes - 


pour.demeurer en Portugal, tant en ce quar- 


tier de Lisbone ,,quailleurs. Depuis Yarmee 
eſtant dla volle, legit feigneur. Norys ne peut 


1amais par aucunes prieres perſuader Drac 
de mertre; pied a'terreen Portugal, & predre 
vneCite on Yon ſgauoir bien qu'il wy auoit 
aucune force ny reſiſtence; ny. meſme aucun 
moyen d-eftre'ſecourue par Venemy,ny apres 
la-priſe de la pouuoir affieger detoute Fan- 


nee: dans laquelle on tientpour certain qu's 


euft rrounc en or &arger, ſoyes & draps plus 


d'vn million de ducats.. Celte place je pou- 


uoitaiſement fortifier, & par ce moyen mai- 
{triſer pluſieurs autres: puts enuoyant des de- 


"niers en France. Angleterre, Hollande,& au- | 
tre part, leuer 6& emmenerpluſtoſt cinquan- 


te mille ſoldats, 996 Fennemy cinq. Ie croy 
ue cecy ſufticaV.M:pourentedre ce qu'clle 
eſ1roir. | 25997 3.2 
, Rerournons maintenant > noſtre propos. 


Nousauons dit que par cet exemple ſe. vo- __. 
ele & loyale eſtoit ceſte natis |. 


yoit combien fid 
on-Portugaiſe a.ceux a qui elie prometroir 
foy & loyaute. Partanr Di 


TOUR OO PISS POE TT 8 oo 


. | eu vueille qu'elle .. 
nes accorde& quelle nc 8yaifſe als. aſtil- 
& | lane, 
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lane,8& que V.M. ny lesautres Princes & ſei- | 
neurs nele conſentent ny permertent, & ne | 
leur donne occaſion de perdreles efperances 
defſeur liberre: & ne ſe fautatredre la mort 
de- Philippe. Car peur-eſtre que les Portu- 
gais x accorderont plus aifement auec le fils 
qu'auec lepere., Er autfli comme ſa monar- 
chie ne ſegouuerne ny coſerue auec Veſpee,' 
mais bien par conſeil; combien qu'il vienne 
- a motirir, le meſine conſeil demeure touſ- 
jours. Et des pluſieurs annees en ca il ſegou- 
uerne ſans ſa preſence. Et pourtant on ne 
doit eſpereren fa mort beaucoupde reuolu- 
tions. > , [044 
De quelle importance ſeroit ceſt affaire 
D. Franciſco de Ivara, pere de D. Diego de- 
Ivara, nagueres ambaſſadeur a Paris durant 
la Ligue, le confeſſa 2 vn gentilhomme Pran- 
cois dans Madrid, Taniy79. Le gentilhom- 
me eſt pleinde vie, & pourra tefmoigner/ia 
verite dece que ie diray maintenant. Ledid&t 
Franciſcodemiandanta cegentilhomme,qut' 
venoit de Barbarie pour certain affaire pour 
lequel le feu Roy Fauoitenuoye Iz, quelles 
- nounelles 1] rapportoir duditpays -Utlay re-" 
ſpondit que les Maures auoient belle peur,' 
parce qwilanojent entendii que Je Roy Ca 
tholiqueleuoit vne gride armee pour paſſer 
deld, & venger la mort de ſon nepueu leRoy' 


Comme ls D- Sebaſtien. Auquel ledict D. Franciſco 
Roy Tres- dit, Il weſt pas maunuais que les Mores ayet 
chreſtien PEur : mais 1] ſeroit bon quele Roy voſtre 
& rous Mailtreenrendiſtaquelle fin ſe fait ceſte ar-' 
les Prin, Mee: Carelleeſt pour Portugal. Er file Roy ' 


Catholique monſtigneur ſe fait maiſtre de | 
- G ; CC 
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| -ceRoyaumela, comme il senattend, parce dehEuro- 


-quille tient comme deſia bien practique, il peonr rreſ 


-fera que non ſeulement le Roy:tres-chreſtien grand in- 
AJuy:foic inferieur & rriburaire 5 mais auth zere#? 2 
tous les autresPrinces de l'Europe luy foyent empeſcher 
| :ſubiets ; & que le Pape auec toute la Cour de gue les 
Rome ne face autre choſe-que ce-queil vou- Portugais 
dra. Pource queadiouſtant 2ſon empire' la ze &accor 
monarchie de'Portugal,qui luy pourra-refi- dent auee 
 ſter? Pour cefſte raiſon le GnarreCheokion le Caſtile 
:& les aurresPrincesChreſtiensſe doiucrioin- lars ny 
dreala cauſe,d'autant queautrementle-Roy 9':b don 
' m6ſergneur ſ&redra ſeigneur de tour le'mG- nent occan 
' de, && monarchevniuerſel;&eux demeurer6t ſion de per 
ſes ſubiets-, & nous des eſclauegperperuels:;, dre les e- 
- Decequedeſſns ſe prounecequenousa- perazces 
uons did: & pour retournera'ceque nous 4: leur lie 


*auons entremains ; Ie dis emcinquicme-6 beree., 

[dernier licu,quequand if ffefoir vne gran- | 

-de '6&' purſſante aarmee Jigrands frais pour - 

_ "paffer en Eſpagne, 8& quine filtquepaſter le . 
pays;&en lever quelquescitez'& villes:-&. 

qui pour ce refpettle Caftillaiyrappellaſtles. 

Forces qu'il tient en'ces pays-cyipour ſede-. 

/fendre;8& qu*xetuſe de la venue deſdites for- 

-668; les noſtres- ſe retiraffent;touſiours rien. 

drojs-iccela pouttres-grand-proufit. Parce 

'qu*autourd*buy*te qui nefe peut faireauec 

cent-alors ſe pourra effeCtuer aucc dix;; & 

peut eſtre-moins,8& moindresfrais. | 

 Quelqu'vir de ſubiersde voſtre Maicſte me 

dirt qu'il cſt'auwourdhuy* fort difhcile 'de 

faire cela : pour cequ/ayans icyTennemy ſur 

'no$bras,il n'eſt pas raiſonnable de tranſpor- 

rer nos forces autte part, C'eſt vn iuſte doure 
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- »8:qui feroip peine 2gens de peu d'entEnde-| 
- ment &-qut-n'ont point de dzx{cours::;.mais | 

. -)-» ;pourceux:quiconouſent lefond & 1a racine 
--z :des chofts,t[wanulle apparence.Ceeftpour- 
s quoy afin queila verite ſe.conoufſe mieux:,-1e 
icfire que nous arraiſonnions I'vn Vautrepar 
: . demandes '& refponſes, comme ilſc faitattx 
- -». 'eſcholes: Zeſbiee: Tout aing quil yous,pt4i- | 
-» >» . Fa: Carieyons orray de bonne: volontc.; ;:Le | 
U \ 3Pelerin; Dites;quueit-ce qui vous endomma- | 
« -ge? Te ſubiet,® L;ennemy auce. {es forces 8 fs 
-- ntetigencess Le pelerin.: Et:{t yous trouusz | 

.- -moyen: de: &: deſinicher- d:icy;; qui:eſt cequi | 


427, 4 44, VOUS NNITe pus Apres?.Le ſubigr, Perſonne, Le | 


. - + pelerin;Faites:donc ce que icyons dis, 6 ſans | 
531,55 doubreal Fer ire Zrfajers ine fe peut./Le Pe-| 
Ry Paiſyy 10: -Peurgtioo?: Ze ſrbier; Poy rguoy? coment 
ney» woulez yousquenous allionsen pays <ltrage 
4, Pour fairela.guetre,,& Jlaifer le noſtreen 
theur 4, Patſance desQ nEmys:? SLNQUS. .ENU@Y ONS 
on Fran 205forces en'Eſpagne;'comme nous youlez 
gois fur 1;perſuader, nous nous perdrons,dutout,.c9-| 
ſublet je SIE VQUs: ay glefia donne aentendre. Le Pele- 
faire ine 2 Mon Dies,gens fans diſcouts? Prenez ge t. 
mes AE1c Vous dis coinine ic {e-yous dis, 6 non 
comme le voules; c@nceuoir,, & me reſpon- 


a dez.a vne queltion'categoriquement. Sil {e 
- Aaiſoitamourd huy vne armee;pour paſſeren 


Jpagne. Eſpagne,alaquelieJa France donnaſt 4.0u.5. 
Is p 


mille hommes, FAngleterre 3,04 4.ami 

_Eſtars Je Hollande,Zclande Friſe, tous les | 
autres alliez, 2, qu 3. mille, 8: des napires,, 
dont ils ontgrad-nombre,6cquelques autres 
Princes, Potenrats 8 Republiques,quelques 
demers pouraldera celte PE, & ad- 
| | .--- zoe! 
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1 joufter 3.014. mille Suiffes ou Lanſquenets; 
Ja France, dites' moy,” demeureroirt elle deſ- 


pourucue, ow FAngleterre: feroit cle depeu- 
plee,ou les Eſtats ſeroicrtilsdeſgarnts d hom- 
mes & de vaiſſeaux,8 ſans moyen detenir ia 
mer{ou les Princes reſteroietils miſerables,6 
les Republiques:fans faire leurs traites ordt- 
naires?Le fubize. Nenny dea. Lepelerin.Er que ne 
faites vous d6c ce qui vous importe tant, 6 
dot deſpend tout le remede de voltre mal,on 
vousauez plus d'intercſt, qrousles autres? Le 


- ſebict,} Pource que pour faire ces :4.0u f.mille 


homes que vous dites, il fanltdeFarger que 
leRoy aautir depeineatrouner, comeceux 

ut Font centre leurs. mains ſe faſcherontde 
bailler. Lepelerm. O gens aucughtes!nario ſans 
c6ſ{eil & ſans prudence! Alamienne volonte 

wils fufſent ſages,& quiils: entendifſent,; & 
d6nad ent ordre auxchoſes 2 venir! Vne vitle 
qrFennemy nous pourra prendre demain,ns 
nousimporteelle pas plus 'qtroiscents mille 
elicusquil faudroit tour Sn gonr faite4 
ou 5.mille homes?S$1 depuis-la prinſede Las, 


; &:la:reducthian ide.rantdeviltes onecuſtem<: 


ploye zoo. nrilefeus que Von:yous a deman- 
dez pourtelle entreprinſe,, vous auriez peut- 
eftre maintenirplus detrois millions en vo- 
ſtrebourſe,; & n'euſhez perdwtoures ces im- 
portantes villes, Cabray, Dourla, Calais, Ar- 
dres;Amiens, & pluficurs autres places auec 


_ Voſtre grand:'Admiral,6& tantdebraues gen« 


tlshommes &- capiraines , qui font morts, * 
patteroient maintenant Frangois. D'auan-; 
cage ne vous excufez point en vous deſchar-' 
geanr- & diſfant que Yon ne peut pas deui- 
>. eat D h ner 
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FF _-.2 Twavere: 7 "'Y 
ntrice qui doit aduenit. car.yous en aucz 
elte trop auertis;; 8 vous la on faict voir a | 
Feart. Ery ai encores vn Seigneur du Conſeil, | 
quia Fontaine belleauen May 1595. fit tout 
ce:qu'il peut pourperſuader ceſte entreprin- 
ſe, alleguant rant-de raiſons 8&:'{3 euidentes 

ai montrentcombien importe:a la France 
de fie vn voyage en Portugal: mais vous | 
ne le vouluſtes pas entendre, non pas meſme 
ſculementr luy preſter Voreille. Pergirio rua ex te 
iſratl. N'eſt-ce pas la'verite? reſpondez.Le fb, | 

elecofeſſe. il nyarien plus vray.& a Cam. 
bray; Calaizz&Amiens nous auons tant per- 
du,que c'eſt vne pure'moquerie de parler de 
trois miltions,parce que les meubles de Cay 

lais\ſeutementvaloycntplus.d'vn million, 8& 
ceux d'Amiens'encore plus; & {i Fennemy 
ticnr ces: deux:placesiqu-1que: temps, le icu 
naus en couſtera bien-toſt phus de . treze. + Le 
Pet. Or fi yous confeſſez cecy;& ſcauczauſs 
f$1la choſe eweffect, comme vousdictes; que 
ne-fairtes vous ce qui vous 1mporte tant& 
vous eſt {i neceflaire? Le ſub. lee vous diray; 
puis queme preſſez tant: fans: vous cachet 
nos conceptions: Par ce: quenous ne voulos 
hazarderle.reſte:de nos Eftats ſur le dire-& 
ſur opinion: d*'vne nationipaſlionnee; ains 
les voulonsdefendredu mieux qu'ilnous fe. 
ra potlible,pluſtoſt que deles perdre du:tout; 
D-ailleurs, que: ſeruiroyent;12.0U.15./mille 
hommes en-Efpagne;ouil'yaſfigrande-mul- 
titude-d'hommes? Nous ne-pouuons croite 
qu'il nous puiſſe venir vn figrand bis d'vne 
refle..tournee (comme au commencement 
de voltre traitte yous le nous voulicz perfuas 
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der) & rout Je monde eqparle ainſi, affer> 
marque ledefir quogr ceur qui ſont ryran- 
niſez, de voirleur pays deliure de tyrannie, 
fait paroiltre & rend.toures -choſes aiſtes & 
faire. Le Pel. Pleuſt a Dieu qu'il vous vou-: 
Juit ouurir les yeux de Fentendement pour 
. vous cognoilſtre vous-meſines,. 6 /pour {ca- 
uoir diſcernerle bien d'auecle mal, le doux 
d'auec Vamer, le blane d'auec le noir. 'Celt 
vne-grande faſcherie-aux Medecins, quand 
; us voyent que leurs malades ſonr obitinez;; 
| parcequepour les gairiril n'y a ny raiſon ny 
conſeil quileur conuienne. En verite 1 yous 
aſſeure que ie tiens pour choſe impoiſible., 
que perſonne tant ſage & lyncee ou clair- 
voyant ſoit-il, puiſſe apperceuoir la millie(- 
me partie dela douleur & faſcherieque ifen- 
dure pour vous voir (Metheurs les Francois) 
{1 obſtinez de ne vouloir gouſter ny enten- 
dre ſeulement ce dont depend voltre rotale 
gairiſon & deliurance ; & que vous. eſtes 1 
enclins2 ſujurevn ſentier; qui vous precipi- 
tera en vne treſ-miſerable ruine, & dont1l 
ny auranulle reſourſe. Er puisque ray fi peu 
gagne de parlera vous en particulicr, & que 
chacun parle de cecy, cn veux auſhparler a 
toutle monde. 
Premieremer ie dis qu'on ne ſcauroit rien 
faire de grand ſans mettre en danger cholſes. Pour ga- 
ſemblables:meſme ne peuton gagner aucune gner guel 
choſe'ſans hazarder beaucoup. Si les mat-. que choſe 
” chands ne riſquoyent point: leurs bies en: les i faut . 
mettat'ſur mer, & les aband6nant aux tem- hazarder 
| peſtes Se pirates, ou ennemis,ils ne tireroyver beaus 
pas tels proufirts que nous leur yoyons. faire coup. 
19%] D 11 rous 
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&. A TRAICTE: 
tous les iours:'& les Roys & Princes wauro.' 
yerpas beſoing de tant d'officiers;de tant de 
douanes : &- les proufits tresgrands/que les 
hommes tirent pour eux auſh bien que pour 

.  Jeurpays,cefſeroyent, &'ne prodigucroyent 
leuts biens & viesen courat tant de dangers | 
pRny deſcouurirlesterres {i eſcarrees & 11 ef- | 

orgnees d'cux.Sicela ſe fair pour gagner 10.' 
15: 0-20. pour cent, combien plus le deuez 
vous faire pour yous rachepter'& dehiurer de! 
rant de peine & de tant de dangers qui vous, 
menacenr? & fi vous faites bien voltre copte, | 
-yous trouuerezq vous gagnerez plus de cent| 
pour vn. Voila pourle premier.Er-quant a ce| 
quevous difiez de gens paſſionnez, ic ne Vay | 
pas oublic, & vous y veux reſpondre, Que it 
{erois treſ-aiſe que youlufliez entendre que 
c<lt la malice duDiable & de ceux qui le ſuy|. 
uent, de faire croire aux homes,que ce qu's 
leurdirt, fonde en raiſon &: verite, & ce de- 
quoy lonJes auertit pour leur bien. & prou- 
fir, & qwil leureſt neceſſaire d'embraſſer & 
receuoir, procede de paſſion; afinde les em- 
eſcher parice moyen & deſtourner de toutes: 
Longes actions 6 auſli pourles faire perdre 
-dutour. | 
_ +Sec6dement,qu'il eſt bie certain que la c6- 

Za condi- dition de ceux qui ſedefendent eſt bien plus 

- tiondece-- miſerable < celle de ceux qui aſfaillent: pour 

uy qui cequepour ſe defendre 11 faut pus de 

: #ſſaut eſt gens & plus de forces, que pour aſſaillir.: Lal 

Lien dif- ' r2.iſon eſt,que ceuxqui le defendet;ne ſcauet| 

ferente de- pas'par quelle part Fennemy les aſſaudra; & 

celity qui ceux qui aſſaillet,ſcauent mieux on Fennemy! - 
ſe defend; tient 1a principale force pour ſe defendre.| 
CF, -*- Bh-<g Exemple, 
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Exemple: Ieveux quelennemy mette dans 
1. | Amiens 100. cheuauxſculement,. & 4.0 F;, 

mille hommes de pied; pouryous defendre, 


ro d'ews, il vous faudra mettre-benne & forte 
þ gant an dann DEVINE; Eu, Dieppe,Rous, 
1fors, Gournay, Pontoile, Beaumont, Sen-- 


. LS; 11s. Com lcgae, Han, * Quentin, Peronne, 
Corbie, Bologne,Montre:3T;S.. Eſprit deRu, 


a -Beauuais, Clermont, 6 pluſicuts,autres pla- 
Ie | £C&$z {ine voulez yous perdre. Afſaullez voltre 


ns En bp I elaion,, fe 
| Eſpagne, & vous ferez la paixayoltreplaiſiry,, 1, 


© ' Load - *» 

2] Autremerelle yous ſera touſiours honteuſe, 7 
ut; ; - - 1 f;, AgCe 
| Syous repentirez d'enauoir parle,, S1 vous 


y Yousdefendez icy, vous vous ruinez: {1 vous 
J| Faifſfaillez lh, vousle ruinez. Deuenez ſages 
Par tant d*exemples qui ſont c&hiſtoires. Co 
y fiderez biEie vous priece que Scipion, F'vn 
5| desplusprudens & des plus grands Capita 
mes du mode, diſoit aux Romains, qui auo- Rmains, 
yer perdu trois grandes batajlles,.contre An. -— 
| Nibal:Ily a biendifference (dit-i]) entre pil- 4ibal, 
lerle pays d'autruy, & voir brufler & ſacca- 
' gerle fien. D'auantage celuy qui aſſault eſt 
bie plus courageux que celuy qui ſe defend : 
iointque Feſpouuecnte & Feſtonnemet eſt bis 
lus grand de ce que lon na pas "apa . Or 
toſt qu'o0n entre dans lepays de Fenemy,on 


Scrpton. 


—_— 
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3 | _ 
-| reconoiſtde fort pres les bies & les maux d'i- 

. celuy,les commoditez ou incommoditez du 

,| Pays. Souuenez-vous dece que P.Sulpirius 

;/ diſfoifaux Romains, &le prenez pour vous, Liv. dec. 
| comme's'i] Jauoit gict a. vous meſmes:; .lib.z. 


'= -Quiilsauoyent afſez experimente par le paſ. 
| ſe, queleurs guerrescſtoyent plus heureuſes, 
IG | DP in (O's 


foe IC! Ts 


- 


TkhemDec. 
lib. 


Herod. 


Halyc.lib, 


T, 


ſes & lettrs armes bien plus puiſſantes&s pays ; 


de Fennemy , qu'au leur propre. Eſcoutezle 
conſeil qu? Annibal donnoira Antiochus , '& 
en faites miecux'voltre proufir que luy. Aﬀeu- 
rez vous que le pays de. lennemy vous 'don+ 
ner#ſoldats, qui deſirent leur liberte,8 vous 
fournira deviures,& de toures commoditez 
pour voſtre armee.. Que les fautes' d'autruy 
vous facent ſages.Ne faires pas comme Cy- 
rus,qui ſe perdit pour auoir meſpriſe le con- 
ſei] de Craſus,& n'auoit tenu comte de:To- 
myris ſon ennemie. Prenez =_ qu'on' ne 
vous blaſme en'cet endroit plus que rous es 
autres , & peut-eſtre plus juſtemenr , a cauſe 
que vous meſpriſez rouſiours trop voſtre en- 
nemy. Certes c'eſt la premiere & principale 
des cauſes dela ruine des Eſtats , que de meſ- 
Frome ſes ennemis. Er ne vous arreſtez point 
ce que Fon vous: pourroit alleguerau con- 
craire.Caril weſtpas icy queſtion d'entrer en 
vn pays pour le ſubinguer & Fen rendre fei- 
neur & maiſtre:mais ſeulement pour rendre 

a liberte atant de peuples qui criant aVayde 
ſous le ioug de ceſte tyrannie :& deliurer vos 
ſubiers des armes de Fennemy , quieſten la 
plus belle prouince de voſtre Royaume.' Si 
vous ne faites ceque ie yous dis,ie crains que 
demain ils we yous prennent , vne autre ville 
encores, & Fautre 1our vne autre;puis en vn 
coup tout le reſte.Er prenez gardea ceque ic 
vous dis. ' Ie ne veux pas que pour aſlailir 
voſtre ennemy vous laifſez avous defendre, 
mais que faiſans vne choſe yous n'obmettiez 
pas autre :/par ce que 4.0u's. mille com. 0 
que pourrez tirerdela A; 'N 
F Atho 


ns Cn iooete 
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'[Dauphine, & aurres prouinces, 'ne-yous fe> 


ront pas tant de: faiute,, que wayes moyen de 


, yous defendre en Picardie & ailleurs. 
' | Tiercement,quepouroſter laCouronne 8& «Fg, 


le Sceptre a vn Koy,6c le priuer de ſesRoyau- Dex che 
mes & ſeigneuries: qu'il poſſede quand 1l elt ſes »fens 
tyran,cruel, ou mal-yiuant & deſborde, il ne le |ſcepers 
autpas beaucoup de force. - Oh con- 
Deux mille hommes queCharles 8. Roy de ronne. 
France donna'a HenriComtede Richemonr, | 
ſoncouſin remuec de germain.,, parce qu'il e- 
ſtoir perir-fils de Catherine ſeur deCharles 7 
fon ayeul, ( laquelle cut pourpremier mari 
Henri V. Roy d/Angleterre ) furent baſtans 
audit-Comte , paſſant dela pour afſembler 
gens,pour donner battaillea Richard z. cnla Anal. 
queileRichard fut deffair & tue fort ignomi- 422% 
meuſement, pour ce qu'il eſtoit cruel & tyra. 
Pierre Roy de Caſtille , fils d Alphonſe le 
Tufticier pour eltre tyran ; & faire-pluſicurs Hiſan. 


.cruautez,acquirle ſurnon de Cruel , 6 pour hiff, 


cone cauſe fur tue:par ſon frere Henry Ba- 
ard. 4.263: #261 

La cruaute que Chriſtierne 2. de ce nom, Plurime- 
beaufrere de Charles 5. viſa enuers les prin- rum hjf, 
cipaus de Suede,luy fit perdre leditRoyaume 
&en ſuite ceux de Denemarc & de Nortvuc- 
gue,deſquelsileſtoirRoy & ſeigneur. 

Pour ofter le: Royaume d'Eſpa ne de la Commu. 
main du Roy Rodrigo,Roy desborde & mal- »# xijp, *: 
viuant , ſufhrent 12. mille Maures que le hi#.,, | 
Comte lulian ,; Capitaine dela villede Sepra.._ | 
tira des mains de VlitRoy'de Barbarie : les- 
quels Van 713. pafſerent en ah. 4 naui- 
res'demarchands, ayans poyrchef & Capi- 

"i [ane 


- 


$2 Taxrevnmy7 ls. - 
raine Tarif Aben 'Zarca,louſche d'vn eil,qui 


donna le nom Ylaville:deTarifa,auparauant 
appelleeCarteya,& deſtruifirla villede Siuil- 


le,cn print & ruina pluficurs autres, rat:en la 


prouincede BeriquequienLuſiranic, & deffit 


en bataillerangee'vn couſin-dudir Roy Ro- 


drigo, '- Lequel Rodrigo:depuis afſemblanr 
ſes gens ſur [a riutere deGyadelethe au7. de 
Iuliet, ou'ſelon - drautres:au ſeptieſme de 
SeprembreVan 714 huralabaraille auxMau- 
-res;en laquelle 1] futvaincuz& perdiren ſuite 
-preſque toute FEſpagne. La mauuaiſe vie de 
ceRoy fur cauſe decette perte & ruine: ſpe- 
cialement pour auoir des-honore la Caua fil 


_ Je dudit Comte Iulian: qui pour ceſte occaſi- 


on ce ſentant griefuement outrage, donna 
entree aux Maures par ceſte ville 13, quieſt la 
clefd'Afrique & deVEurope, leur ſeruant de 
guide. Lors-les Maures firent fort bien leurs 


 affaires en Eſpaigne, parce qu'its ne trouue- 


rent pas les homes accouſtumez x la guerre 
"comme ils ne ſont pas meſme aujourd'huy. 
Anrioches le grand pour Faddonnera vne 
vie diffolue & deſordonnee, lors qu'il deuoir 
-mettre la Grece en liberte , & faire la guerre 
aux Romains, pour afſeurer ſon Empire, fat 
reduit a tels rermes, qu'il fe vid contrainrde 
receuoir h paix d'eux,arelles condiriss qu-il 
leur pleur:& ſe retirantdeTEurope & delVA- 
ſie, ſerangea en yncoincomme leur ſerf 8& 
tributraire. yl #6] 


An. Fra, Childeric pour viure. voluptueuſement 


-& ne chercher que es plaiſiers, perditlaCou 
"ronne de France. Par-cesexemples -, qui 
-ſuffiſent aurant que ſix mille, iſe peut voir 
—_— COMe 


Ne Ee CE COONS n—_ 


o 


Pan @natTIQVYE. _ 
combien peu de: force 1] faurpourtroubler 
& ruiner Fenemy en Efpagne, qui w'a1amais 
cuPrince ſityran,cruct,& mai-viuant. 
,. Quartement; quant voſtre incredulite 8& @. 
 Fopinion que vous auez, que Famour de la 
on trompe & red facile le remede(laquel- 
eincredulite nous'pouuons auecbeaucoup 
: de raiſon appeller aucuglemetr & tenebres)ie 
viens2 redire & vous aduiſerderechef, que 
d'enuoyer en Eſpagne vne bonne & bien c6- 
duitte armee, deſpendle moyende! refiſter 2 
Fennemy, rompre1la trace de ſes defſcins,ab- 
baifſerſon.orgueil,, & deſtruire 1a puiſſance, 
Er combien que cela,s'enſuyue de ce queiay . 
dict cy-deflus; touresfois 1c le veux prouuer 
aſt vn ſeul exemple tres-yeritable,8 qui fait 
eaucoup a noltre/propos & intention. if. C 
Henri Comte de Traſtamara , fails baſtard P 4 » _ 
d'Alphonle le Intticier, parlaide des Fran-*, moans 


—————————————— a 


I EI oa wr. 


_ cois- tua le Roy D; Pedro ſon frere legitime; 


duquel Pedro reſterent deux filles, la plus 
ieune Iſabelle, eſpouſa Edmond de Langley 
. fils d'Eouard 3. Roy d Angleterre. Lequel 
dm6d pourles victoires qui] cut en faueur 
des Portugais (qui laccompagnoyent cotre 


0, 


les Caſtillans en Elpagne) & pour auoir ma- + 
e 


nic les affaires auec telle prudence, qu1l ob- 
ligea & contraignit Henry ſuſdit Roy de Ca- 
ſtille, d*acceprer & receuoir de FernadRoy de 


Portugal, qui eſtoitquaſi tout perdu auec {6 - 


Royaume,des c6ditiss fort preindiciables 8 


| ignpmingeuſre,rs; Mop u'2 tous ſes vaſſaux - 


ſubiers,fur fait Duc deYork, par Richard 2. -: 
ROy.d'Angl. 16 nepueu fils d*Edouard [6 frere . 


aiſnc,au parlemet qui ſe teint a Vueſtmefter, 


Ilan 


\ 


4 # 


_ 


Wa ETI'nr aro Ten: | 
Fan 1386: Deces deux, Edmond & Iſabelle, 
deſcend la Royne d'Angleterre auſſi nom- | 
mee Iſabelle. Lautre fille arſnee de Pierre, 
appellee Conſtance , eſpouſa Tan de Gand, 
troiſfieſme frere de pere & de mere dudirEd- | 
mond, Duc'de Lancaſtre \ cauſe de fa pre- 
miere femme Blanche, qui auoiteu de luy 
Henri 4.qui fut Roy d'Angleterre , & deux 
filles, dont Vaiſnee Philippe fur Royne de | 
Portugal, femme'de Tuan le Baſtard. De Tean 
de Gand:8& de Conſtance nacquir vne fille 
vnique, xppellee Catherine,de laquelle nous 
ferons plus ample mention. Ledit Ianpour 
le reſpet de fa femme Gonſtance ſe quali- 
fioir Roy de Caſtille & de Les: & pour auoir 
ſon droitt paſſa de Gaſcongne(qui pour lors 
_ eſtoir en la domination 'des Anglois) en E- 
pigne auec 18. mille homes de pied & deux 
Cumibcy Mille cheuaux,6& printla Crougne auec Fai. | 
Lt 1-2 dedes Pye qui luy eſtoyentbons amis. © 
+75- De la gen alla en Portugal, dont il entra en | 
54p-25- Caſtille, & donna iuſques 2 la cite de Bur- 
| gos, diſtinte du lieu d*ou il partir, plus de 
120. lictes , prenant d-arriuce & ſe rendant 
 maiſtre de toutes'les cirez, villes & chaſteaux 
qu'il rencontra, outre celles qui plus eſlon- 
nees ſe venoyent rendrea Feſponuente. Er 
uſt aiſemenr paſſe plus outre fi ſes gens ne 
” luyfuſſent morts; leſquels pour le peu d'or. 
| Efile. ofe qu'ils gardoyent ',.& parleur mauuais 
meſnage furent accuelllisde famine, dont | 
| Senſuyuirla;peſte :'& furent reduits atelle 
Amigie mneceſſite de viures, quede recourir au emp 
| & Fran-dePennemy (on eſtoiten faucur du Roy Tan |. 
| fs & de Caltilke, Lonys Duc de Bourbon bien ac- 
8 mY coin- 


| 
| 


Entree 
fes An- 
. glois auec 
les Portu- 
| gaits en 
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|  compagune de Francois) pour demander de- Anglow 


uoy 1ubſtancer leur pauure vie.Ceque:voy- dehors de | 
ant [an le Baltard eſleu Roy de Portugal, fe leurs pays | 


 plaignirau Duc,luy diſant qwil ne trouuoir 


as. bon que les toldats allatient rraitter auec | 
*ennemy, affermant que ceux-la-luy-porte- . 
royent plus de pretudice,que tous les autres: 
uw'illes capp<llatt rout incontinent, & leur 
FN defenie de ne communiquer ny parlera- 
uec perſonne du party contraire, Autrement 
qu'il les combatrou tous enſemble, & les fe- 4 
roit rous paſſerawu:fil de Yeſpee,l'vn pour ba- vale de | 
mour de Fautre. 'Thomas Vualſingham hi- 1an le Ba © 
{torien Anglois le rac6te en meſimes termes : flard-Roy 
& dit quele Roy de Portugal auoirt auec ſoy de;Portw- 
4.mille Porrugais bien armez.Quelques-vns gal. *. 
ont. cſtume que le-dire de cet hiitorien cſtoit:Th,Vuale 
ridicule, ou vne brauade mais (ils ſe tromper ſang. 
forr.- Car ces 4.mulle Portugais bien armez, Laualeue 
ayantleurRoy pour chef.& Capitaine,eſtoy- des Por 
ent ſuffilans pour. deffaire 20, mille Caſtil- rwgais. 
lans.: Le meſme Roy aueccinqmille& tant 
de Dogagais &.1:5.. cens Anglois defht ledir 
IanRoy de Caſtille, ſe trouuans- rous deux Hiſtoire 
pretens en la'batallle de Aljibarora, & le mit fore re- 
en fuite ayant aucc {oy z4. mille hommes'de marquee. 
combats. . Deſqguels en demeura ſur la'place 
12.mille, & de pri{onniers 10.mille-entre les 
mains de 4. mille & tant de Portugais, & de 
mille Anglois, qui-reſterer maiſtres:du chap. 
Occubuerant enim in pugna Portugallenſes cireiter wil 
Angliverd quingents, quippe qui tanquam leones dimi- 
eaneres, |: | 
Aw meſme temps D. Nunalvres Pereyra 


. Conneltable de Portugal aucc z.mille —_— 


' marqua- ement que'yn ſeigneur*Cattillan par 


—, 9 
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"Ny " TxaArcnty * | 
>. depied & mille cheuaur'defir 2 5./mille-Ca- 
-. +... ſtillansprua & printlesprincipaux chefs de 
+4.) Caſtile: Tos 36%; TEETTEN 
Gefte hi. © Le meſme Roy deuantque de'regnier, 8c 
foire ef depuis;, eut plufieurs victoires ſur le&nhe- 
fort re- mis now moins admirables que ceſte cy <tel- 
ant & 
ble, & ;deuiſanrvniourauec ſon Roy, qui eltoit le- 
5 appelle dit Ian, luy dit: Sire,ie ne puis bien entendre 
Ia bataill 1a cauſe de ceiquele Roy de Portugal-auec fi 
de Val. peu de gens vous avaincu par tant de fois, 
werde,  ſcacharque vous auicz eiiſi fours cing ouſix 
contre viudes-leurs: Le Royluy reſpondit; 
\Henora:. PourcequeleRoy de Portugal combarcon- 
Heteſinoi tre moy cſtant accompagne de ſes enfans, & 
de; moy ie combats corre luy accopagne de mes 
La lojaind ſubicts. leſuis Roy & ſeigneur de'Caſtille;8& 


” 


_—_ 


. des Pop. Juy eltRoy:& ſeigneur des Portugais.: Ainſi 


za, cevaillantAlphonſe Henriques premierRoy 
. .+ +, de Portugal, commenca deſe qualifier Roy 
., & ſcignenr des Portugais. ' 'Ceſte valeur des 
Portugais ne fur point ence temps la ſeule- 
ment, mais a continue ru{ques autourd*huy. 
::- Carnons:anons veu Fan 1580. le Roy Dom 
..* Antonio anec moins de cing/mille fanraſlins 
.-- Portugais apprentifs d'armes & nouueaux 
ſaldats, ſe defendrepluſieursiours alencon- 

tre de plus de'20. mille vieux (oldats du'Duc 
Abe: cop o 25 30.02.50 S147 þ 22 e167? 

- EnVanſuyuantle 25.Tuillet, jour de S\Ta- 
ues, Scipio de Figueyredo de Vaſconcelles, 
.Gentilhamme fſiganale en yaleur-6 fidelite: 
lequelch ſouuentes fois mentionne dans les: 
ſtoires) eſtar gouuecrneur des iſles des Aſſo- 
res,ſe defendirt enplaine cipagne auec ns 
; , Ee 


w 
- 
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.de 40: Porrugaiscontre plus de mil Caſtil- 
Jas;leſquels D.Pedro Valdes autor ſaict pre- 

. ;dreterre en Vifſe-Tercere; pres la;cite de An- 
gra. Les Portugais.n'cſtoyetipas ſoldats;mais 
gens mechaniques ,,manouutiers:& labouy- 

Ieurs, & entre eux:2'y auoit pas dix gentils- 
homes.Car le gounerneur les anoir-laiſfezen 
laville pour lai defendre & gouuerner. Les 

Caftillas eſtoyervieux ſoldars, entreleſquels 

.(cedit-on) y auoit 200, homes: qui auoyent 

.commande csarmeecs de Caſtille;& combat- 

tiret;depuis quatree heures du matin. iu{ques zeau firs 

-2-quatre dw ſoir, auquel.temps ils firent cx- Fageme. 
prefſement deſcendre dela montagne grad 
quanrite de vaches, auec leſquelles ilsx6pi- 
rent les rangs & ordres des Caſtillans,afin:de 

'venir-aux mains: & par tel ſtrarageme-ſe'bat- 
tans alVeſpec les deflirer. Aucuns deſdits Ca- ,;o,:,, 

 ſtillas ſe ſauuerenta nage, beaucoup ſe noye- 

.rear,& en furetenterrez'decopte fait 875.8 ,. py. 
des Portugais furer occis parla main des en- rugais ſir 

nemis, 15. & par.hazard d'yne ruinede mu 1,06. 

ralle,{ix,& quelques-vns bleſſez. Cefameux j,,. 

. Conneſtage: raconte ceſte hiſtoireen termies Conneſs. 
faulx & differes.quoy qu'il cofefſeqwily de- j; x f. 

meura-600., Caſtillans, 8& de Portugais, 30. ,, 

Mais 1'ay ſgeu cequi ſe paſſa en ceſte rencon- ,,1, - 
rre,de pluſicurs gentilshomesEſpagnols,mes * ©" * 

copatriotes,qu1 $'y trouueret preſens: & ſpe- 

 cialemerd vn nanf de Valece, nome D.Gaſ=':..- 
pard, qui ſe ſauua.par la mer bien bleſſs: & --- 
d'vn.tambour Caſtillan , & d'vyn. Portugais. -: - 
ne, de Villavicoſa. leſquels deux ſeuls eu- «. 
rent la_ vie ſauue, :eſftans rrouuez ſurle bord'--* -- 
de. la-mer, apres le-chaud du combar. Ly 

7 wy mourur 


notable 


| x VV FLRLATIESTS Lo, 2 
mourut vn nepucu du Due d Albe,"vn ne- 
pacu -du' Marquis de'Saincte Croix, 6& vn 

- nepueu du fuſdit D. Pedro Valdes,& ce tant 

 renomme Phillippe Hart#deAragonois, 6& 
70. & tant daiinez de maiſons; dont vne 
bonne partieeſtoient voiſins de Salamaque. 

' Bref 13 mourut toure la fleur de Caftille:par- 
ce que: voyans' que Portugal 'seſtoit rendu i 
facilement, & oyans que les lfles eſtoietforr 
riches, 6; que la flotte de'FInde Orientale 
leur tomberoit entre les mains, eſtant* 1a 'al- 
lechez du fac des faulx' botirgs de Lifbone, 

| ng de la valeur de z.mulions, s'y'em- 
barquerent auſſi volontiers-que $'ilsfafſent 
allezaux nopces. Ceelt choſe toute notoire, 

Jo ou 5.1euncs Portugais de 18. a20.ans 
2\Lisbone auec- Veſpee' 8 la cappe, ne font 

_-pas contre d'vne douzaine de Caltlians . Par 
. -ces raiſons les hommes JO cognoiltre 
quece que'dit Vualſingham n'eſt pas choſe 
_ "ridicule, encores moins vne brauade:; Re- 
..,  tournons2cequenous auons entre main. 
; 7 Quelques ours apres certains Ambaſſa- 
_ .,-.2 -deurs enuoyez par le Roy'de Caſtille vein- 
12, ., -drent aw Duc, luydemander enroute huimi- 
...: -lite la pair, leſquels le Duc ne voulutpas 
. -ouyr. | Touresfois la faim &la peſtelecon- 
_-rraignarit de-ſeretirer —_— en la ville - 
| -Trancoſs,-ils -le veindrent recherchet;en- 
Le Eaftil-noyez pguria ſeconde fois par ledidtIean 
lan de- Roy de Caſtille, auec lameſine requieſte: re- 
 mande ls montrans par pluſicurs raiſons au_Ducles 
2aix en  grands proufits qui ſe tireroient faiſans vine 
goute hu- bonne paix entre eux. 'Le Duc alors Tenr | 
anilgze. donna audicnce,& leur accorda ce qu'ils de- 
Mane 


#4A\> 


effect)pareequii 


5 4 
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- mandoient; encores:quecefalt contre fi yo+ 
'lonte. Premierement par:ce qu'il auoiten- 


tendu-que'le Roy de Portugat:lc vouloitain- 
ſi: & puis (ce . Fobligea de beauconpen 

eſtoir aduerti: que les trou- 
bles commencoicar en Franceentre lesFran- 
cois 8& Anglois, & quelques ſedirions enAn- 
gleterre, acauſe deſquelles il ne pourroit'tj- 
rec ſecours' dela,dont il ſembloit:auoir be- 
ſoing; & defia la mortalite quieſtoir en ſon | 
armee,l'en Menacoit. L'accord entre le. Roy ZeCaftit- 
& le Duc fut faict en ceſteſotte;; quetHenri {a con- 


- filsaiſnedeffearr;nymme Prince de Caſtille, #741 de 


eſpouſeroitCatherinefillevniquedudiatDue receworr 
& de Conſtance fa femme', &&ſuccederoient codirionws 


6&Royaumegde Caſtille & de Leon, & aurres 4:/-anan- | 


ſeigneuries:que le Roy doteroit-le mere &la *ngenſes- . 


' '*fille, ainſi qu-1l-firt;baillanra-lamerela-citede © - 
Guadalajara.” Medina/detcampo6 Olinic- :' 


do. Er depuis-ſe voyant-aucci elle. enthadt. 
Ge Medina luy donna Haete: ErY lafille 
donn# les Efturies;, Ven faifant'8 nommane 
Princefſe, & ſonfils Prince.” Er des/lors*en 


auant 'FaiſhE x*ouſiours portele:ſurnom de 


.ceſte prinEipaute; commeda Dauphine!en 
France. -Dadantage, qu'il donneroitawDarg - 
fix cents mil francs d'or PEUTAIC rerouther- ©” 
en Angleterre, 8 40.tnil franesde renteipwic Tow 
dufantde luy & &elle. Ianide Caſtille accep+ E/pagne © 
r2 toutes ces conditions'de fort bonne volon: avec ſe- 
re; JONES queencores qu'il: euft la Prarice; cours de | 
de ſon*coſte;' 8 les Francois auſli;8& le Roy France | 
d Aragon (auec la ſenr duquel ilauoir cite contrePor 
marie, de laquelle eftoitne-ledi& Prince D. wmgal,qui 
Henri 8& rna nd,qui-depuis'fur le Roy dA gagne, 
ws E ragon” 


oP; D * 


Cots. Sr; 
Charles 3. Roy; de- Nauarre ; i}, conoiſſoit 


neantmoins. qu*ayant guerres Ciuiles en ſon 
Royaume', 8 Portugal fon. ennemy,il faiſoit 
' P%iſſance <ourir fortune: 2 tous ſes Eftars & ſeigneu- 
de Porcu- hers. Tant penr:ſe Royaume de Portugal 
gal. -<conneletcſte deFEſpagne. Il eſt bien certain 
 quEtoutes & obs que lePortugal au- 
pms rin 'rance ou d'Angletexre, ou de 
$ > 1e Autre-Prince. eſtranger quel q wil 
| contraindrale Roy de Caſlille(dug uel 
ieſt la bride)deFaffubicctira raiſon & Ve- 
- nit Yjube,& de receuoir des conditions fort 
1 nominicuſes: & preiudiciables.- Er celles 
u;:Dac cuſfenteſte. bien plus. auantageuſes 
_ encetaccord, {i lc Roy de Portugatcult vou- 
: 1ut par-cequayant Feſpee en. main”, > ape 
An -nojtfaire le partage.du:;pays a:fon pajirr.:. 
in 4pe- farlsiuge,&le fir favolonte. Oui haber 
ph. num, oreſt dividergonmpos. De lavient Sm Duc 


mes. en alla $forticontent de luy , enoane 


onde: 


Dhligpe. = 

Ke * 5, plait VM T conſide- 

 Exhorta- © hae ermaegua neicl tay dis. -& que 1e; pretends luy 
uader; 


cn mariage ſa fille aiſnec 


5 F800 at nc 
=» * Ge. rarsde 1! Enron tieroſegpulſan- 
2 Teeſ EYPET on ms aueclenrs na- 
\ Uires & gations, hardis mariniers , arcilleric, 


8 : ”\ 


e.., lointla propre 


olonte qurils ont de vo comes gner,come 
7 one fait paroiftre- depuis pluſjeurs annees 
| En C2, vous trouucrezque vo" ſeul anez aſſez 
 &homes 6c de forces baftates pour yo? -redre 
£30 iuge ” 
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- GE AUX AULEES he fag. >& Poten- - 


 MUBJTIONS ry '& aUTres A $1 de-guerre, 


Þ; 


. 2gon s contre le droit des vrais Hericders &* ' 


l 


Y 
f 


aumeny 


P AXEN/ETLQY x, 


"Juge 6: tenant Veſpee:droitte'& ferme enla 


' main, ct ſera 4 vo*depa les Royaumes 


& Prouinces d'Eſpagne: vo! reprendrez non 
ſeulemer ce qui-yous appartier, maisauſl fe- 
fes rendre Yautruy le: fiea.,.:Quel plus grand 


 honneur, quelle plus gtandefclicite! Defen- 


dez, S1RE, voltre droit-que depuis tantde 
fiecles vous heritez de vosPredeceſfcurs.Au- 
jourd'huy ne 'miquentpoint en'voſtre Roy- 
Marrels, ny:Pepins;nyRolands, ny 
Oliuicrs;ny Renauds:Aulien dedouzePairs, 
yous eſtes .tiche de plus de dauze cents. Vos 
yoiſins :poarvin: Richard vous en fourniror 
vnecentaine:& leurs alliezvous aeccommo- 
deront d'vn.Oger,ſiremply de perfections 8: 
raht practique-en Part mlitaire.ſuiuy de-f 
bons E vaillans ras lesConneltables 
de Caftille,les Comptes de Fuentes & verdu- 


$05 & ſes compaignonsn'auroient Fauanta- 


geſureux. / 


Ceſhiy- elt le droit & vriyichemin,ceſtiy | 
_ eſt leplus certain 10y 


las ceftain &'le plas afſeure moyen 
pourfaire vne" Hepaix par voſtte bras 
meſine,fansy etptoyer des Triquetres. Vous 
donnerez la loy aFennemy'ſelon yoltre appe- 


tit& volontervous le forcetes 'd'acceprer des 


conditions -ron"ſculement vtiles X vous & % 
voſtreRoyaunie.mais auf] proufitables Yvos 
amis & alliez.Que feta Fennemy fi vous paſ- 
ſezen Eſpagne anec vne 4tmiee bien fournie 
de' rout ce qui luy eſt neceſſaite ; eſtat 
gol a vn Prince choſfi &'nonime par V: 
Me & general d'icelle,ifſt'de haute mai- 
ſon &de ſang illuſtre , accompagne de tan 
de graces 6 parties, queles autres ne facerit 

a E 5 aucuns 


Ce ARC 6 EC © A Rt ce A: AE 
= OY 2” 
* - 


| 4 IR AI CT. ©: | 

ancune difficylre:de aſfubicttic ſon com- 
mandement;iqut! {my aucc prudence 
& ſageſſe:Sans.doubte ilſe'tiendra pour per- 
du; comme il-ſera de faict; &ſe contentera 
bien, & $teftimera heureux, ſinous le laifſos 
ſeigneur: de: Caſtile ::il reſtituera VM. le 
Royaume d&Nayarre, /6& le ſurplus que luy 
& ſes predecefientsontyſurpe ſurla France: 
& au ſerenif},, Duc:de Lorraine les Royau- 
mes de Naples,de:$icile; d' Aragon;Valence, 


ZS * 7 
EE, 
FER. 

FN 


& Caralongnge; i& les ſcigneuries quien de-- 


pendent: le Royaume de Portugal 2 celuy 2 
qui 4} appartier;: 6c feraxaiſana;pluſicursau- 
tres. Princes: fpecialement. \-la-maiſon de 


Neuers, du Duchede Brabanr, de Lebourg, | 


de Lothier, & dg laville d*Anvers, 
v1 vous me-demandez de-quel coſte on 


Par oul% yourra te plus: commodement entrer'en EC- 
penren- pagne: Te dis- que fi: vous youles entrer par 


#rer 2:  Nauarre, dont fa Maieſte Treſ-chreſtienns 


 Eſpagne, eftje Roy natyrel-&-tegitithe ,' 4uiourd*huy 


G+ facile- [es perirs file ceax quiontperdules vies& 
ment rue 1ENS PQUFE leſeruice;de: $I enls z:1c rtrous 


£ 


iner Fen- yerons auce plitſieursautres;qui-principale- 
7. ment depuis qwils'clt faict Catholique,Fai- 
EL & de{ztzntoomeleurRoy & Seigneur, 


& pour luy encourront- tout: les: hazards du 


monde; Sipar Agagon,la playe:eſt fi fraiſche 
< us le ſang EN Lego 

ix Rorug 
ouuerts en;k; chair: viue &; fi-douloureuſe, 
que les mains qui .ſe preſentent pour y met- 
treremede,lesfonttrembler.....- £4+.tf 
;  Horrent admoras wulnera cruda' manns, Et oft au- 
tantimpoſſible que lon puifſe cſtant encap- 
ee 1 Sai _ tinite 


4 
* 


© eNCorcs -maintenant. 
al;les viceres fontencores tous 
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cent _ uvede voir £es deux nations, Por- 


wgaiſe & Caſtillane, s'entraceordes (1agoir 
=_ le Roy de Caſhillerraireauiourdhiny-les | 


ortligais,veu {6 ordinaire 8&ndite cruaute, 


aucc vn-peu de'douceur 6 Jes'conferue en 
Wag OY. & hbertez}parce que laiſfar- 
de raiſ0ns; vneſeule ett. rreffuf-" 


yne infanite 


Ic ht 
recouurer gueriſ5, quoyquel-on viue. 


filante,C'eſt 1ſGauoir queiles Caſtillans ſont; Caſtilzs 
trop ſuperbes &-artogans, & ies:Portugais {Peres - 


par. trop impatiens yuand Hiy-vade Fhon- Portugais 
Tk {pluſtoſt aux impaties. 


neur.. car alors ils viendronr! 
mains -qU aux paroles... £3 2K 


Ls: TR ADV cTEVR. Cf unechoſe fi certai- \ 


22 , Gp les Portwgais ſe propoſent rellement- honneur de- 


want les yeux,th en ſort fi fort ambitiens, th leur eft zel-. 


lement recommunie de pere enfils, que vil leur aduient 


den perdre wn ſoul join, is dewiennent fols, perdent le- 
ſens, &» lentendement. Fernand de Magaillanes gentil-\ 


tilbomme Portugais , eftimant que ſon Roy luy euſt fais 
beaucoup de tort, conceut wn tel deſpit 'qwilſ'enfuit de 


Portugal th ſeretira vers lc Royde Caſpille, pour luy-deſe 
counrir Fentrepriſedu Peru. Voyez la folic! Son meſcon- . 
tentcment ne procedoit ſinon de ce que ledit RoyIuy auoit - 
refuſe un demi ducat de penſion par chaque mois pour ſon 


fils. La couſtume de Portugal oft que tons les gentilshom- 


Raiſon 


mes tirent. penſion (laquelle ils appellent Moradia) du Roy pour la- 
fe mr. anþ en de Nobleſſe(teſquelles ils "4 quelle _ 
pellent prof + Fuero) th d'eftre cnroollez dansles li- Magalla- 
ures dela maiſon Royalle,quils appellint Liure de la cuy- nes deſ= 
ſon, autrement, Liur6 de Matricule:1aqualiti de Ma- couurid = 
gaillanes efloit de Chenalier, Hidalgo, ©eft a dire feal: 111i. Fentre- 
pr monroe ws roi aurats de penſion, ov ſup- = fp 

is le Roy de prengve ſon fils on meſme qualits que luy.the Peri: ai 
bo Pc qualits que ly 


meſine penſion , 4 
K i uy 


ell demandes le Roy Caſtiliatty 


- Tza1< © UT Wx x 


ottroya bunt, ve, 
wa le fils power 


mais ne luy voulut don- 


ner qufe dex ducazs & demi de penſion , ' ſuyuant la con-' 
ftume de ſes predeceſſents , qui ne dennoyent aitx enfans- 
 zant de penſion que'atix per es: fauf quand" par la mort. 
| dur pr ng A Pl Þ lard: - Ep: 


Porengal les nobles ont 1s precedence ſelon 


bein qualite de hes, il nobleſſe, th an meſme grade ty 


gals fe precedent I'oniÞaxtre ſelon le plus G» moins ds 


ſalauere': Satin PR Ac A 


Ol 


Jahfer'y «ils refoiutnt: Magaillanes print en ſi manugi- | 


Grore b Rn de ce demi ducat (A'awutant 


que par ce moyen il perdoit la precedente) quiil en dening 
fol, perdit le ſens & lentendement: & pojer monſtrer 


F extreme ducil &:faſthevie qu il auoit & cauſe de la perre | 


fn ſi petit honneur, il acquitle nom de trgiftre: G tel le 
qualifient toutes les hiftoires, ag ce qu'ilofia & ſon Roy 
naturel le denoir quwil luy denoig 

mains d'un eftranger, 47 fut cauſe que les choſes en vin- 
dren Ia,que les deux Royaumes ds Portugal o& de Caſtille 


\ furent ſur le point de 5 entrechocquer, De maniere que 


Heeron, 
Oſorius 
fe rebus 
Emma- 
2uels;, tt, 


Fr. 


Þ ambition d'fonneur fit inſenſer Magaillanes, & produi- 


ra le meſme effelt alendroit de tous bog Portugais, e non- 


par le gefir d'acctoift de quelque poignee dargent, comme 
quelqu'uu a voulu engendre, & 'a port rougi de Peſecri-r 
re. La matiere & ſubiet de incident monzre bien le con- 


fraire. Te ne dy pas cecy ſans cauſe : poxeree que S$. Gott 


dart de Senlis en ſa traduction _ &. Paris par N. 
Bonfonsl'an x 587. diſcours 23, Vafjirme ainſs, Les þ aror | 


Jes #Oforins ſont telles ; Attamen Luſitani Ci 


fine-preter modum- huius' Ing appe- 


tentes;& paryz pecuniz agceilione nobilitas. 
tem ſuam auger putenf, pro hac tam parua. 
pecunja ſepe numerd, tanquam-in ea-ſalus: 


omnis atque dignitas T ts m__ pugnan- 
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eentrele. 
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| =$i-me gires qu-cſtant ainſt vous vous cf 


merueillez comment ſifacilemenr lesCaſtil> 
 lansontaſſubierti le Royaume de Porrugal, 


 monatchie ſigrade & (i puiſſante; le reſp6s, 


Qu'il ſeroit Jong d'enconter” les raifons,: 8 
ue cela vient pluſtolt fauredereſoluris que 
de c&ur ny de courage ; parce que les Ca-. 
ſillan ne ſonr pas meilleaurs ſoldars que les 
Portugais, comme nous ayons veu'cy. deuar, 
&lont bien fair paroiſtre enmron-cing mille 
hommes de pied & quelques mille. chenaux 
qui ſe ſonr Sefimchun par-[efpace de quatre 


mois & vingrt jours contre plus de 20. mille 


| du-Ducd'Albe, tous vieux ſoldats; & lesau- Raiſene 


L 


tres , nouucaux & payſans,”- Ertl n'y-cult poyrguoy 
point eu tant de trahiſons, peut eltre le Duc.le caftil- 
d'Albe cuſt eſte mal rraicte luy-meſme-,- & [a prine 
reult pas paſſe plus outre. Portugal eltoit porevgal 
tout *deſpourueu de chefs, ayans eſte tous {; facile. 
tuezen Afrique auec leur Roy,comme: nous ment. 
Fapprend ſuthſamment- Conneſtage- ſur. la 
fnge ſon premier hure,diſant ainf1 : Sebaſtian Conneft. - 
en alla en Afrique, laiſſant ſon Royaume efpuiſe ae de+ lig. r, fol, 
niers, ſans nobleſſe, ſans heritier, 65 mains dt gouncrneurs 2: 5. page 4 
pen affetionnez. ge .L9E 4 | SEO 
[LE TRAD. En cefte bataille mournrent le Duz 
i Aucyro , rierepetitfils de D, Tuan 17. Roy de Portupats 
ares, Princes conſins germains, vn fils de Theodoſe-Dus 


[ de Bragance: vn autre heritier du Marquiſat fe Ferraver 


quatre Comtes, eomme-il eft rapports en la vie' ds Roy 

D. Sebaitien, par wn Inif nomme. 4 Nonnes de Jeon} Duard 
lequel contre les loix de Portugal, qui forment la ports Non. lig, 
des honneurs ts dignitez de Ia nation (Peſt a dire@ z083 des Cen- 
ceuux 915 deſcendent de Inifs) a eftt fait par l: Roy Carho= ſures, gpg 
lique gonſciller aus Royaume, en recompenſe d'ajtoir com. 
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poſe contre Frere Ioſeph Texere Portugais, deFOrare des "© 
freres Preſtheurs (perſounage aniourd'huy fort renomms \ 
en..'Europe, th cogun de tous les Princes dicelle, tant Ec- ' | 
clefraftiquei que ſeruliers: & ſingulierement en France,ou 
les plus grands du Royaume, th tous hommes d'honneur, 
Faiment & voyent wolontiers & cauſe de ſon honneſte con- 
aer ſation, bonnes meurs &+ ſinguliere dottrine , comme 
Fun des: plus accomplis en Ia conoifſanee de Ihiftoire oh» 
proſapie des Grands, qui ſe puiſſe trowuner, ſelon que ſes 
Enteres th» denis communs en donnent ſuffiſant teſmoiy- 
nage) vn linre de Cenſures, qui eft non ſeulement: infa- 
me, mais plein de propoſetions heretiques t temeraires. 
Te mreſtonne fort de la patizce de ce Religienx, lequel eſtar 


: | conſume Oy pratticq enl hiſtoire, entendant bien les af-. | 


faires.d'Eftat, o& eftant ſi ialoux de ſon honneur, ainſi | 
quenons ſfanonus, comme il ne met la main ala plume, ef- 
criuant non ſeulement contre les erreurs & fauſeteX ae ce | 


' Iuif , mais. auſſi, contrela Maieſte Catholique ; attendu | 


qu'il a, fait faire contre Iuy vn liure tent faux & in- 


. fame (ce que ſadifte Maieſte aduoie en vn privilege don- 


ne lan 15-9 0,)"& permis audits Tuif. dumprimer vn | 
liufe-dela genealogie des Rois de Portugal, traduif par | 


; luy tn langue Caſtillane, d'on autre en Latin, qu'il com- \ 
, - poſa par ſon commandement : lequel eſt.ceſtuy-cy de Cen- || 


ſures dont nous parlons. Ce Inif oublia de propos delibere 
de norrmer entre les' morts, D. Emmanuel de Meneſes, 
autrement d' Almada , Eneſque de Goimbre: wn \autre 
Exeſque,. D. Aires de-Sylua, Eweſque de la cite du Port, 
conſin germain. du Regedour: de Portugal-(Ceft une dig- 
nite repreſentant par tous le Royaume la perſonne du Roy 


1 en £0t affaires de. inftice tant cinile que criminelle) tous 
 devox ifſus de la maiſon Royalle: Le Baron de-Portugal;th 
+. de Gomte de Prado ane ſon fils aiſnt, th quelques attres 


+©.i\%\} 


Princes &» Seignenrs parens des Roy!/d'Efpagne | 87 CEUX 
qui reſtoyer,le Caſtillan par d6s.& ones 
79% | < | 16s 
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*": Jes auoircellemer corrompus, quiils ne deli- 


royent rienplus q de-luy liurer le Royaume, 
' >Les Cheualliers.d'vne lance, qui ſont ceux 


que-nous appellss en Frice Eſcuyers, eſquels 


conliſte la plus grand: force de Portugal , ſe Force de 


mirentacontempler le icu, n'ayans autre c6- Portugal 
mandement par la negligence du Roy Anto- 

nio & de ſon conſeil, qui seſt touſtjours mg- Neglrgece 
tre fort irreſolu & inconlitat en Iladminiſtra- 4 Roy 
tiondesaffaires. Au moyen.dequoy le Roy- 4ntoine 
aumede Portugal eſt tobe en {i piteux & mi- & ae ſox 
ſcrable eſtar, & n'a ſgeu recouurer ſa liberte. conſetl. 
La fidelle afte&tio & defir de s'oppoſcera lens * 
nemy, demeura ſeulemet par-deuers les Ec- 
cleſiaſtiques & Reguliers, & quelques Sei- 


gneurs,& le peuple ſans experiece & fans ar- 


ines, leſquelles le Caſtillan auoit par ruſe & 

fraude tirces d-ctre ſes mains,ayat fait courir 

lebruitr, que les ſoldats qu'ilaſſembloit en 

Caſtille, eſtoyent pour hace en Afrique co- 

tre les Infideles, pour venger la mort de ſon 

nepueu D. Sebaſtian: qui .toutesfois eſtoyent 

pour Portugal, comme ona veu en ſuite. A 

quoy il ſe comenca de preparer auſſi-roſt que 

lc RoySebaſtien appareilla ſon voyage.Etluy c,,,.q 

ayar promisg.mille ſoldats,8& 5o.galeres, les 1, £7 
luy refuſa quad ce vint au fait & au prendre, ,, ,, , 

POReParncnic a ſ6 but; & Faccorda auccMu- 
eyMaluco, promercant par le traitte qu'il fit 

aucc luy, d'abad6nerdu tour le pauure Roy. x, cap. 

Er: pour cer <ffect le Maure luy auoit promis j,, ,.,._ 

cettaines villes. enBarbarie,leſquelles 1lauoir ,,,, ._ 

premieremet offertes audit Sebaſtia,ala char ,, p;,e: 

gequilne ſecourroitpoint Mahumet xeriffe; ,y. 

mals il neles youlut accepter,difatgu'il ® pou A 

| | __deha 


- \ 


2, TRATICTE | 
deſia donne'fa 
an eſtoir plus veritable en ſes promeſles, que 
_ Infdelies ſon oncle Philippe : lequel pour micux faire 
duCaſtil. ſes affaires, | | 
lan, long temps i] defiroitiiardemment, afſeura 
| _ fon faicten rompant ſans'conſcience fa foy 
& promeſſe parle refus du fecours auquel 1l 
$S*eltoit oblige de parole a Sebaſtia;8 qui plus 


elt, mr yg edict public qu'aucun de. 


ſes ſubiets n'cult 4 Je ſuture en ce voyage. 

C-elt ce que Conneftagio nous donne Mates 

.- _- mentaecntendreen ſon ſecond liuxe, difant; 
Conneft. - Alors arriua au camp le Capitaine Franceſco d Aldana, 


& auoir en ſa main ce que des {j 


I 
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parolle audir Xeriffe. Sehaſti- | 


| | 


lin.2. fol. 14; auoit promis au Roy (Ceft & dire a Sebaſtian) aller © 


36-248-1 & fon ſeruice : lequel por cet effeds (ce que nucun autre 
of obtint) ext permiſſion du Roy Catholique, 


Ga.r.'fd. [LE TRAD. Conneftagio eſcrit que Philippe «- | 


I pay-2 yant wveu Sebaſtian & noftre Dame de Guadeluype, nele 
diſſuada pas dequitter ſon entrepriſe ; mais bien de n'y 

$as aller en perſonne. Car Philippe conoiſſant la generoſ1- 

26 de ceieune Prince, ſfawoit bien que « il venoit & entre- 


prendre voyage, il ny auroit moyen de Fempeſcher d'y 


aller luy meſme. Mais pour celer ſa maunuaiſe intention, 

& 5exeuſer denant le monde, il le deſtonſcilla ſeulement 

 #'y alley, non de Ventreprendre.] 11 ſemble que ſes 
1ſorciers par le moyen du Diable, qui eſt ſca- 

uant en coniectures, Juy auoyentpronolti- 

Le C2ftil- que la perte des Chreſtiens. Voila pourquoy 
lan por aces denant quece pauure icune Prince par- 
conſerner tilt, 1] ſe preparoit pour engloutir ce morce- 
Portugal au, qu'il eſtime rant, que pour le conſeruer 
fait rane-il fait de grands frais 8& grands maux a la 


4 maux Chreltiente, faiſant paix aucc les Infideles , 


41s Chre pour plus commodementfaire la guerre aux 
- Mien, Chrcltjcns,Defaconque maintenant __ 
A Toa 1981 


VP 
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' - flonic meſine du bon ſuccez que leTurct 
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contre eux, - La raiſon eſt, que voyantquele 


- $, Pere a embraſſe le Roy Treſ-chreſtien -(la-. 
ruine duquel il deſire plus que ſowpropre ſa» 
lur)'& que les Princes d Italte recerchent fon: 
amitie, ce que refpere qu'ils continueront' 
our le regard du, bien public; il 1uge bien 
que de 1 luy pourra yenir dommage : & la. 


rupture de ſes grandsdefſeins; & pourtant fe 


retioyit des pertes & auentures des Chreſti- 


ens, encore meſmeque le mal tombe ſur ſon 


propre ſang & fa chair, Tellementqu'il Pen- £ Ambeſ” 
orgueillir & deuicut plus ſuperbede la pro- ſadeur ds 


"_ des Infideles. Er:cela meſme-luy a Y**#fe 


onne la hardiefle de mal rraitter FAmbaſſa. 74 ir 47 


deur de Veniſe, comme on dit.” Demain, i * 


Fon ne Fempeſche, il trairtera encore plus 


mal rous les autres , ſans excepter perſonne, . 


Il penſe que ÞAlemagne, & Flralie principa- 
lement en ſes afflitions & trauaux aura be- 
ſoin de fon afliſtence. -A cauſe-dequoy il ſe 
perſuade qu'ils ne fe reſoudront pointa ſuy- 
ure & fayoriſer le party du Roy Treſ-chre- 
ſtien, & que par ce moyen il fera bien ſes af- 
faires __ | 
1 Ine face la guerreenT Europe, 1lle peur 
ort bien faire, Finquietant en I Inde Orten-: 
tale, comme ont faict les vrais &- legitimes 


Roysqui ont regne en Portugal. I n'a qua. 


ſe ioindre anec Xarama grand Roy de Perſe 
_ des Portygais, pour renir Je Turc-en 
ride. . > © 


rance. S'ilveut empeſcherle Turc: 


e. 


. _ Þ Vi . 
Les hiftoriens celebrent auec vne infinite /xfjen. 
de louanges la victoire que D. Eſtienne de: y, ge Ga- 
Gama Portugais, gouycrncur del Inde Ofl-me. | 
tt: - = entate 


F o FAgrens+ .* "Ip 
_ entaſeobtint alenconrre du Turc, auquet il. 
faiſoit la guerre pour ceteffect.Ceſte batajlle 


| Gewa futdonneeaupied du mont Sinay, apres la- 
fait des quelleledir Gama fitpluſieurs Portugais,qui 
| s'eſtoyent vaillamment portez en ce combar, 
hers as Cheualliers. Entre leſquels y en;eut deux de 
 predds marque, _—_ eſtse ifſus de peres 11lJuſtres, 
mon; $i- Quideſoy laiſſerent apres-cux yne gloire im- 
2:9. - mortelle. E'vn Pappelloit D. Iuan de Calſtre, 
ut depuis eſtant Viceroy de la meſme Indie 
 Ortentale,emporra ceſte tat fameuſe victoire 

Yifoire quiſe litenlavie duRoy D. Emmanuel : en 
d D.Ian laquelleauec moins de 4. mille Portugais il 
de Caftre dettit vn nombre infiny d'ennemis;donna.la 
| fuire a Mojecatan Conneſtable de Cambaya 
(qui auoit eſte enuoye parle Roy Mamud [6 
cigneurauec 14.mille hommes pour ſecou- 

rirla cite de Diu,laquelle tenoit lesPortugais 
aſſiegez dans la cr aa laiffant 300. des 

fiens morts ſur la place, & le Guidon Royal 

prins aucc les drappeaux:. Inzarcan le Ieu- 
ne,grad-Seigneuren ces quartiers 12,futauſli 


prins: & Ramacan, gouuerneur de ladite ci- 


re, qui eſtoit grande & afſez peuplee, de la- 

aelle les Portugais demeurerent feigneurs 
abſfolus, furtue. Dece valeureux Capitaine 
eſt-petir-fils D.Iuan de Caſtre qui eſt en Fran- 
ce pourle preſent, 8 a eſte auſlj fidele a ſon 
Roy& a ſaparrie comme ledirt D. Inan fon 
ayeul. L'autre £appelloitD.Lonys:de Araide, 


- © D. Loxys depuis Core d'Arouguia, lequel ſe trouuant 
C Ataide: en Alemagne en la baraille que les Imperia-. 


_- liftes liurerent au Duc de Saxe & aux Princes 


de'ſon parti. Charles le Quint luy tit:derref-- 


. -grands honneurs, pourauoir ſurmonte'tous 


les 
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les autres'en ceſte 1ourncel,, & recouure le 

{ Guidon imperial que les ennemis auoient as 75.7, 
gagne. Tellement que 'Empereur: luy don- b 24.4 
noit tout PYhonneur de ceſte vidtoire ſclon aril. 
qu'il Yeſcriuir a D.Iuan 3. Roy de Portugal 
| ſon beau-frere & couſin germain,quilauoit 
| enuoye pour Ambaſſadeur. Ceſcigneur fur D. 
deux fois Viceroy de ladite Indie Orientale. Viceroy 
La premiere, du viuant de D. Sebaſtian , & de [ nds 
la defendit contre toures les: forces: d*Atic : Oriene. 
parce que tous les Princes d'iceHe:qui elto- pour Le 
yent tat Maures que Payens, -firent vne ligue premiere 
contre les Portugais, qui ſe defendans 8 aſ- foi. 
faillans les ennemis-, 'acquirent; vne: gloire 
1mmortelle. Py eſtant Viceroy: pourls Viceroy 
ſeconde fois, le-RoyD. Sebaſtian mort; '8 pour Ls 
regnant le Roy Henri, ſcachantque les peu- ſeconds 
ples de Portugal 'auoyent eſleu- 8 fair:des foi. 
Gouuerneutrs pour gouuerner & defendrele 
| Royaumeaprcs-la mort dudicHenri,6&qr'ils 
| 90008 nomme-des _uges ur decider 'la 
caufe du differend | dela; ſucceſſion: dudir 
Royaume, dit publiquement:: Ie ne:rendray j 
Indie a autrequ'a celuy auquel; onadiuge- 0 
ra le Royaume. Tellement que. ſelon, quiau< 
cuns diſent, ceux'quifuyuoientle party du 
Caſtillan (duqusl ils euret aduis &promeſle _ 
parla voyede terre, iointla diligence &in- 
duſtrie qu'jl aporte a toutes ſes-affaires) = ITY 
ce qu'ils ſcauoient bien que ledit Caſtillan --'* -- 
ſerowt rouſfzours par les Inges exclus dela ſuc + © 
cesfion du Royame, => onnerent vn bou-. D.*Longs: - 
co. Ainſi mourut ce valeureux & fidele Por- mai #wn 
tugais,&luy ſuccedaau gouuernemet vn.in- boxcon.. 
grat grad &rrailtre,qui royt MeSrinene Neem | 


_ - oa « n v 
——_—_— —— ECD ET Er ret OE pea, 


TW ba co 
Ls 
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. memoire de D; Etienne de Gama, on a this 
yn Epitaphe en'vn Palais. que fir baſtir ledir 
... Gama:rretournantdeFindie, lequel' cft pres 


dela villedeSetuvalenPorrugal,difantaink 


en langue Porrugaiſe, mais grofſierc 2 
- O pe tio monze Sinay, 
, Veyo acabaraquy. | 
: Ceſta dite;,. 221952 
Cil qui tant de Chetalliey: fit 
Au pied du mont de Sinay,. 
Je- vis fintr ces sowrs icy. - . BY» . 
Auiourd'huy Philippea plus de foree , plus 
wed CET PRny Be comodirez pour em- 
{cher le Tare du coſte'de Indie Orientale 
...._ de faire la guerre-en FEurope, que tous les 
.. autres Royside Portugal n'ont cu par cy-de- 
uant.Touresfois comme cela n/auance point 
ſon ambirion,auffi nele peur il bien'goulter, 
Ceſte eenure;,*bien que bonne, ne IJuy aide 
point a conſeruer ceſte Monarchie pat luy v- 
ſurpecauec rant de fraudes '& moyens iHlici- 
qu war pretend laifſer 2 fon heritier, ſoit 
arore; (2) 
grande &ptifiante, & 1a 1uge _—_ riche, 
: . pretieuſe & importante perle de fa courone. 
Portugal Dertes auf] © elle. C'eſt yoRngery ie ne 
3B plus rriche puis que te-ne' me plaigne de quelques vns 


& fre- quigeltiment ſages 8& breentendus entre les 

cieuſe per FEraricois 8& Anglois, qui veulent Ytoutefor- 

&& tb... ceque Portugal ſoit choſe fort petire & terre 

; Conr0%-: ſterile, non plusgrande que la Normandie, 

ne &E/þ# & - 25 ee '{gnorans'dient qu'elle eſt bien 
aull 


ge. © 


grade quela Brie.Er fine veulent croire 
iy 


I'Indie —— . Pout coſetuer Fheureufſe 
4 


itddroir, on wy recognoiſtpour - 
3. 
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' BY accorder ns Pore foie dans I'Eſpa- 


. gne,mais qu'1l en ſoit ſepare: & vous, raijon-, 
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nent 1a deiſus, ſerrompans auſſi bien la reſts 


 \cux meſes, qu'a-ceux qui les cſcoutent. 
Ces Meſſieurs me contraignent d'eſtre Geo- 

graphe eh ce diſcours, bien queie ne le ſois 
de profesſion. Touresfois cela faiſanta no- 


ſtre propos, il eſt bon d'en faire vne deſcrip- 
tion generale, & encoter quelques particu- 
licres, afin que I'on connoiiſe fa grandeur,ri- 


- cheſle, fertilite & puiſſance, I 
| Portugal eſt vne partie d'Eſpagne firnce ſur 


Deſar;< 


le bord de Ja mer Oceane, & tient deuecrs ftion de 


Midy, 25.Au Septentrioneſt leRoyaume de 


Galice;6& a Orient, les prouinces Tarago- 


noiſe, Luſitanie, & Beticane : & au Midi la- 
dicte-mer Occane qui eſt. vers la coſte d'A— 
phrique. 1] contient quatre-principales pro- 


_ vinces,la Tranſtagane, quiencloſtle Royau- 


me de I Algarbe;la Ciſtagane;entre Duero.& 
Migno, & la Tranſmontane. Ces quatre pro- 
uincescontiennent pattie de la protince Ta- 
ragonnoiſe,la plus grand'part de Lufitanie, 
& partie de la Betique.. A de; long cing de- 
rez & demy du Nortau Sud,Commenceau 
CapdeS.Vincentau 37.degre,prenantquel- 
quepeudu 36.& acheue quaſien 42. & de- 
my, n6loing de Bayonne-de-Vigo: & velted 
1 Sudfud-cſt a Nord-nord-eſt, ou chaque 
legre contient x9.Jlicues & demie: & a com- 
nementde large quarante liciies, quelque 


art plus, quelque part moins. Les liciies ne 
ent pas ſclon celles de. France , mais 


x les liciics des degrez,, qui ont chacunde 


Nord 


.FOccidenr 1 rs. licues de cokfte, & deners le Portugal: 


es EE TEETER 
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- Nord i Sud dix feptliciies 8 detnie, ſclon le 

- conte de Porrugal. Deforte que en eſgard '\ 

ce qui reſte*& ce qui defaur. le Portagal a | 

_- bien 40-lictes dupays de latge. Tellement | 

que faifar vne figure quarree de'cing degrez | 

& demiide long, tiree du Nord-nord-eſt.au 

Sud-ſud-eſt,8&de 40.lieiies delarge deVOrice | 

3 FOccidenr-: elle enclorra en-foy toute la 

Normandie, vne bonne partie dela Beaulce, 

les Duchezdu Maine & wg rm ed ag part 

de la Touraine, quaſitout le Poitou, 8 quaſi 

tout leXaintogeois.& quelque partie d'An- 
oulmois, aucc vne portion du Perigort, 

e que nous pouuons voir clairement par 
demonſtration, faiſant en la France ladicte 
figure quarree de cinq degrez & demi de 16; 
& de 40:liches de large, en ceſte forme : Ti- 
rant vnelignede Tangle quaTFOriear a fon | 
coſte duquarre,& le Septentrion ala teſte:8& 

- commccera'y Crotoy ſur 1a riaiere de Som- 
-me, (qui eſtX'50.degrez d'cleuation)iuſques 
- 2LibourneenPerigorr, qui eft 2 44: degrez | 
 & demy; paſſantde pres de. Ronan, par Eu- 

.. reux, Drcux & Amboile, pres de 'Chaltelle- 
- rauld, parCoue,& par entre Negre & Iarnac, 
'& Angouleſine”, * PRAGES arbeſienx 6& 
-Contras , taſques' 2 cequfon arriue xXladire 

ville deEibonrne. Toutle pays qutieſtal Oc- 
cident de*cefte figure eſt zuili grand'que'le 
Portugal: Etafin que ce q ie dis puiſſemieux 

 appercenoir,il ſera bon'dedeſcrirele refte de | 

1a fignre.  Lequarte qui aſa reſte au Sepren- 

- <frion, 6& commence cn Orient.au Croroy. 
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® 


irant\VOceident; acheye en 1a merqa* 
4ixligncs furletiuage de Cherebourg: Dc; 
= f1 nqQz j-) 
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paiancpar Conſtance, & par Gra 
- . villepres de laville de 'Dolyparles villages 
 deBecherel, Redon & Arebon, cntranren la 
mer entre Guerrande6c Croiic,iuſquesa 44. . 
degrez & demi aFOrient deladicte villede 
Libournse ; dix lieiies-de-la terre, qui eftau 
Midy & Anichifes : nous viendrons a fermer 
noſtrefigure/ Dauantage, /afin quit n'y ait - 
aucun dgoute en ceſtedemonſtration.,'8::que 
. nous:reſpondions x Fobietion que me pour- 
ront faire"'ceux qui ne veulent pas que Por... 
tugal bir plus grand: que la Normandie, di- 
* fansquepuisquelaligne du cofte de FOcci- 
{ _ dentde noſtre figure paſſe par Cherebourg, 
Conſtance,8&c. rantqu'elle vienne en lai mer 
_ _entreGuerrande& Croilic; que*'ferons nous 
| doncdeldterrequi reſte, qui eſt vne petite 
| _partiede la Normandie”, & = ſe fimit pres 
. delifle 4*aderuoy, & de la plus grand* part 


|| delaBrertagne Iedis que toutecelte rerre,6c 
tour ce pays K qui reſte, ſe peur metrtre dans 
'{ les angles Occidentaux de la'figure qui'fonr 
vuides, X cauſe quiils finifſent dans ta'mer, 
Ceſte demonſtration bien faicte & bien en- 
_tendue; apres auoir ati ven la grandeur de 
Portugal ;/ nous trounerons que ſon circuir 
| eſtnonſeulementauſh grand que toures ces 
 PprovincesdeFrace que nous au6s dict, mais 
| ui at aytant que lecircuirqu'il c6prend 
| en Vifle de Ta-grand' Bretargne, tous ceque ER 
. nous appelions Angleterre. © Quant a la fer- Srab.lib,” 
tilire de oetigat, on la peut aiſement iuger.z."de. ſir 


| decrqueScrabon cn eſcripr parlanrde Lafi- orb, 
Few F ranie, 


| > -- A FGETS rat 
ranie-; qui:et laoplius:-grande-partic- 

| "Fertilics RoOyayme,diſant;: Le Tuſitavic:eftwne 

ale Portu- fertule on fruits, en. buſtail en or Gar gent; 
gal. auerei\cboſesſe 


nic, 


»* SH % 


Ld 


The, gay 
on. Enquoy ilſe trompe, comme auſh diſant 


— I. 


Magno : leſquelles prouinces ſuyuant la vra+ 
e deſcription, ſont encloſes en la-pronince 


pet gus le Duero, le-Fage,& Guadiana,qui 
ontea Luſicanie, ., | Lon hs 


- 


'Fragace. les ans, dontil n'enrcuicnt pas la tierce par- 
OE LES. ". 0: 


- 


mille vaſſaux. Portugal enuoyealV inde Ori- , 


| 


] 


| 
| 
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pays. Philippe;s'oſoir 


ſtiques, & Reguliers, auec; leurs ſer- 
uireurs; &plaſicurs autres:fortes &hommes 
priuitegezeſtoient excuſez' 8 neiles' 0bli- 


 geoir-orepoinrt 2 ſe faireenroollet eſtiites c6- 


pagnies;, :deſquelles 1a-pluſpart cſtoient de 
200, hommes ,..quelques: vnes de:300;8&de 
400, nousdonnerss achacune d'icelles;deux 
cents hommes ſeutement, elles feront nom- 
bre-240:mille hommes.Conſiderez.mainte- Nombre 
nantcombien grand pourra cſtre lenombre 4 82% 4e 
de cenxquin'eftoicnrpoinr obligezauſdices £977 4s 
compagnies; Ie'ne ſpecific point icy'lenom-- £99934 
bredes' compagnies deigensdecheual;:donr 
ceRoyaume a grande quanrite, parce'quiiÞ 

n'a paveſte poſſible den fcauoir certaineye- 
rite." £637 Fe Lt FCG S 242532 Griident 
Dauantage, les Roys de Portugal tienner: g,,. 2,v © 
vnegrandeur, en laquelle 11s excedent tous, pu 
les Rois & Princes de VEnrope. Scauoireſt, gal. © 
919401 F y qu'il 


» £'< + > 
: * , 
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ye” ob leues vaghnn fe ſu ets la | 
— Yinge: milions: ons conli- 


ſtans-en depeſches wh rn res 


raineries, 
bar green ny wr > vo perk rake mer YBan- 
tac Maluco, la Chine , autres parties de 
Finde Orientalc:pat le "moyendeſquelles de- 
peſches ceux qui by obriennent recouurent 
cour incontinentde Fargent.: 
De kh peut-onfacilement iuger- Ia i grdevr 
}a richeſſe & 1a-puiſfance dece: puny 
auqueladiouftanties ſei —_— _ 
de en:Afrique;cnAfic;&enlA ue »& 
es .ifles quit icnrcaia mer Oceane, fa ait We 
Monarchietreſgrande & tre 
os ienem'esbahis pas fi eds Ea 
le fait rantdiexcez be ; deſpe ug pour'la 
pr 1 Faircombicn elle tu luyimporte; 
 combien.cHe luy: vaut. Il reltpas ignorant; 
ains au c6traire; age; ;auiſe;fortru E& bien 
iment6auxaffaires d'Eftars;- ;. >: . 
0. Ie. Fee TRAD, Lnquelle choſe Antoine" Peres 8 
pes pare2+ crezaire d'Eftue du Rey Catholique D. Philigpe 2. quieſs 
+ demeſine: oft queſtion,  montre en ls. oor partie 
 --D. Iarr de ſon adeertiffement ſur lefuilt de for: 
Pro des diſcinwlations, tromperies & ruſts wry pres 
che 'mort uſaenuers le Seigneur D. Tan d'Auftriche ſon frere,” ſur 
aun bou Ig pregentiou du Royaneme de Tunes, Op. tes intelligence 
£07. d Angleterre, lors. &# 1 en Flandres': a on com- 
Philippe me le =ruit eſt, 'il luy fit finalement dennerJeboucon. } 
addonns © 8 prandement addonne a la Coſmographie. 
Zls Cof+ Naenies palais de Madrid vne grand' mai- 
mogra- ſon, en laquelle ſontles deſcriptions de tous 
phie. "tesles —— — —— 
Ys cules 


tharges 5 Ca b ; 
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nlement en general, maisauih en particu- 
lier. LYileſtla plus part du tour; & contemn 
plant ces deſcriptious, aiguiſe &augmente 
fon ambition, affine ſaryrannie.L2ail void 
cequiluy eſt le plus duiſible, & plus facile a 
conquertr- © Lai yoid par quels moyens1t 
urra prendre Cambray, 8& comment apres | 


E empiecrera Calais; & pourquoy deRilſen 


eſt venurAulter iuſques a Amiens; & main- 
tenantil c6fidere ce qui huy ſera le plus pro- 

re & connenable, en telle forte que rien ne 
uy puifſe eſchapper des: mains, & qu'il ne 


| | face deſpendre ny hazarder ſes moyens en 


vain, Ileſt fort verſe es hiſtoires, & par icel- Philippe 
les a fort bien-inge combienluy importoit 2*7/e & 


iy pouy paruenir 'y fon bur'1a' Monarchie de More. 
Oo * 


ortugal; 8 d'auoirles Portugais a ſa derio- | 
tion, pour en auoit Faide & le ſecours que 7, -.* 
ant: he os predefſeurs-en ont receu. 'Car 417 
epuis trois cens ans en-cales Caſtillas n'o1 


LrLOL —x= Nt vis 300 
rien fait digne de memoire ſans cux. - ow _ 


> 8 ont rien 
OO» fait ſans 


ent 20.des Chrelties j,. 5,.... 
gats. 


Del Salads, oh furent que pits que tuez 


mille Maures, & ſeule 


pO 5g 


bo 


"TRAICTE "oe 


nerentle refte-des Caſtillans.. :{, 1 - /; 


; Quand les peuples de Caltille:s'eſmeurent 


fouSapparence du-bien/public:, & pluſicurs | 
| Princes auec cux contre: Charles V.acauſe 


des-grands, &. nouueaux 6 exorbitans im- 
 Commu- poſts, Jes Ambaſſadeurs deſdits Princes, & 
zidades plafieurs citez, & villes, venans:au-Roy de 
de Caſtil- Pomugat D.Emmanue!l , pour leprier qwil 
te, luy-pleuſtles:recognoiſtre pour: vaſſaux, 8& 
| Galore, parce quuils:le deſiroient pourRoy 

Vraye a- & Seigneur , non ſeulement 1l-ne youlut re- 
mitie de _ cepuoirleur. offre,, mais leuriapprint com- 
Emma- - mentils debuotent obeyr a leur Roy. Era 


nuyel Roy. dz-autres qu1 venoient dela part deſdits Prin- 


de Port. ces,. citez & villes.qui tenoient le party-du- 


versChar dit Charles, il leurfir donnerargent 6& atr- | 


ters, _ tilleries, poudres.& munitions de guerre. 

Quelques vns diſent q leditRoy Emmanuel 
\ les accommoda: de cinq cents milleducats ; 
| & de beaucoup fdepieces d'artillerie; Telle- 
'.ment que cela fur.cauſe que .cenx quis'eſto- 


sendoutaſt,que Charles V.vſurpaderechef 


7524, . de Fox, ficur de Eſparre 

* ſtauxe Thillip +a, PRYC.N 
Priſe de offticea Port ainſL.qu: 
laGoulete autres auſguels:il. 
avec 22,, (Quad ledic Ghar 


4 Lan... 35: qi npre 
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alntenantce bon 
payela France,& 


L= 


paſſa 3 la Goulete 
1 Cagafucgo 


| Portugais empeſcherent qu'ils ne paſſaſſent: ' 
| plus avant tindrentle chan debatetih , & 


Inn. 
” 


' 1cnt-efleuez, $accorderentaueccleurPrince, | 
_"* Eedehaveint, fans-que le Roy D.Emmanuel | 


WW” v 
. Amo” Je Ri we de Nauagre, que meflire Anare | 
AUO1t remis 6&rIe- | 


S 14. 0's © 9. 0% wo CD To, d. 0m 9... 7 2 
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ufc erapwpuilitn, (ic 7 


. 'Comment-eſt-ce que ledit Charlesle V,-2ri/z de 


prit la viliede- Tunes, capitale: du Royaume- Tunes, 


de LybiezAuechaſbiftance &Faide dudir In- 
fant&de'ſes Portugais./ '- >. VS 6A 


©Quieſkcoguiprincte;pign6 de Belles.il n'y; 7riſc ds 
= _y Fe bay: nr CE Roy de Ca ft de 
itille? Fr 


_ aciſco WOW >! 5. 0X CP ucgy oc Belles pay 
rt.6 Ic ca Mitaine DicgoLopes pes'de Sequeyra'les Por- 
Sncpneu,anccles Po ; aliairfaropag Ne. frgats 

- Quideliura& mirfinaFopprefſionde Ca- 

ſtille Yan/ 1 566, 1567.68. paurles'Grena-: Guerre de 
dins qui fe reuolrerent enGrenade?. Sept-ou Grenade 
huict mille Portugais qle Roy Sebaſtian 'en-! nie par 


_uoya de ſecours. Phillippe:RoydeCalſtille! les Por. 


ſcait fort bien tout celaz c'eſb; UOYAUec rugais. 


relle prompticude & telſoing iltrauaille de. 


conſeruer celte Monarchie:Portugaiſe; ;pre- 
rendant non-ſeulementgel'yfurper,ryranni-: 
ſer,, & arracher des mdins4es: Portagais ; 
maisauſſiraujrleaur honueur-lcur gloice'& 
teur valeur.Caril void bien; qu#ayat les Por-. 
rugais/de ſon caſte, il poyrra par leur moyen” 
ſouler ſon ambitis, ſans quilsayerFhomneur 
quileureſtdeua cauſedeleurs proucſles, a 
rribuir lerout ala generofitede ſes Caſtillas. 
RON yranniſeS tyraniſeFhonecur des A- 


gne:5es: zaiftillans (leſquels: 
—_ &neveuler ſcauoir ladif-. 
fair 


en \de-natio 2-na- 


tion;appellcrEſpag.)ſontſes liss,ſes tigres & Caftillans 
Cars Jo ng iOeogeluons ce nous lions 


oe Taigrcxs: . 


vn1our auecc vn rand perſonnage'd*Eftar; | 


qui deſpendoirt force ducats pour: auoir auis 


de ce qui: )aſſoit par le monde, 1l-m afſeura. 


4, pour choſe veritable,qu'vn iourl'vn des plus 
on Gen fauorits gu Roy de Cllille lay demandant, 
:3lbomme POurguoy-il laiſſoit. 1perdre 1a;Friſe & -pln- 
ax Roy de (IEUTS villes des autres prouinces de. grande 
Caftille. 1mpo ROreance UF Ronnye t canopendcd mains & en la: 
wiſance & ſubjeQtig-des hereriques, a cau- 

_- noy cllesc{toyent contraintes de laifſer 
lavraye religion(chofe vraicment digne d'c- 

{tre regrettee). pour: ſecourir les Princes 8& 


© *villes de 1aligue; &.cntrerenir. la guerre cn. 


_ France; luy fe ſauriant reſpondit; Laiſſeziles 
Reſponce Canin qu-1ls prenetla Friſe:&tout le reſte. 


| ds Roy de © 
iele fax, comme reſpere;/1c leur taille- 

Pp ” _ tant de beſangneen GS; quils ne 
oucront venir. ">=: $20get Tauray-:bien tour 

c reſte: aptes. - Scaches 4 ue ſtieconſerue 8 

ortugal tranqwllite, non 

| ſeulement ils ne: I 7 VIure ng moy z 


mais aufſ11 ſeront mes dabicts,6 me payeront | 


rribut. 
[LE TRAD, Philipe k hojans ſeignowy ome þ grille 
 monarchie, affira quand-c-quand & la rwine des Royau 
p me de Franceth dA & dautres prouinces:th en 
recent tant de contentement queil Re-Ripent empeſcher de 


ters le 


Ts Threcra, tes:Capitaines 


cenx' de ſou conſeil;” 
ſpamucient,.. Dep AHGEP ſe: 


qui anoyent 
cette ionrnee la diſpyene: 


v1 &@ havte woik > 


Purſque n0us tenans. eats A entierement, FAns 


he. © a; a pew ls 


France. 


im importeelt decomſeruer Portugal. 


it de ſainte Croix en 


EW. , , 
RT = Þ 
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35 $: 
Tot 


deſcountir ſes conceptions: apmnincy as nan; ſeulement . 


France, Pour preveue de cect, nous n'auons biſoing d'au- 
_  #reteſmoignage,;ſinon de ce que ditifon” Genneſtage cornti= — 
| | nude fan bifltire Henan laprifeite adidte Tercerer Mais Connep.. 
' leRoyayantfifraiſchementpris lapoſſeſhon 114.7. in 
de Portugal, voyantles -Portugais nonienco- fire. 
re bien paiſtbles,ſe vouloitemployer. a: paci- 
fierce * pus la, deuantquedentendre a 
aucune autre entrepriſe; & difour qu'armant 
en _— uartiers la , 4:renendroit en:bride 
non ſeulemient le Portugal, -mais aufii:toure 
IEſpagne, & meſme-la; | e.: 'Peut-cſtre 
n'cuſt1} pas manque-d'acheminer bonne par- 
tie de. ces armes-Ja inf 


| 


ES 7a: SITIA "= Wet 


TY 


oat oft ſerpent 


.... ſouſtenirles ſounerains'Pontifes ils ſont en 
fo Frets cfliond'eſtre defendus & conſeruez par 
Treſchreſtiens:Rois:de France : & pour 
cette cauſe ils Yonedouce de figrands priui- 
leges:liberrez & pt tiues,  Exterminez 
STKE;Tem Fx To: - _ &7 - 
ent;domprez'ce Lion, detturezVEgliſe de (1 
eyriniqueſerairude & dure captiuite donez 
paix 6 tiberre x vos pupilles,a celle fin qu'ils 

= bang ararriirnnry chaſtier les mauuais:, & 
Fans crainte falairierles bons. Combien de 
fois one deffre les fouucrains Pontifeshono- 


rer-& bien-fairea-quelques perſonnes en re-' | 


cdpenſede Jeurs vejtue merites,& en cha- 
ſticr d'autres a cauſede leurs vices & mau- 
uaiſtiez; ſans quit-leur air cite poſſible faire 
niÞvn niVautre? Les Papes ont ſounent con- 


| treJeur ny is.queles im - mae 
\ecyarirat pn; plus: ſonuenr ti que les 
; ons een merita14mais micuxd'e- 
tre Cledinat ic i f11e doibs dire Pape) 
que ceitreſdo onnage le docteur Mar- 


. Mare. tin Azpilcueta Navarro, duquel lymemoire 
| Arpil. ſeraerernelle tan w $Os  dodqrine que pour 
Wwvarro ſa vertude ſaintete? Neantmoins pource que 
- Phi :nele goultoir poi Tautanr que 
= pourdefendre contre{uy la cau vene- 
F6:Barth rable-Prelae DN, Fr. Barthelemi Cartance re- 
Carrance ligieux\deFOffdre'S. Dominiiue; Arklredeſ: 


Arche. ds quede Tolede;'8& ain 7 <ER s 


_—_—_ coup & tresfortes raiſons; 


_ anoyengt/ droit d'elire [car Roy Gepronu | 


, qu'vii b- 
rs woe Roy 


* > *Preſcheeſtien!: SEN V. fon -dedefenare& 


te; auiour 


& OR -v 
Na TR 
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par tresfermes & infallibles argumens ,-que 


1a Maieſte-Catholique- poſſedoit le Royan- 


_ me-de_ Portugal: par-:imuſte; &:ryrannique 


rilere) 4] perdit.cour &: mourut pauure-pre- 
ltre,. roman aucc plus de raiſon merita 
micux deſtre eſtrangle & bruſle,queN. ne. 


_ antmoins pource que Phulippeleveult ainſi, 


il vit & -rr1omphe., Parrantpour Fhonneur 

de Dieu je ſupplie V. M. Treſchrelticnne 
(puisquielley a pl us d'intereſt quiaucnns au- 

Ges) quiil tay plaiſe entenare ceſt affaire,. & 
entteprendre de drefler bien-toſt vne. bonne - 
armee pour: paſſer en;Eſpagne: &, conſiderer 
auſſi combiecn grande et Ia prudence, Fin- 
duſtric 8 fincſle de.ceſtennemi general. que 


V. M.:regarde ſes actions, ſon ambition & v 


fat GM apt {> 1 gg ſe reucille 6 ſe reſolue, 
& {cache qu'clle a va. voilin {1 grand-.tyran, 
que luy ſcul eſt plus grand que tous: Jes: au- 


_ tres qui- ont cſtc &;qu ſont au monde: tous 


enſemble: & quia agquis, commeſespredg- © 
ceſſeurs, rant ce. ql pajlide, prom 
rannie, qui {uy c{t.auf{ipropre 6 naturelle, = 

& Juy conuient auſfi. progrementtinſopa: La tyran- 
rzblement comme 1la.. rifibilite )-Fhomme, ,;7.,.. 
Pcrmertez moy ie. vous -prie de prouuer ce ,,jj, z 
que .e-dis:, .par. hiſtoires. claites &. treſcer- Phelippe 
taines, afin d'oſter oceaſion aux meſdiſans ,;,- ,,,, - 
& iumpoſtcurs de _m'clkimer yn menteur. . ,,1,,; 
Car ce que.ie vous. dis. ſe. verifie pax.tous /;41;, 
les, hiſtoriens Eſpagnols .dignes de;.crean- * 

Ce & quelgucs tant. anciehs, que, moder- 


nes.., quelques. vns:deſ-quels yiuent: enco- 
> aujourd'huy ;.& ny.2 pas: long. temps 
quils ont compolc leurs e&uuges y& les: ont 
«3 acts: | 1mpri- 


: 


— : ND WEEIn as : 2nd 
3mprinces aucc la faueur 8& Fargentdudir 
Philippe. le taſcheray donc de prouner ceci 
auecle moins de- paroles: qu*ilme ſera-potli- 

ble; montrantqueautant de Royaumes. & de 
rouinces.que le Roy Catholique pofſede cn 

gne (dont ie ſcayquelquechoſe eſtanr 
ſpagnol)-1l les $s edeauecc tyrannie qu'il | 
acommile par pluſicurs fois.Etd'autantque 

ur bien prouuer-mon intention, ce'quieſt 

Torn he Ep 380-:ans en-ca me ſuffira , 1E 

me tairay de ce quieſt aduenu parauantlan 

I-2:I'7. i | 

Henri Roy de Caſtile, fils d' Alphonſe le 

Caftille Noble,mouranrlaiffa fa ſeeur aiſnce Blache, 
-  Royneds France, qui fat mere de S. Louys,' 
AT lequel n'auoitalorsentorequedeutxans : & 
£ pr ſon pere (qui mn'eſtoirpas encoreRoydeFran- 
«premi« ce) eftoit occupe-auxguerres d'Anglererre, 
won 1; ilfarappelle par ceuxdu payscontre Ian 
7. Yniquedecenom, leurRoy, mais grand ty- 
#4 ran. Henri mort, ſa ferur pniſnce, nommee 
 Þ Berangere, femme d'Alphonſe Roy de Leon 
auec ſon fils Fernand,Fempara du'Royaume 

_ de Caſtille, &P'yſurpa contre le droidt dela- 

dicte Blanche fa ſeur aiſnee, 8& confequem- 
*6 mentdudit S:Louys fon nepucn. © 
3 wg ee ora ove cps ſon'filz 2iſ- 
ne, appelle Empereur &Occider, pourauoir 
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riche, 8& qu*elle ay eſt aufſi-propre nong 


rele comme l@/HifibilireY' ShomrRe 87:06 


l& lay conuientjproprementis© inſ{parebie; 
ment; - Puis done que: nouganoiis fait £64 
noiſtre ſa ryrannie , if meſembleniettre pas 
hors "de propos; Roy Tref:Chreſtien |, de 
rraicter quetquechoſ e touchant-ſa cruautey 


dFautanrquelEſpagneren efprouuaiamais 
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 cauſedela mort deplus d'vn ile 


+ mes; -Ceux- qui ont conoiſſance det deporte- | 

....m&sdece tyran, confeſſerontquiilena 
--.. mourir beaucoup plus. Ceſar furextreme- 
. mentfaſche devairPopee ſon ennemi morr;, 
+. & $230 1 ſon cachet & ſon anneau,? Fimita-, 
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PAR ANETEQYVE  Ff»> 
ditrrecompenſe.8& triomphepourauvir 
entrahiſon:tue Viriatus, & ſabiugue grand” 
partie de FEſpagne : 'aſcauoir que ledit Cx- 
pio & les miaſſacreurs eftoyent pluſtoſt' dig- 
nes\d*eftre chaſticz-y que recompenfez' : & 
qu'il-n'eſtoitpas raiſonnable de recompenſer 
tes morts 8&'victoires acquiſes/parargent. 
Due vittoria- emipta erat, i Senatus improbata, th» per- 
| elfſores indigni premic indicars;L'on-void en ce que 
ray dit, comme dans vn miroir , la cruaute 
dece mahlin 6 peruers + per Jr rw pluſicurs 
ne yeulent conoiſtre relqurit eſta la reclle ve- 
rite,ains au contraire ſans conſideration c6- 
meaucuglez & obſtinez le'veulent parfotce 
bon-gre mal gre gratifieri Er Ce quiplus me 
fair perdreparience enTect, C'eſt de yoir & 
ouyr quelques vns qui'efitreuz de zeleindil: 
cret, ou mauuais, peut-eftre; conduits 8'de- 
ceuz parle Diable.,eſtimentmaunuais hom= 
me &-tiennent quaſi pour keretique celuy 
qui-pouſe de zele entier & iuſte, public ceſte 
verire/Deſorre que ſoitpat crainre, ou pour 
inrereſt, 69pour haine,”'ou' charite mal or- 
donnee,'its eſtiment que ceſoit plus mal fair 
dacc uſex & -reprendre les iniquirez publi- 
ques, q> de les faire meſme,. 2 1 tous 
vous confeſſeront /, tout cequi ſe dit de la 
malice de ce tyran eſtre vrai: toutefois cet x- 
la meſmes dironrt que bien qwil ſoir ainſi, 
Ceſt neantmoins rreſmalfaict de le dire d'vn 
Prince rant Catholique. 'Voyez ie yous pric 
 quel aneuglement, & combiccela eſt eſtran- 

e&indigne d'vn- homme Chreftien, pru- 
ent & 1uſte, Si c'eſt vne choſe vrajie & pub- 
lique, pourquoy contre "a conſcience & 
| | -- 


oF, 3 


"EE 


SAL 
L# 
ds 


tk HAAS - », 


> "Va UA SHES BR OY. oe Et re OY 10A IS < 40s Pe 4» AOL rr BER 12 ar eee ts ares. 


>, . "PIER" _ 
, PL 
- 


< $0. DE 
RF» x os > 6 
WIS IEEE "an 5 
L TATE ae bv n. 
£ 


- ODA CT Es 7 
an/dctriment d'autruy.y contreditresVe 
Ne owes vous pas que c'eſt yne:mel 
a X:fariz.choſe, & comme va crime,decondem 
eft, vt ma VErite noroire? a & ſpecialementences'cho- | 
lefcum, ſes-que parle commandement de Dieu de 
cognitam-la_fainte Theologie nous forames'tenus de _ 
vericars blaſimer & reprendre. Or vaus me direz que 
damnare c'cl{t choſe raifounable d'exewſerles Princes 
enquelques fautes.quad ils fone douez d'au- 
cunes-notables & f{ignalees vertus: & que 1a- 
mais ne regna Prince en Eſpagne,qui ait.tant 
donne de demonſtration de bonCatholique, 
queſa maieſte Catholique dont il cſt queſti- 
on. Ancun n'a tant prouigne-J1a foy Catho- 
lique; que luy. :Aucun na tantaime les 'Ec- 
cleſialtiques,ny tant reuerc les xeguliers. Au> 
cunen ſommena:;tantedifie de monaſteres, 
ny baſti tant de maiſons d'oraiſon, ny excrce 
tant deliberalite.enuers clles, | Car outre les 
grandes & excefſiues deſpenſes qu'il a faictes 


en les editiant,1l les a fondees de gros & ti- 
 ches xeuenus, & ho de fort auitageuz 


priuileges. C'eſt bijeh dir, Centes-Meilicurs, i} 
me greue infiniment. qu'il-ne me ſoirpermis 
de reſpondre ſommairement aces propoſiti- | 
ons, dautant que chacune d'icell@Þrequiert 
vn plus ample traitc gue celuy lequel nous 
auons entre mains. Toutesfois ie ne lairral 
p25 de yousen dire quelque choſe enpaſſant, 
vous monſtrer que vous vous abuſez en 
toures icelles. Erpour commencer a reſpon+ 
drealapremiere , ie vous confeſſe que vous | 
auez fort bonne raiſon. Quand vn Prince ſe- 
roit Catholique , iuſte, honneſte & valeu- 
xceux, (ans eltre liberal, 11 ſexoir ral{DURAtY ; 


nEconucnables' 8 ſeanres X la Royalc per- 
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ay pardorinerce defaue::ce que icnt 
quand /aucunede.cesvertus leſquelles 


+ rp 5 ou oo ſernaue- Tac. Ca.2. 
B08 derit , faitus oft omniam reus. 

Mais ie-parie&-enhomme; & ſuis de celte opi- 
nion, que fi vaPrinceeſtoiremache de quel- 
que: vicerzcomme Sat eſtoir iniuſte, ou 


ſans la fienne 'nous: ctrouucrons tant amen 
)-mais 


artels moyens' les'peuples de' vers lexrs 
Lorraine obrindrent pour leur'Dac Thierri Prences. 
filsde GuiHaumefrere de Godefroy 8 Baul- Hiſto. Lo- 
douin; Rois de Teruſalem , ' Prince tyran , #haring. 
pat de FEgliſe & mal traicant ſes ' 
ubiects & vaſſaux ,; de ta miſericorde de_ 
Dieu tant de __ que non ſeulement il 
reueint3 ſoy & $s'amenda : mais auſſi refti- 
tyant ce qu'il auoir mal 7" a dans 
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vnmonaſtere,lLobpar Feſpacede atre ans, il 
| Gouidne Archer noma rage c ſain-: 


d&e vie. : \Plaife a Dieu quenoſtregrand amy, 
Philippele Cathiolique: quit ner qua! 


ſi routes les vertas idecentesaviibon & iuſte» 


Prince, en-face Sm—_ *reftitnantle bicn/ 


d'autruy a limitation du-Dup Fhierri,- now+ 


de' Charles V. ſon pere: Prendziccla/pour ref | 


" + 


on(ea la premiere propoſition 1+ 6 
_ Quanta laktotder he eſt certain que Phi-;; 
Ny beaucoupauancela :foyes Indes Oc-: 
cidentales, d'autant @ wo ac &cou- 
uerture luy:{ert Emer) augmenter” 
fon pouuorr$5 tyrannic- Cetteibonne ccuure: 
ſe doit imputer a perſannes;deuotestant ſies: 
ſuters.qu/aurres ,7pluſtolt quailay.  Auiſez 
comme il I'cſtenden Aphri 
a contreles inſtitutions deÞOrdredela mili-- 
ce delcſus Chriſt &autres;faictpaixen Bar-' 
baric anec les, Infideles,, poutrauoirplus de: 
commodite defaire la guerteen'Europe ic6-: 
rre les Chreſties.Que-fait-il auiourd*huy c6-" 
tre deTurc? I:commue GC: Guabulifs auec luy:- 

uant +1a troifieſme, -les hiſtoires racon-! 


.eent- fort bien, & les hommes peuuentaſſeu»/ 


& res: 
uere fes:Religicux. . En Eſpagne Yon wanoit' 
14mais cn. tour -le temps paſlc-faict mourir. 
pour affaire dEſtat aucun: Eccleſiaftique ou: 

egulier.La plus — | 
que les Princes Arrians ayetfaict d'cux,pour: 


eltre comrairesAalearparty, furde tes em - | 


nque!-Nagueres il | 


fonner 6. reclure dans des monaſteres. Vrai. 


eſt qu'1ls crenerent/les yeux 2 quelques vns,/* 
& depuis autres Princes les firent. mourirſc-' 


Crete- | 


PARENETIQVE. + $4 
.cxetement en priſon.., Mais degibet, ils ne 
* { ſceurent 1amais __ c'e{toit, finon depuis 1e 
| | xegnedeſa Maicite treſ-Catholique;laquelle 
| | -jecroyeſtre elle: mais ic le cono1s pour treſ- 
.mauuais Chreſtten. Ie ne doubte point qu'il 
ne croye tout ce que nous enſcigne la Sainte 
:Egliſe Catholique Apoſtolque & Romaine 
{ | -noſtre mere: mais ic ſcay forr bicn qu'il-n'ob- 
i.| iſerue pas les preceptes du Decalogue, &c. 
Quantau reſte de vos. propoſitions , com- 
-bien- que Philippe ait edifice grand nombre de 
.monalſteres, & pluſicurs Egliſes, les douant 
+deriches reuenus: {i ne lairray-ic nonobſtanr 
-courceladelereconoiſtre pour vntres-grand 
tyra & rrescuel Prince. Les hiftoriens eſcrip- 
- [| -uent amplement dela cruautedeBrunchaur 
- (encores que quelqu'vn la'vuecille exculer, S& pyyye. 
attribuer ceſte> faulte; aux; premiers eſcri- pau fe 
-uains) '6:afferment qu'elle- fir” mourir- dix ,yorir 
Rois, en France; & pluſicurs autres perſon- 4;x roy 
nes de-gradequalite: Auſhieſcriuent 1ls d'el- , xrace, 
' | le,quelle farbaſtir ft grande quantite d*Egli- 
.v ſcs,. 8 Jes pourueurt defi grands biens & ri- 
'3 cheſſesquec'eſt vne choſceſtrange. -Voicy 
cequ'en ditGaguin : Tellement que;/11 on vent pa- 
rangonner la depenſe auec les moyens de Brainehault, cer- Gaguim, 
205.01 5'eſmerueillera que cefte femme ajt peu baſtir en-n 
ſiedle tant de temples , & leur aſcigner 4 tons de. honnes 
rentes. Brunchaultmerite autre louange pour 
| . auoir vſe defi: grande liberalire enuers I'E- 
| glife, que ne-fait Philippe : d'autantqwelle 
onnoir du fien; & Philippe donne de Fau- 
uy. En Eſpagne:Von blaſme fort ceux qui + 
deſrobentvn mouton, & cn donent les pieds 
pour'Fhonnensr deDicu.Ainſi fait ſa Maieſte 
\ VG - 7 Catho- 
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Tercias. 
Srubſedio. 
Pils. 


Eſciiſado. 


vn Prelat. 


. 8*c{t meſle de vendreles villes & chaſtcaux, 


TrAatrcTis 


I Catholique. 11 rixedes Eccicſiaſtiques , Te 1 


cixs.Subſidio,'Pils,. Eſcuſado; De facon que de dix 
Fen rixe pour le moins _ plus luy paye 
ue deux mille labourenrs ny que. 
quatre mille: gentils-hommes,' {Aniſez' com- 
me il eſt liberal enuers les Ecclefiaftiques!Par | 
le moyen decespiedsde mouton 11 edifice des 
monaſteres & autres Egliſes, & les doue'de 
tres-gros reuenus. D'auantage quieſt cequi 


O_ 


1uriſdicti6s & vafſaux de VEgliſet C'eſt voltre 
grid amy Philippe tant vertueux & Carholi, 

[LE TRAD: Tercias , gf la'tierce. partie ue 
tout cequivn Prelat regoit de rente par chaeun an de ſon 
benefice. Sublidio, c'eſt que des Her tiers qui luy re- 
ftent, & d'autres revenus touchans & fon eftat, il en paye 
encore cerrum quid. Pila 5 C'eſt que Me toutes les paroi/- 
ſes qui ſent en Eſpaigne il preni ls. diſme d'un paroiſtien, 
ſpanoir oft du plus riche. Aucuns des Reguliers poſſedans 
heritages en la meſine paroiſſe, aident'& paier pro rata © 
rribut. Les Reguliers meſmes payent difme de tout se quiils 
poſſedent,iuſques aux pormes meſmes, aurunges,t choux 
de leur iardin.Eſ\cutado. eft parce que les Eccleſiaf. th | 
Reguliers ne peunzt'porter les armes, pour en eftre excuſes, \ 


_ 


th paient& [a Maieits Cathalique, une certaine ſomme.” 


lc ſcay fortbiequevous merepliquerez que 
les retes des Eglites d'Eſp-ſont firgrades &ex- 
cefliues,qu'encoxres qles Prelars payentaleur 
Roy.la moinec d-icelles,tls:demeurent neant- 
moins touſiours riches, d'auranrqu'il ya tel 
Prelaren Efpa.qui itouyt de plus de rente/par 
chacunanq 5c. ou 60. deFrace: Acela1cre- | 
ipsds,q bienqu'ainſi ftoit da Mr.Cath.ne peut 

efpouillerl Eoliſe de fes bi&s,qles Princes & 
perſonnes Cath, 6 devotes ET; o 
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* PA ENETIQVE. 5s 
le donaire donne a quelque Damoiſclle cit 
prunge :c6bic plus le dowcttre celuy qui ſe 
donea Dicu &2 noſtre Dame& aux Saindts, 
_quiviſiblemer & recllemet ont cobateu & fe 
' font perſonnellemet trouuez es batailles, fai- 
fans les miracles4q les hiſtoires racontent? Er 
uctarpuisque fa Majclte Cath. ofte aux E- . 
liſes qui leur eſt d6ne,pour les cauſes 6 rai- - 
lons q nous vends de dire,il comet fraude 6 
ſacrilege.A cauſe on peut-eſtre le payera 
il durat fa vie,ou biEſes fucceſſeurs pour luy. 


" jt J 


Pour ceite. meſme raiſon Nabuchodonoſor paz.s. 


tracaſſa pluſieurs annees emmy les chaps en 


figure de beſte brutte. BalthazarÞn fils veid Dez. s. 


celt horrible prodige de la maineſcrivuar, co-. 
tre la paroy fa mort & deftructis. Ananias & : 
Saphira fa femme cheurent morts or os | 


deS.Pierre.Nous au6s beaucoup d cxeples de 42, 4ps, 


ceſte matiere en Feſcripture Saine,8& beau- ,. 
coup plus esprophanes. Il yen a vne grande 
quantite en Eſpa.ſpecialemeten Caſtille. La. 
Royne D6ne V.rraca fille d'Alph6ſe 6.Empe-- 
reur ſortitdeVFEgliſe S. Ifidore de Leon aucc 
les richeſſes queelle auoitenleuces leas,creua 


a la-porte. Dom Alphonſe le Guerrier ſon Les com- 
mar1, pour ſemblable ſujer fur vaincu par muwes 
les Moxes en la baraille de la Fraga, & en pa- hift.dE/ 
rut 1amaisne vifne mort. LeRoy D.Henri pagne. 


frere germain de la mere de S. Louys, eſtant _ 
arconfut rue parhazard d'vnetuille dedans 
laifance. Aucuns atribuerent ceſte mort au 


. 


|. peude ſoingqueut Heri-de remedier cnſon 


tendre & ieuncaage,aux cxtorſions que firer 

aux Epliſes les enfans du Comte D. Nugno 
- de Lara ruteurs dudic4 Henri , & gouuer. 
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neurs de ſon Royaume : & occaſfionnereht | 
auſdits tuceursles deſaitres & malencontres | 
queeſcriuentles:hiſtoires. Ces/cxemples ba- 
ſtent pour vous prouuer Vabus &-nullite de 
voſtce replique ,:8: montrer que: yoltre Phi- 
lippe metrancla main fur les rentes Ecclefſia- 
ſ1ques, comme il/fair, ne ſe peut excuſerde | 
fraude, facrilege S&ryrannie:& ainſi, quiauec | 
mauuaiſe conſcience ibvoleJe mouton d-ati- | 
truy, combienqu'i] en donne les: pieds pour 
Iamour de: Dieu. - Sur tour 1c vous aſfjeure 
d'homme de bieu,que $'il wy auoitenla per- - | 
ſonne du Roy Philippe, que ces deux vices, 
aſcauoir 'ſyrannie, .&.cruaute &:qu'1l fult 
vrai obſeruateur du reſte: dela:loy'Catholi- 
que ; ie vous excuſerois' de: voltre aucugle- 
ment, Mais tencz pour certain que fes av0- 
S of minables euures fer6t merirceluy qui ſera fi 
__._ hard) dedefedreqwilne foir pas tel; /Carcer; 
ennemi & perftecuteur general ſous le-man- 
ceau Catholique a: plus faict de' mal & plns | 
dinfolences contre FEgliſe Romaine, que 
tous les autres perſecuteurs quil -Font:prece- 
de. Voulez vous voir la preunede voltre a- 
bus, & coment il eſt-rreſmanuais Chreſtien 2: | 
Oftezles:tayes:& cataractes de: yos yeux; Ole 
..-, Urezles , & vous verrez comme 1il-le-montre. 
_ Te Duc, auec-le doigt. Ianrs75.ce:RoyCatholi- F 
«4 Alexo. queauerti que feu Montieur failondegrads: 
J—_ pour-entfer auec main; armee-en;. 
landres, commencafort-ſecreternentaſon-! | 
_ der quelques chefs & ſcignenrs:de-FEgliſe: 
|  pretendne reformee des -prouinces de:l; 
 guedoc. Foix,Bearn! , En du pa: 
Bott proche de Guipuſcua tor edrre.: 
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_ | rarabie, pdurſcauoir $115 youdroyent porn 
| ſous ſa protectiondefendreleurliberteleur 
promettant.de:faire venir des gents d'Alema- ” R 
gn contre leRoy Treſchreſtien/, & de leur 2f'* f*- 
onner cinq cents. mille. eſcus tons les ans **.. 
| Frey oa effect, &. pour; Fentretenement des © fn 
| Miniſtres-de leurs Egliſes; leur faiſant glifſer 7 = 
| aux orcilles:que; Fentrepriſe deFlanadre que £24 
le Duc d/Alengon faiſoit, ne tendoit A-aurre ?7 erendus 
choſe que pour les attrapper &-maſſacrer de. 297 /=ire | 
rechef;, comme l'on; augit faict ſous le Roy *? 527970 * 
| | Charles:1x ſon frere;'quand le-ſeigneur de ©* few 
| _laNoivetfurprins j & leiſcigneur d'Juoy mis Roy. 
 - mort. entre deux tablesavcc pluficurs au- 75 />* 
tres ſeigneurs & gentilfhommes, 1] eur. meil- 
leur moyen de traitter aucs leſdites- Egliſes, 
a caufe qui1ly auoit-beaucoup de Catholi- 
| ques meſtezauec les. Huguenors, qui tous-ſe 
gouucrnoyent felon: les: comuentions faitres 
entrecux,&-yn grand-feigneur Franco1s,.& 
| lefeigneurde:Chaſtilon,combie quedepuis 
ceſte ynion fur rompue. . Quela ues vns des * 
chefs. preſterent Yorcille! 2 ſes -preltings | 
dautant quien voyoit lors. quil:Salloit pre- 
parer vnegrande guerre contre eux; comme 
- elle ne rardaigueres dutemps.que-Brouage 
furpcis;/loint- que leſdirs-chefs 8 ſejgneurs 
Aanecquelques miniſtres; eltans entrez cnync 
randetalouſfic du Roy'Treſchreiticn ,qui.ce 
oitlors:Roy de Navarre; & de feu Monſei- 
- | gneurle Prince de Conde; {e:refolurenr ſe- 
- cretemeritdans la ville de Montauban, diap> 
| pelletgdesprotecteurseſtrangers dela meſme 
| rehgion©.Er pour celt effectenuoyerent vn | 
| Miniſtreen Alemagne, feignans Fenuojer ” Per. 
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gion,” lequel S'indigna fort contre ſor 'mini- 

ce: & parcequ'il anoir atliſte xcelſte delibe- 
r2tion,-u ram__ it euſt efte de iceſtaduis, 
luy reprochant qu'il eſbahiſſois commeur 
il fe act” awe = -telle plume par le bee 
ſans rice. Dequoy ledit Miniſtre 8 excuſa,6&: 
aſſcura ne ſcauoir aucune choſe decelt affai. 
re. Mais cela fut cauſe de la ruprure de ceſte 
trame, joiur qu'ils 'n'eltoient pas bien a'ac- 
. cord entre euxduchef, - Les vas defiroyent 
le Duc Caſimir; lesautres laRoine d'Angle- 
terre; les autresle feu Duc de Sauoye,lequel 
iufques alors, quifutian'r 5 7 7. neſcauoir 
rien de eequiſepaſſoirentre lay & les Mini- 
ſtres. Depuis ce temps Ra effantvenaleicune 
Duc 2 preſenr dominant i la ſaccefſion'de 
fon pere, aucrtiqu'iten fur, enuoya vers le 
Roy de Nauarre lay demander-Madame a 


ſeur-pour femme. vn nomme' Seruin fur: 


defpeſthe: pour ccſt effect , 8&-apres luy vn 
Viconre, qui voyant-grande difficulte en la 
demande, Sen alla par Bearn en'Efpagne, 
on 1l traitta le -mariage de VInfante D. Ca- 
therine, auiourd'huy duchefſe de Sauoye , 
tequel mariage D. Ame frere baſtard dudir 


Duc, mit depuis x effet. Ce mariage veint 


fort propos a Philippe: pource que par ce 
moy$il Cifſeuroir da | oe quitn att cody 


droit rien en Portugal.ou 11 ſcauoit bie apres: 
ja mort du Roy Henri auoir grande diuiſi- | 


on entreles Portugais; d'autantque les yns 


vouloyent la Seigneyre D. Catherine Du- 


cheſſe 


re fur deſcouuerre'par yn des: principaux 
Seigneurs: nouucllement reduict X leur reli- 
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ſe de Bragice, aurres le Seigneur D. An- 
.. toine./& tous: pour ne'prendre_ Þvit des; de- 

nommez, voeuloycnt ledit Duc de Sauoye, 
| _— eftre/petit-fils d'vne-fille de Portugal: 

equel comme on dit, $'ilfuit alle:depuis du- 
rantÞinterregne em-Portugal ſur ce:conteſte, 

& n:admettre ni {vn ni Fautrre des ſuſ- 

dits ;,-euſt eſte ſans doute recen;de rous les 
Portugais. 4 as " 

_ Aurecfte pour vous mieux montrerquel eft 

celuy pour Famour:duquel vous vous pet-. 

dez, & eſtes rant efucillez-pour ſon-ſeruice, 
1adioulteray > quelque choſe touchant ce 

ſujet; car 11 n'e(t poſſtble de dire rout ce qui 
endepend. Iln'y a pas long temps que. pour 
ſuyure. les traces des bons &- pieux Catholi- 

ques cel qu'il eſt, -1] rendirt la cite dArzile, 2 

Muley Hamet Roy de Marrocques, contre la 
volonte- des: Portugais qui y eftoyent habi- 

trans, leſquels ſans ſon aide ſobligeoyent 2 

la defendre. Les Chreſtiens eſtimoyenrt que 
Philippe faiſoir ceſte reddition, parce qu'il 

tenoit pour certain queceſte cite ne [e = | 
' uoirdefendre contre-la: puifſance des 'Infi- 
delles;ainſi q luy meſme donnoir 1entendre, 
difantque le mal-eſtoitmoindre dela rendre 
ſans hazatder les vies 6c les _ la gardant Raiſon 
mettre tous en danger. En-quoy il les tropoit pour la- 
fort malicieuſement. Carla vraie rope ur quelle 
laquelle ledit Cath. redoit ceſte cite deChre- Philippe 
ftics auxMaures,fut pource qu'il Fauoit pro- rengir ls 
mis a leur Roy,ala charge qu'il ne pteſtaſtau cixf 4'4y 
Seighr D. Anto. ſon couſin germam Roy de zile 4 
Port. 210. mil eſcus qu'ilauoit promis de luy Muley 
preſter par Vinterceſ16 de la Roine d&Apglet. Hamehe | 
F 7 | 


' 


Er pour cefte raiſon:ledit D. Antonio aus 


\\ 


'TRATCTE. 


ſon fils D.Chriſtophle aMarrocquespour de. 


meurer en e.de ladire ſomme. : Er de 


faict il y fut par Teſpace dequatre as. Voyez 


_.quelle acuure tant: Chreſticenne 8 :Catholi- 


P (al. gl, : 


quefitceluy que vous defendez commetreſ- 


chreſtien & treſcatholique: lequel: m- 


peſcher qu'vn Roy beaucoup meilleur Ca- 


tholique que luy, ne recouure le fien,detient 
{1 tyranniquemet FVautruy, & Voſte aux chie- 


-ſtiens pour le donneraux'Infideles. 'Que re- 


ſpondez vous aceci?Ie vous faiiuges de vous 


-meſmes.Pourquoy ne voulez vous pas reco- 


noiſtre Firreligion de ceſtuy voſtre bien-ai- 


me, la malice Ee e celuy-que vous 
. aimeztant? Cofid 
eſtes © ws liez auec yne grofle chaine , 8 


erez'8 conoiſfſez:que vous 


que abyſs abyſſum inuocat. le veux dire qu'vne 
faure entraine cent mille autres auec'foy. 
De defendre & maintenirvn mauvais hom- 


me, gcnſuirvn ſiniſtre ingement d'vn bon. 
Cela fe verifia fort bien.du viuantde D. An-., 


tonio, & meſme encore auiourd'huy. :C'cſt 
vne honte d'ouyr les abominartions:que les 


partiſans-de ce pretendu'Catholique diſoyer 


& ne ceſſent encore de dire de cepauure 


- Prince defunct. Les vns Pappelloyentre- 


belle; les autres fans-repos 8 remuant; les 
autres ſedicieux &ennemi de la Chreſtien- 
-te, infidele & hererique.. Y ail choſe plus 
douloureuſe, plus-ſenſible , plus'intuſte 8 


- plus indigne d'vn homme Chreſtien>Com- 
- merit ofez vous contre les loix diuines 8 


humaines traitter 1 mal vn Prince fils du 


- plus grand Prince de.ſon aage, peritfils de ce 
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grand Emmanuel, dont les Princes. de 
rope ſec glorigient de tirerleur origine? Prince 


trauaille & afflige; 11 a bien: monrreen ſon 


exil 6; aduerſite qu'il eftoir meilleur Catho- 


liqueque-voſtre. Philippe ſon couſin, moins 


ambitieux, ſans colerc, fans haine & plein de 
charite. Car $'th-euſt youlu'recouurer: fon 


Royaume de Portugal aucc plus honorables 


moyens.qne voltre 1yran nele tyranniſe, 8& 
 detient encore auiourd huy ryranniquemer, 


11 Feuft bien peu faire.”S'i] cuſt accorde aux 


 Anglois de pounoir en Portugal auoir exer- 


cice de leur religion”, ſeulement es. maifons 
par ulicres, le Comte de Leceſtre (aucuns 

'appellent Comte de Leſt) Sobligeoir de le 
remettre en poſſeſhon-de fes Royaumes & 


ſeignearies.Lan 1589.quand i}paſſzen Por: 


rugalauec eux, entreles accords:qui furent 


fairs; neleur fut accordeautre choſe:qu'vne 


licence de viure en-Portugal ſansqueles Pre- 
lats *Eccleſiaſtiques: les 6bligeaſſent draller 
aux Egliſes-faire Vexercice que fontles Ca- 


tholiques.' Comme la-Roine dAngleterre- 


traittoitau meſime t les eſtrangers Ca- 
tholiques habitans. cn ſon Royaume-: ainſi 


accordoitil & ordonoir que les Anglois fuſc 


ſenr-rraittez' en Portugal. Peut-eſtre que &'il 
ſe fuſt plus cflargi encet endroit, les Anglois 
ſe fuſſent dauantage efforcez d'y demeurer. 
Mais:il proceda fi catholiquement auecc eux, 


| yum en curent defiance, &.prindrent Occa-: 
1 


on de le ſouſpconner. Le Roy de Marroc- 
ques aujourd*huy regnant, duquel nons a- 
uons n'agueres parle enuoya ynambaſiadeur 
ca Angleterre , pour traltter aucc luy - -# 
; Eil- 
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delinrahce de Portugal, tuy offrit cerit mille 


eſcusa payer incontinenta Londres: , pour 
freter:cent.namres & £enaller'en Barbarie, 


d'or 1] promertoitdesembargquer, & paſſer 
aucc luy,enperfonne, & dbant den ge | 


ou. 8. mille Portugais Chreſtiens qu'il 're- 
noit en captiuite, leſ{quelseftoyent fort bons 
ſoidars,afn de mertre le/pirden Efpagne a- 
uec cux 6& les pricipxux QCheualiers'de Bar. 


barie, & le remettre en pofſeliis:de fon Roy-- 


Ea cauſe aume: Ceque D. Antonio ne voulutaccep- 
power ls- ter, pournedonneroccaſionaux Moreſques 


quelle An (c a.dire Mores qui ſont bapriſez & in-- 
ruits-au Chriſtianiſme): qui viuent'en Ara-' 


foine re- 
fuſa le gon Valence, Murcia ,:& autres quarticrs 
moyen de. d>Eſpagne (ol. le More afſeuroit d'auoir 60, 


yecou- mille hoymes 2 ſa deuotion) dee rebeller 


wrer ſon & mertretes Chreſtiens en pitic. Cela' eſtoir 
Royanme pus dangereux & chargeoir plus le - 7 

ippe que teRoy Antoine: auec lequeb Muley 
Hamer deſiroit faire vu traitre' de: paix fort 


auantageur pourles Royaumes de Portugal. 


D.Antomierefuſale tout, meu d'vnpieux & 
Catholiquezele. Montrez moy que voſtreD. 
Philippe-en-face aurant:Il fir de grandes pro-: 
meſſes Dom Antoine;afin de le faire rerion- 


ceraudroict quill auoiten Portugal, 2cauſe. 
Offies de de ſon efletis.IlHe faifoit Viceroy de Naples 


Philippe 20Ccc 400-mileſcus de rente,& la collatio des 
3 Antoi. Offtces & benefices.D'auitageluy donnoir 5. 
wy cens mil eſceus pour payer ſes debres & gen 
. aller ſon gouuernemet:\obligeant dereſti- 

tucren leurs premiers eſtars tout les Portu- 


gais dontil auoit confiſque 6 prins les ies, 


pour auoirtenu ſon party:6: quilauanceroirt 
| _ 4 


% 
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& encompenliepic ceux.qui le ſeruoyent a- 
| Qdtellement,& pardonneroita rous en gene- 
| mal.Aquoyzeſpondit 
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:ſponditD. Antoine, Qua Dicu 
nepleuſt quiikcommilt vne 1 grande faute : 
&qu'il aumeroit micux.mourir enyn hoſpi- 

| a que fairs vne chole {i enorme,meſchate, | 

| iniuſte ,.& contre ſa_conſcience par ce.que Anroing 
| 

| 


> 


en RS EI. 


tes loix. Fauoyent enſcigne qu'il ne, pouuoit plein de 
contraderde la chold.nnthay, org uand Skin 
| JAlfurefleua SOROS ANODE 1ure, & depuis ce. 
| ILiſbonequand. il tur, confirme par hes de- 
putez. & des citez 6 villes de Portugal, qui 
vindret pour luy preſter ſerment & faire h6- 
mage : De iamais ne $accorder auecTenne- 
| my fans laifſer Portugalen faliberte. Cecy 
ſert pour montrer combien-meilleur Catho- 
| lique, & combien moins ambiticux leRoy 
Dom Anroine a eſte: que le Roy Philippe, 
Quand, la cholere, haine ou charite d'ice- 
luy, elle-paroift en ce qui genſuirt; Que beaw- 
coup d'hommes ſe ſont pluſicurs fois offerts 
2 Dom Antoine pour tuer ;Philjppe : routes- 
| fois il ne leur fir1amais bonne reception, al- - 
leguant que. les Roys cOyInk les oingrs du 
Seigneur. . Et ores que le Roy Philippe mon Parole 
couſin,aucugle (diſoir-1]) de fon ambition & fore chre» 
tyrannie , me perſecute & taſche de nvoſter ftiennes 
la vie: ie ne ſuis pas content touteſfois,ny ne 4 Anois 
yeux q perſonne pour tamour de moy atrete 
4 la Gene:&.ſe garde demoy quic6quele fera. 
Qwiil face luy,puis que ſes pechez Faucugler 
| ainf{i,le Saul alendroir de moy: quant 3.moy 
le proreſte deuar Dicu de faire le Dauiden ſo 
endroit. Vn homme luy demandant yn iour 
vac faucur pour les bones nouuelles quilluy 
appor-- 
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- armez,auecc bons & ſages Capitaines, & rou- 
' 4 tEs<cheles 'neceſſiires Þ LUFer | 

- gat &te vous promers: dhommede bien de 
- vous faire'fi riche'&- tant honore en mon 


r reſtaurer Portu- 


Royaume, quaucun gentilhomime ne vous 
deuanceta. Allez,allez, apprenezA cognoi- 
ſre le narurel des Princes. © Mefſjeurs que 
vous ſemble de ces exemples? Voyez vous. 
mamrenant' que' tay raiſon de dire que le 


Roy' D. Antonio'eltoir _ Carholique 6& 


moins ambiricux quele- Roy Philippe , ſans 
cholere, ny haine: ainsau contraire plein de 
charite> -Parratie vous pric pour Famour de 
Dieu, qd'icyenauitvous vo? reſoluiez auecc 
ſain ſugement, pure conſcience& ſans auecn- 
glemer ow zele indicrer, d'embraffer le bien 
& reiettefle mat. ' Hil eſt deshonneſte; luxu- 
rieux & desborde, 1e' ren dis rien, pource 
que ce weſtle bur de noftre rraitre: & croy 
que-le Prince d'Oranges en ſon Apologie en 
a di&t quelque choſe, & le bruit infame & 
dereſtable qui a couru 8 court encore par 
rout le m6de, endit beaucoup. Dieu luy fact 


la grace de ſereconoiſtre & conuertir, ren- 


danty vn chacunlefien deyant que mourir, 
mieux qu'il na reſtitue ce que lon dirque 
ſon Pere i Fheure de fa mort luy commanda - 
.de rendre & reſtituer. he Hb 
Ie ſupplieS1R 8, voſtre Maicſte de wake 

cuſer 


_-_ 


val 
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.tant, & quieſt du tout'hece: | 
falur,: II queſtans-fi aucugles , & 


parcequeienele fai pas ſans cauſe, ſcachanr 
que-pour venir 3 mon but, il m'elt force & 


 m'importe de dire ceci.C'eſt choſe propre 8: 
- conforme alaloy:de Dieu, & naturelle 3 la 


charite, de remettre en'icheminiles deuoyez, 
& deſcharger les innocents, encores que cela 
porte dommage aux meſchants. a, 

- Sereniſsimes Princes, - 

-  Siles ratfons que-#ay alleguces, & les hi- 
ſoires que Fay cortces, ne-ſonrſi ufifans pour 
yous perſnader & prefſera faire incontinent 
d'vn commun'accord & conſentement. vne 


bonne &gaillarde armee ,& Penuoyer en E- 
ſpagne, pour non ſeulement reſiſter maitite-" 
nanta Feffort-du Caſtillan;, rompre la.'trace. 


de ſes defſeings,abbaifſer ſon-orgueil, 8& rui- 
ner ſ2puiſſance : mais auf{ipour le brider 2 
Faduenir : Ie ſais contraint de croire que 


Dieu vous a delaifſez & abanhdonnez? cauſe 


de vos pechez &- publics 8 particuliers : & 
qu'il vous a ofte le iugemer & Ventendemer, 
afin que-ne puiſfiez voir ce _ vous importe 

aire pour Voltre 


comme totalement eſtourdis, venez a rom- 
beren vn abyſme de tenebres , d'entiere de- 
ſtruction: torale ruine. Comprenez ie vous 
ſupplie,&conceuez ce que ie vous dis, & le 
conſiderez attentiuement. Carpour ce que 
ces annees pafſces-vous auez*meſpriſe le vo- 
yage de Portugal, n'/auez daigne donner ni 


ſecours ni faucur aux Porrugais vos amis: 

auiourd*huy vousauezen F rance les Caſtil-. 

lans yos enremis. Au reſte il vous ſ{eroit bien 
i | 1 


meil- 


| enferfi te:me ſuis ranteſtendu ſurce ſubier; 
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plus expedient, que 
t enE 


dite de ruiner 2 feu & {ang le terroir Caſtil. 
lan,que de voir prendre &. 

[EE TRAD. Lintime fc 
la loyauti deiie a voſtre 


ſterle Fra 
edtion que ay 4 V.M. 
| Fy fir 
#9 au bien th proſperite de Ia France, Laage; la longue ex- 


Ferience des affaires d'Eftat,me donne I'afſeurance & har- 
Gafſe del adneerir en paſſant de quelque choſe ® propos de 


6 que att tcy b Anthenv. I'ny 'agueres entends. par let- 
wres de quelques miens amis, que le grand Roy de Tartarie 


que bes anceens hiftoriens &+ Coſmographes appellend 


2gnum Can,Regem Regum 8& Dominum 


dominantium ).regnant avionrdtbuy , Prince tres-. 


Frudent, br ane &: belliqnens, a delibers, poug la grand* 
decxcotion qu'il porte & ſon grand Prophete Ma dons 


il ſuit la ſefte, de paſſer 
G- ſe ſaifer du corps de ſondit Prophete, Le Sophi eſtant 
acertene de ceſte entrepriſe, lequel |' Autheyr en ſon trait- 
is nomme Xatams, toutincoutinent a depeſche des Am- 
baſſadenrs & inople vers le grand Seigneur, aute 
lequel depuis pluſieurs annees en (a il a de grandes guerres 
5 continuelles inimitiex;;. pour le prier de wouloir ioin- 


are ſes forces auec les fiennes afin de refiſter tous deux | 


enſemble & la puiſſance du Tartare, luy 
ger quils-pennent + I'un to U autre enconrir de perdre 
lears Eflats, ayans pour wvoiſin vn ji ſage & fs priffſant en- 
dcrations cheent en F'entendement d'un Bathbare : combien 
plus ne doinent elles. point 1 r a gens tentendement? 


& quelle aniſe combi? luy importe de ne ſouffrir la gran- 

proche worfm.. Toignez wor 

Forees auec vos confederez, & faites ceſte entrepriſe de tells 
forte que vous dinifies le pounoir th monarchie as Fenne+ 


aeur du Cattillan for | 


my. 


NCOIS. _ 


42 la-guerrefe 
ſpagne,-que-non pas en France: 8& 


= 
*} 


enſffez receu beaucoup moins d'incommos=: : 


| 


nec (grandes forces enla Meca, . 


Te maintenant que fi ces conſi+ , 


TT PaxextriqQyer. 6t 
ff any be ie dy pas gue vous enuoyes. piller ny ſatcager 
| - cen qui vinent ſous le ioug d'iceluy: abſit. porrce que 
'} .celg rourneroit autant & ſon bien. & proufit, qu # noſtre 
mal &» dommage :.4 autant que par nofire pillage & ſac- 
\ | .  cagement nous ſorions cauſe que cenxquile haiſſent ſt fort, 
| $4 qui non: ſeulement nele penuent gouſter , mais-non-pas 
| -neſme ouyr. nommer , pony ſe defendre &» wanger des 
dommages & extorſions qu0n leur feroit , ſe toindroyent 
auec lny , & le ſerniroyent auec. amour 5 fideliet : > 
nous Prendroyent en haine Ge feroyent du pis qu'il powr- 

. royent. De maniere que nous, perdans 0; amis,qui nous 

| deſirent aſſiſter , acquerrions des ennemis qui aſpirent 
qua noftre deflruttion t-ruine. Philippe av contraire 
aus liew d'#nemis mortels quiil a pour le iourd'huy,netron- 

|  Weroit des amis pour luy aider -@ mamtenir ſon ambition 
| Ge tyrannie. C'eſt ce quil demande:th deſire (cependant 
| off fait le regnard) ey pour ceft effect donnexa ac l'argent,,a 
* | -£4tefe dubien quien redonde. C'eſt: choſe bien certaine, 
| qui] deſere-extrement voir puntures tp THines ceux deſ- 
 quels il ſo craint, ec. Te orby que moins de paroles que 
 - celles-cy fuffiroient pour donner a entendre & V. M, com- 
 bienil importe conſeruer gents mal contents & affliget* 
| th combien de mal pourroit reiiftir de les ſcandaliſer. Ce 
, que nous denons faire, eft detrauailler a mettrele pied en 
-Eſpagne, &> dans icelle nous fortifier, recucillant d nous 
les ſcandaliſet to mal trait par Pennemy, les recenant 
AWE humanite & careſſes. A inſs gagna Guillaume le 
Conquerant le: Royaume d' Angleterre : lequel auſſi par 
a mefme maniere conquit en ſuite Henrs VII. | Pluſjeurs 
| . autres ont fait le ſemblable, woire voſtre Maieſts meſme + 

| -laquelle occupunt quelques places en Eſpagne , fera paix 
 axec-bonnenr, atage. & profit. Ce que ie di neſt pas 


. contredire ce que pluſieurs deſirent ſans conſiderer ce qui 
oft expedient 5 nereſſaire a choſe de ſi grande importance> 
- ains montrer comme il ſe petet faire T; — auec 

' T5 *vit= 


f 


- Er-quant a moy certes'en coſcience ie doute 
Giodoibs rire ou pleurer d-vn tel 8 fi extre- | 
 meaucugltemer,neplusne moinsqu/Annibal. | 

voyant la deſtraction de Carthage.-Er filo 

-confidere' que+ce ris ne procede.que de a 
grand'” douleur &- regret que ray au ceur; 
1e croy certes qu'il ſera plus a propos que vos 
+Jarmes, vos cis &\Jamentations. Ie diray 

- donc de vous ceque difoir Annibaldes Car- 

' thaginois : Vous pleurez , vous ſouſpirez, 
yous vous lamentez de voir vos villes prin- 

| ſes, voltre pays ſaccage,vos fils, freres, pares, 

- -compatriores & amis tuez, & vos biens pet- 
dus: vous conoiflez tous le remede., & con- 
 fefſez de le ſcauoir; & neantmoins-11n'y a 
_- perſonne qur-ſe xeſolue , ne qui gauance 
pour le bien..public, auſh bienque pour ke 
Inn : perſonme,qui parle ne qur die; 
churons noſtre pays, ſecourons nos amy, 

6 1cttons nos;ennemis dehors..leferay ceci, 

_  on:1e-donneray cela'pour-le public. Eſtes 
- vous ſi reſerrez potedd poi dechofequi vous 
rachepteroit & remettroit en- paix & en Te- | 
© ET poke 


> on, 


 w-” 


. 


-  rontde rempat& baſtion, 'icrtergir vos en-.. 
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pos, :deliureroir vos amis,. qui. vous ſerai-+ 


nemis hors de. vos prouinces, & les confine- 
roit.cn_vn'coing ,.0u.ils.craindroyent plus, 
u'ils ne-yous meſpriſcot, maintenant 2 Ie. 
crains fort.qu'auant bien peu de iours yous. 
me confeſſiez auoirpleure.pour peu de cho... 
ſe. Dieu. vueille que ne ſuiuiez les: traces. 
d'Antiochus., lequel ſe yoyant vaineu par. 
les Romains, pour ,n'auoir.ſuiu1 le conſeil 
TAnnibal., fut bignesbahi, mais trop rard, - 
& [clima.non ealemenr, tage & prudent, 
mais auſh, comme. prophete, pour luy augir. 
| propheriſe rout ce quiluy aueint depuis.. | 
Reſucillez vous: ic vous. prie, & contidetez , 
bien ce-que 1e yous;conſeille de faire pour 
voſtre bien z & que celuy qui vous lc dir, le 
deſirecomme.ſcruiteur & ami, quia autant! 
de ſoing.de voltre conſeruatis 2s delaſien-, 
| ne;.& qui . at prophera C (SinſL que 
QUEFQNT, teNMOIgNEC 1ES, PLINTIPAUX tons | 
735: FEftat de France E& A'Anglerexre), | 
rout cequielt aduenu pour ce regard, qui'a.. | 
| predir tout ce qu, ſe. perdroit en France , 6 
meſme aquoy. [a choſe a-yenir fe termine-. 
ra, fiFon ne donneautreordreaux affaires. - 
Iecroy ques'ils-en ſont enquis, its yous di-. 
ront, que ray. paſſe le temps auec toutes les 
faſcheries qual eſtpoſlible, de, voir que vo-; - 
ſtre ennemi proſpere & ſenqrgyceillit par vo- 
{tre propre pertnuſſion, conſentement &,vo-, 
lonte, & pour ceſte cauſe ie fuis quaſi rour 
reſolu ge laifſer-laconuerſatis,des:hommes, 
& me tetirer en quelque montagne ſoliraire.. 
"I OC "Tou- 


pw 
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Toutefois- parce queie ſcay tout cequi eſt! 
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paiſe pudy ngt atis en-ca err fa plusgran- | 
de partic de ] Earope'; ie vous Uls comme 
ſcauanc, que vouspounez: encore 4uiourd* | 


h = tetcouurer tonr ce que vous auez perdu, 
deliurer 'vos amis , & brider vþs. ennemis; -! 
"voire meſme donner-ordee+ que le temps &- | 
venir yous foitplus teorcux que le paſic n'a | 

eſte: eitetqunts upto vous aſfeure que depuis 
la perted*Amiens ,"que ie penſe venir de la 

| main de Dieu commede voſtre Pere, qui par 
by ſon'amour parernet vous chaltie pour vous. 
refueiller; Ie me ſuis refolu de metrre par e(- 
crit ce que ray tantde'fois prononce de bou.. 
che 2 tant" de 4ignalez perſonnages, auant | 
'elt pour- | 


meſme 'qu'ils m'en priafſent. Ce 
Juoy fi ce mien eſcrit 'ne produit au public | 
lebien &-Feffect que 1c deſire: 1eprorteite de | 
me taire du totrt'cy apres;;Erneantmoins, | 
STREx, je ſupplic tres-humblement V. M, 
Tres-creſtienne,& tous les Princes & Porten- 
rats deÞEnrope, voire tous les Sergneurs & 
officiers de voltre Couronne,qwil'vous plai: 
ſedeſcendre en vous meſmes, & Ylojfir auce 
voltre prudence 8 fageſſe acconſtumee con- 
fiderer que Fheur' & la felicire ne. conſiſte 
pas*ranra conquerir des ſcignenries & do- 
maines pour le prefent,/ en/mmtention de Jes 
laiffer 2 vos -ſucceſſeurs , quYles aſfeurer 86 
conſeruer pour Paguenir i vos'enfans, a fin | 
q ue quand'il plaira a Dicu vous appeller, 
11s en puifſent 1outr-en' paix' & franquillite - 
ſans trouble nyempeſchementquelconque. 
Parce que c*elfvne þien plus grande vertu de. 
BY £ Con* 
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' conſeruerce qui ct acquis,, que d'acquerir 
| choſes nouue Eo FS SHE 
| Non miner oft virtue, quam querere, 
| parta tngri. | | 


z Ls Pelerin Eſpagnol, bats du ways, che porſeruts de 


la fortune. 


'P. OI, 


| © os Caſtellano inferam bellum, idficon- 


| tra eumgeras, meinter fidilimos habe- 
| to: fi vera depace cum illo agas, alium, 
| quicum rem delibercs, querito, 
et IP OW9-2= 5-54 4 
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VERBE, SI L'E POVLLET' NE 
fuft venu. le coq eſtoit prins : & de la lo- 


24 | yautede Auila & Simachas en Caſtille, & 
de Celorico, & du chaſteau de Coimbre. 
en Portugal. 


 Ttem, .quelle difference il y a_entre Roy te Caſiille th | 
© iEſpagne? ( qui ſont cenx que nous-nppellons Ca- © 
frillans: & ce qui 5'etitend par citet & villes. * 


| ent =» ENRI quatricſtneRoy- 
Jet ne fuſs Sh [Þ yl» ©&@..dc Caſtille, dontnous a- 


m_— 


- = EY. SS £ - 
wenu, le % þ nn” vons parle,preſt de mou- 
e0q euſt 1 tl; rir nomma quatre exe- 

5 prin ATT, de ſon teſt 
efte prins BET ImAETtTE {& cutcurs de lon teltament 
"4 > /FE 


aume apres ſa mort ,, & 
marier-ſa fille D. Iane; 


>F. NF pour gouuerner le Roy- 
[ 
& 


& SLSR deux deſquels , ſcauoir | 
eſt D. Aluaro de Eſtugniga Duc. de Arcua- || 
lo, & D. Diego Lopez Pacheco Marquis de 
Villena, joints auec IArcheueſque de Tole- 
de nomme D. Alphonſe Carrillo, Dom Ber- 
trand de 1a Cueya, Duc d'Albuquerque,8: le 
6 maiſtre de Calatraua, D. Rodrigo Telles Gi- 
ron Comte de Vregne, D. Ian Telles yo 

| ON 
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No Pananarrayr 8 6 
ONE ſonfrere Marquis de Caliz, . Alphonſe:de 


Aguilar, & pluſicurs aurres ſeigneurs , auec 
uatorze Citez, enuoyerent prier D.Alphon- 


e [Aphricain Roy.de Portugal; a ce.quiil 


youluit prendre pour femme. ITadicte.Royne 
D.Jane.z-ce que le Roy de Portugal accepta 
contre.la. volonte de pluſieurs de ſes Royau- 
mes ,-qui-ne ſe voulojent en aucune facon 
melſler auec les Caſtillans. A cauſe'de ce may 
riage Van 1475. D. Alphonſe Sen alla cs.ter- 


res 6 pays de {a femme, on4l euſt plahones 


--_  Caſtillans 9 ſutuoicnt ſon part 


rencotres & combats auec Fernand Roy d'A- 
ragon.,. mary, d*Iſabel Royne pretendue de 
Caſtille, & auec ſes gents, iuſques 2.la. ba- 
taille qui ſe donna pres de la, cite de Toroen 
Mars 1476. qui fut ordonnee en ceſte manie- 
re. Le Roy Alphonſe fit. vn.camp des.ſet- 


neurs des Royaumes de Caſtille & de Leon, 


quelques Portugais.Le Prince D,luanſon 


fils qui Feftoir venu ſecourir, en fit yn autre 
de ſes Portugais ſans y meſler les Caſtillans. 


Le Roy Fernand fitauihi deux campelyn des . 
Y 


ſa femme, & ÞFautred'Aragonnois,Caralans, 
Valenciens & autres ;peuples & nations. de 
ſes Royaumes & ſcigneuries ,duquelileftoir 
chef & Capitaine. Fernand rencontrant. Al- 

honſe le defit, & le. vainquit, luy prenant 


ſon, guidon royal, & leur. fir quitter 1a batail- 
le, S Pere la fuice.Le Prince D.Iuan don- yvifeire 


\ 


na fi refol 


les. mit rous en rourre, entua pluſicurs ſur la ; 


Place, G&-print DESUENUP de priſonniers : 6 
luy: reſtant entier auec ſes gents, d'vne grade 
hardicfſe & magnanimite aſſaillir Fernand 
| it . , Vain- 


ccluy de. 


uement dedans les Caſtillans, quei] des Por- 


Hgats, 


i OP REEC ES 0 
vainqueur de ſon pere, Iefir fuir, 8 recou-. 
112 le gaidon Royal queleditAlphonſe ſon 
pere auoit perdu.  Lhiſtoire de Portugal dir 
que le Prince fit beaucoup dthonneurz vn 

heualher quil ſauna ledit guidon, & luy 
donna cinq mille maragedis de-rente (qui\ 

our lors weftott pas perit reuenu au prix 
daniourd/huy) quiſont douze ducars &de- 
my, donnant 400. maraucdis a chaſque du- : 


_ cat: & le gratifia- drautres preſents & hon- 


neurs. Fernand eſcriuita Iſabel le ſuccezde 
la baraille, donnant aentendreque file Prin- 
ce nefuſt ſuruenu, le Roy ſon pere cult clte 


 prins, Surquoy elle reſp6dit :. $5 te powller ne fuſt 


venn, le coq euft ets prins, de Ia vint ce prouerbe 
quenous difons, Guaribayeſcrirces denie-.- 
tes paroles en confeſſant la verite: toutesfois 


.. Pamia- aurcſtetuy-meſmne dit mille faulſerezqui'ſe 
mus & © Verifientpar Thiſtoireque Damian de Goyes 
Goyes en fait de ce Prince D.Iuan, en laquelle il dir 
Izvie au que le Prince fuſt demeurc au champ de ba- 
PrinceD. taille par Fefpace detrois10urs.fiFArcheueſ. 


Juan. 


que de” Tolede ne Ten eult empeſche, lequel 
ance treſ-grandeinſtance 8 prieresardantes 
te fir retirer en 1a- cite, pource quit faiſoir 
gund froid,8& que ſes gents cſtoicnt haraſlez 

$2endormoient; luy difant, Il y a trois heu- 
res qui valent bien trois 10urs , & vneheure 
qui en vaurt bien trois,que voſtreAlteſſea te- 


nule chainp aſſez longuement. - Quelques- 
Tq 


vns eſcriuert qu'en memoire de ceſtEvictoire 
Ic Roy Edouard ITIL. d'Angleterreenuoya 
FOrdre de la Iarriere au Prince. Eta touſ- 
jours {i mal ſuccedeaux Caftillans contre les 
Portugais , que patce que 1c Roy a 

anaind ned oath an 


I D2 GY OR 
; we a 


; citede Toro: &le Ro) | 
. .dclaliguecſtar ſortis de Valladohd, - —_ 


fon filsfuſt vainqueur) ils $atribuent la. vi- 
ftoire decelte bataille. © (© | 


fille &Alphonle VI. ſurnomme FEmperecur, 
9a key enAuila cite de Caſtille,& fur nourri 
&g mg pt ceux de la cite ſous le regne d'Al 
phonſe: 


Caſtille mere dudit Raymond.Ori]y cur de 
randes reuoltes,eſquelles ceux d'Anila ſuy- 


 uanslepartide Raimond c6tre ledirAlphoſe 
| *ſon beaupere, firent rant quele þeaupere fur 


jette hors du gouuernement, & le beaufils 


inſtall au ſiege Royal;' & pour ceſte cauſe ce 


la: Er, Auila eſt au Roy. / 
Quant & Simancas , faut ſc; 
1463,tegnanten Caſtille Henri 4 ale perſua- 


didton a paſle en prouerbe; Les feaux d'Aui- 


fion dequelques Princes pluſicurs aucres ci- ' 


tez & villes fe reuolterent, & firent enſemble 


yne rebellion qu'ilsappelleret Ligne des Princes, . 
& eux {e qualifioyent Princes dela Ligue. Afceſte .- _. + 


imitation Philippe Roy de Caftille Fati r582, 


Þþaprifa 1a Ligue qui a roduit tant de maux - 
& d'afflictions comme th” France a ſpeciale-: 


ment-experimente depuis neufan$ en-ca. 


C'eſt ceſte ligue quia tant fait de dommage * © 
a FEgliſe Romaine", '& Pa tellement-ruince 


qu'il]Juy faudra beaucoup de centainesd'an- 


nees pour la refaire. * Par laps de temps les 
ſoldars deFarmee du Roy, Saugmentis fort 


& accroiſſans leur orgs , Ve1ndrent 2 la 
oyayant aduis que ceux 


© PAR@NETFIQV,, © &Of 
| fur deffair& Fenfuir du combat (bien que 


e), oy Aragon, appelle le Barrailleur, 
eniemble anec ſa femme- Vrraca Roine de- 


: oy age har om are ing de Vrraca Avila, | | 


auoirque Fan Simancay | | 


. O08 WT Oy TILE T FPS? «ba I SF Y V -* ae 4 - ch 
% ; Bo » a | 
iTrAnCTE. 
4 n ” LY 


a 


mancas.,.ceux de la ligue y mirentle ficge, 
ayansroutefois plus de peur que les aiegez,, 
 rageadmirable,saſſem| 
nombre; & ſe mocquans des afliegeans, fi- 


Les Laquais d'entrecux ga auoyent VN COu-. 
ans vn iour:en grad. 


rent yne ſtatue qui. repreſentoit lArcheueſ-: 


ue de Tolede, lequel pour eſtre-rebellea ſon 
Roy &Seigneur on appelloitD. Opas, frere 
du-Comtre lulian qu fit entrer les Maures en: 
Eſpagnecontre le Roy Rodrigo.  Depnis vn: 


- deceslacquais ſe conſticuant iuges'affid au. 


tribunal, commandit d'amener priſouniere 

_. denantluyla ſtaruc deVArcheueſque, &luy 

"TI prononga ſa ſcntence,cn diſant:- Parce que D. 
, Sentence Alphonſe Carille Archegeſque: de Tolede, ſninant les pas 
donnee og, FEueſyue D.Oprdeſtrudteur de IEſpagne, a oftd trai- 
ah . fire ſon Roy & _— aaturel, ſe rebellant al*encon- 
WAI tre de Iuy avec ſes places to fortereſſes, & les deniers quiil 

- age lny axort baille7 power le ſertir., A ces cauſes, ven le me- 
Farce” rite du proves, par lequel ſe vojentes meſchan effort & 
— crimes de felonnie, nous lecondamnons 4 eftre bruſle,eftit 


Tolede. , aint premierement par les rues th liewx publics de Si- 


Garib. lib ,, ,ncas, lecrieur criane & haute voix; Coelt la Inſtice 
47.44 IF qui commandece faire, a ſcauoir:bruſfler ce 


cruel-D, Opas 2 cauſe. de ſon delict; par ce 
quayant reccu places, fortereſſes 8& deniers, 


e fon Roy, ils'eſt teuolre contre; luy, 
:Quien tal haza, que tal pague,:, 


C'eſti dire ” 
Dui tel' alle commes, tel payement 
refOrnes {FS IX : : Y 


de Pegnafleur rompus:& raſez, $'enalloyenr; | 
 aSimancas, enuoya incontinet Ian;/Hernag-. 

desGaljude {6 Capitaine generalauce 3000, 

cheuanxde ſecours, leſquels entrez dans Si- | 


bs YA... N 
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Fo 'PARANTIQVE. 66 | | 
| :++E£ſenrehce:prononcee, vn autre lacguais _ | 
. prenantlaftatucentrent [ſes brasauecvn cri 
. public;la jietta hors de laville, cftantaccom-. 
| -- pagnedeplvsde3zco.lacquais. Incontinent 
_ deux dentre'cux firent vn bucher pour 1a 
-brufler,non gueresloing du campide Fenne- 
| -my, qutregardoit ce qui fe faiſoit : 8 bru- 
. flanrlaſtarueces lacquais ſe prindret Acrier 
& chanteragorgedelployee, Fe 
Efta es Simancas, 
Don Opas trahidor, 
Y no Penaflor.: 
Ceſti dire; 
C'eſt cy SiImancas, 
D.: Opas traiſtre, 
| ©, Ee.pon Pegnafior : © BITWT 37 
- & autres choſes a propos.: Ce qui dura long 
. tempsen Caſtille , ſe chantanrt a la:;Cour & 
par tout le Royaume.- ' TALES 
__ Depuisque les Portugais curent priue de Celor} 
leurRoyaume D.Sicho furnomme Capelo, que. 
D. ANTE ſon frere en.ce temps 1a Comte 
.de Bologne-ſur 'mer, fur efleu_Gonuerneur _ 
de Portugal par les meſmes Porrugais; © © 
Leſle&ion qu'ils en firent, auec la depoſi- 
tion-dudit - yeer ; Fut UNIENE par. In- 
_ nocent 4. tenantvn Concilex Lyon, A cauſe 
dequoy ledir Alphonſe $'en_alla-en Portu- 
gal auecc lettres de faucur dudit Innocent 
-4+ aux peuples, leurpriant & commandant 
qu'ils euſſent aluy obeyr&liurer toutes les 
citez, villes & chaſteaux du-royaume en ge- 
neral. Toutesfois quelques particuliers;,no-' 
nobſtatle commandemer du Pape, ny la for- 
.ce d'Alph6ſe,penſans que cela derogeaſt —_ 
Joy- 
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loyaute queils yay ElearRoy:;;futent] 
contratres audit-A 
rent rendre les villes & chaſteaux quileur a. 
uoyent eſte baillez par leur Roy'Sancho:Fer. 
nand'Ruis Pacheco ſficur de Ferreyia fur 'vn 
deccux-la, quieſtant afliege par D. Alphonſe 
.dans/la ville de Celorico, & ſerronuant-en 
extreme neceſlite de viures, venant pargrid* |. 
auenture vne truitte: 3 tomber dans le.cha- 
ſteau , des griffes d'vnAigle volat par deſſus, 
en fit preſent a Do Alphonſe auec deux pains 
blancs rendres, pour luy faire croire qu'il c- 
ſtoir bien pourueu, puis ; les delicesne luy 
eltoyent point encore faillies. Tellement que 
le Gouuerneur croyat qu'on y portaſt ſecret- 
tement des viures, Jleua: le Gene Ce traick 
Fut, impute a Fetnand Ruis a tres-grande fi- 
deliteau.ſcruice deua ſon Roy, lequel-mort, 
incontinent rendirt la. ville audit Alphonſe 
efleu ROY (pour ceque Sancho ſon frere n'a- 
uoit point laifle de fils) ſans aucun'autre ac- 


'*_ * cord necondition..-. 1 T0 
Chafteas Ledict D. Alphonſe. pat la meſine' taiſon 

| - clog aſſicges le chaſteau. de 1a cire de:;Coimbre, 

(4 


-dontle Capitaine &appelloir Martin de Frey- 
tas, qui fut reduitentelle neceſlite que Feau 
& le pain luy defailloit., Toutesfois ny cecy 
nyles promeſſes que Jedict Alphonſe firace 
Capitaine, ne furent baſtantes pourluy faire 
rendrele chaſtean;'D;Alphonſeconſiderant 


1a loyaute'& conſtance de ce Capitaine ,'& 
_defirantluy fauuerla vie, incontinent-qwil 


euſt.nounelles que le Roy Sancho ſon frere 
eſtoit mort (qui mourut durant lefiege)en- 
noyade ſonarmeeauxaſlicgez du pain hrs la 
EE” | _. char 


F chair & autres choſes necetiaires pour ſub- 
T- ſtanterlavie,&eſcriuit au Capitaine que. le 


PF aan ris 6 


Roy Sancho eſtoir mort &enterte en la cite 
de Tolede, & promettoitluy fairedu bien 86; 
de Ihonneur , le priant ne fe trauailler-pas 
d'auantage , & luy rendre le chaſteau, puil- 
ue ſon Roy-eſtoit decede,& luy cfleu, parles 
ortugais, receu & conftirme- par ſerment de 


* fidelite. en tout le. Royaume. - Le Capitaine 


yoyant la lettre, demanda au Royautant.de 
remps de trefue qwil eftoit- neceſſaire-pour 


aller en Caſtille voir de fes propres. yeux Fil 
eſtoir vray. Ce que le Royluy ayant ottroye, 


il ſe mit en chemin,, & venu a Tolede ſe fir 
ouurir le ſepulcre du Roy Sancho: Erle re- 


conoiflant lia les clefs du chaſteau a ſon bras. -- - 


droict, dont. il demanda-acte a vn. Notaire 
qui ſe-trouua [a pour celſt effect; & retournar 
en Portugal, rendit le. chaſteau au Roy Al- 
phonſe. Le Roy pour marque diynefitare 
conſtance & fidehite, remitau chaſteau ledir 
Freytas,6c luy fir don dela place, pour luy 8: 
ſes deſcendans a1iamais, aucccelte preroga- 


tinc,quene luy neles fiens ſerojent renus de 
 layen faire hommage , ny aux Roys ſes ſuc+ 


ceiſcurs. -Freytas ayant baiſt les mains, du 
Roy, & bien humblement remercie ſa Maje- 
ſte pour figrande faueur, non ſeulement ne 
Faccepta.,, mais defendit 2 ſes fils. & tous 
CEUX videſcendroient de luy , ſur peine de 
malediction, de ne-prendre iamais en leur 
charge aucune ville ouchaſteau- 2 garder, 3 
cauſe duquel ils fuſſent renu faire la-foy. 8 
hommage a aucun Prince. Voila quant z 


' Avila, Sumancas, Celorico & chaſteau .de 


Coim- 
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Coimbre :4yui ſonr'exemples detreſyrandel] 


conſideration BK: 5: dojnent- faire grand} 
ho6nte X beaucoup de gents en ce temps-cy. 
wWon' fair {i'pen'deconte devertu fi rare & | 
ft lovable. Meſljeurs mettez, ic vous'prie, Ia 
maihen voſtre ſein.& voyez comme celle eſt 
plemne delepre:recournezen vous-meſmes & 
recognoifſezvos faures, Car Dieua touſiours 
tes orcjlles ouuertes pour ouyr ceux qui luy 
dernandent miſericorde. | bo te IA 
- Quant au Roy deCaſftille,ie me refjouirois 
forrque. yous voulaiſez bien entendre/que 
c'eſt, *& dont nous. auons ja parle quelque 
ponelW ſe traitke amplement au liure que Fr. 
oſeph Texere Religieux de S. Dominique a 


EZ r594 faitdela'genealogic du Roy Treſ-chreſtien; 


e 
ui eſt celuy meſme qui preſchoir que nous 


-ſommes tenus draimer'tous les hommes de 


quelque religion, ſecte & nation quils ſoiet, 
iuſques aux Caſtillans'; lequel moineeſtanr. 
Porrugais yen eltrequ'ilne ſcair py entiere. 
ment combiscla, nation Efpagnolle ſe faſche 
de yoir &'ouyr que {ec Roy Philippe ſe riltre 
Roy dEſpagne (oitez decenobre la canaille | 
Caſtillane , pace qu'ils {e perſuadent quee- 

ſtant ainſi, ils tiendront ſeuls rout le regime 


 & gouuernement du monde) parce qu'il y 2+. 


bien d'aurres raiſonsque celles quiilenrend, 
entre leſquelles il n1mporte pas peu de ſca- 
uoir que come ceux d'Aragon & de Nauarre 
ne manquentjpoint d'eſperancede ſe yoir en- 
core que 10ur deliurez dutyran (ce qui 
ſe peuraaſſt dire de Portugal)ils veulent auſ- 
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PAR #NEgTIQVE.. 
leurs Royaumes (prug-nhongus Dieu par fa 
divine miſericorde permertra qu'vn- iour 
quelque Moyſe refuſcicera, pour le remetrre 


, en liberte;- Liomeſcri tonchant les Enfans 


d'Iſracl,que depuis leurentree en Egypre.ils 


- conſeruerent rouſrours trois choſes., auec 


beauconp d'integrite, ſcauoir elt la langue 
Hebcaique;la meſme fagon des habiller., 8 
la propriete des ſurnoms de leurs familles. 


. Carencas que fa Maiefte TreFchreſtienne fe. 


refolue deretirer leRoyaume dela tyrannie 
Caſtillane: 1] aura vn Conneſtable 6 rous les 
officiers dudit Royaume quiluy aſliſteronr 
& metteont-peine de le ſeruir fidellement, 
pour demeureren leur paysauec lenrs char- 
ges & offices, obeiſfans a vn Roy naturel, & 


non Caftillan.'Si te ſerenifſ. Duc de Lorraine 


ſe veut difpoſer xreſtaurer Aragon, Valence, 
Carlogne, &c. i] aura vn Admiral 8& pJu- 
Hears officiers de ces Royaumes qui: Vaccs- 
po__ , & $eftimeront tres-heureux de 
delturer leur pays dela tyrannie & joug eſtri- 
ger,&le liurerau Prince legitime & naturel. 
Siles Portugais Saduiſent & reſoluent de” 
choiſir par election {commeitls onr droict de 
ce Fiireſ'vn Prince ou aurre du peuple |, ſoir 
blanc-ou negre, (caril eſt certain que pour ſe 


deliurer de la tyrannie de Philippe its rece- 
nront le plus petit negrede la Guinee, Sil eft 
Chreſtien&quw'il viue dans le Royaume) ils 
cfroyerauec'ratfon que ce leur ſera vne gride 
2idepouraccomplir leurs deſirs , & pour ſe 
defendre & confſerner, trouuer vn Corineſta- 
TITAN , & tous 


g ERS + T7. 4 Re 
les autres officiers du Royaume, les eſcriru- 
res faites en langue maternelle, les facons de 
leurs habillemens, & les ſurnoms deleurs fa» 
milles. Au contraireaccordaunt atiRoy Phi. 
lippe qu'il prerine ce tiltredeRoy d*Eſpagne, | 
il eſt certainqu'il fera vne-maiſon royale d'E- 
ſpagne,aucc Conneſtable, Mareſchal ou Ma- 
reſ{chaux,& Admiral;,Grand-maiſtre, grand | 
Chambellan, grad Eſcuyer,& tous les autres 
ofticiers du Royaume, qui ſe diront d'Eſpa- 
gne,& tous.$'appelleront Eſpagnols,& gvni- 
ront tous en vn ſeul corps. Ce quitournera 
a grand dommage aux Eſtats particuliers, & 
au tres-grand proufit 8 ſcurere de Philippe 
& ſes deſcendans.Les eſtrangers ſcauent treſ- 
mal qu-importe ceci,& dela vient qu'ils diet | 
rant de folies quand ils eq parlent. cequieſt | 
fort blaſmable, atrenduque c'eſt contre 1a 
| loy quidir que c'eſt inciuihte de vouloir/in- | 
Prcinile ger de ce que Fon n'entend pas. Les nations 
| * ef,dere QA'Eſpagnevoyent fort bie quel malcela leur . 
|  @xcoguir# peut faire; & pourtant ils y reſiſtentauec tant: 
|| Ftudicare. deffort& vehemence. Le Caſtillan ſair fort | 
| bien Fauancement. & Vaſſeurancequien re- | 
} uiedra ſon ec S'il peut gagner ce point: 
' & pource fait telle inſtance pour ſe qualifier 
| Roy d'Eſpagne, Ileſt fort verſe &&-hiftoires, 
[| come nous auons dit cy-deuant,ainſiqu ont 
if elte-ſes predeceſſeurs.Et par la leQture dicel- | 
les aapprins que c'eſt le plus facile moye pour | 
commander paiſiblement,& gagnet Faffecti- | 
Zgbers on detous les Eſpagnols. Les hiſtoires nous' ' 
Royde montrent que Egbert, homme vaillir8 ma- 
| Foeftſe- foantme , cltant cn la grand” Bretagne eſley 
_— Roy du Royaume de Vveltſcxia, dirle Roy- 
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- PAR £ANETIOV®. 6& 
aume de Vveltſcxia, dit.le Royaume des Sa» 
xons (ceRoyaume contient les prouinces de 
Cornouaille, Somercet, Divonia, Vviltonia, 
Dorſſecia, Huathamtphonia, & de Betcheria, 
& ſe fiant ſur la ſcience delartmilicaire qu'il 
auoit appriſe en France ſous Charlemagne, 
ou il:fur banni pluſicurs annees, reſolur de ſe 


faire Roy S.Seigneurde toure la Bretagne, 


laiſſant routesfois a part. I'Eſcoſle :; & com- 
mencant ſon entreprinſe, ſubiugua premie- 
rementla prouince de.Vvalles, quiecit la plus 
forte de-toures les autres: en ſuiceles Royau- 
mes de Kent, Mercia, Nortumbria,6c le Roy- 
aume des Saxons Orientaux, qui $ appclloir 
Eſtſexia.. Ceſte prouince acquiſe, & ces 4. 


Royaumes p Egbert ſe yoyant ſeigneur de. 
ne 


cinq,& qu'il ne luy reſtoit plus a acquerir que 


leRoyaume de Suſlexia,dict des Saxons Au- 


{trales,&celuy des SaxonsOrientaux,appelle 
Faſtanglia,des forces duquelil ne faiſoit pas 
beancoup:decas; & penſaut comme il pour- 
Toit aſſeurer ce domaine & ces ſeigneuries, 
ſedelibera- non ſeulemenr d'eſteindre la me- 
moire des Bretons,anciens habitans de celts 
iſle, mais auſſi de gagner la volonte des ſub- 
luguezauecc.yn nouyeau nom; & par meſme 
moyen' attirer a ſoy celle des autres qui re- 
ltojient 3 conquerir. Pour ceſt effect il oxdon- 
props mp Editpublic 6 perpetuel comanda 
que des ce-10ur en auanrt.tous ces ſept Roy- 


*% 


_ aumesſe nommaſſent d'vn ſeul nom, Angle- Zgber; 
por gy 4 rous les habirans &appellaſſent Premier 
. Parce moyen il vint entierement 2 Roy#.4n 


Anglois 


Egber; 


bout de ſes deſſeins. AlVimitaris de ceſt Eg- glererre, 


bert, Fernand IL.Roy d Aragon,o V.du nom 
: = . > 1 of 


Caſtillas, 
> Ca- 
fell:. 


Tolede 
rermis en 


liberte. 


_ les Royaumes &'Efp 
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Srand” part Cans, be quwil'ne luy reſtoir 
uelesRoy 
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acs Prin »yauimes & prouinces ce qu'ils 
luy refuferent, c'eſt ſgauoirde ſe tiltrer Roy 
d'Eſpagne. Auecla mefme ambirion & deſir 
Philippe ſon riere-petir-fils pretend ce que 

| | 2gnc , & nouuecllement 
Poztugtleiny ont conſtamment denie,& que 
vous luy donnez fi facilement'& liberale- 
ment. Maintenant ie croy que vousacheue- 
rez d'entendrela cauſe pourquoy Philippe ſe 
qualific. Roy de Caſtille & de Leon, &c. Car 
les nations CDiPagne, meſmela Caſtillane : 
Fappelleat ainfſ1 , dont vous vous mocquez 
grandement,fans fcauoir combien cela 'im- 


- porre: & partkt ſeſpere que parcy apres vous 
' cognoiltrez par ces enfeignemEs voltre igno- 


rance, & cotrtigerez voltre fante./. i. | 
Nous appelions Caſtillansceux quiſont 


natorels du Koyaume de'Caſtille , & de ces 


 Royanmes quelesRoys'de Caſtille auec Tai- 
-  de:desRoys de Nauarre, Aragon & de Por- 


rugal , & c4antres ſeigneurs ſouncrains d'E- 
{ſpagne ont arrache des mains des Maures, 
Teſquels Royaumes nous n6mons d'vn cul 


la nouuelles Caſtile; De'ces Royaumes ce+ . 


loy qui farle moins en lapuiſſancedes Mau- 
res, fut celuy de Tolede, quifutiremis en 11- 
berte-par Alphonſe VI, dit FEmpereur, Van 
1086.2yant cſteperduavec ceq perdit leRoy 
Rodrigo enEſpa.Fi714.De fortsqu'A Cecop- 
reTolede,citc & premiere primaute'd Eſpag- 


nc futen ]a poſſelli6 des infideles parte _ 


plus s pagnery aumes deNauatrre 
& de rragal, fir tous ſes efforts.d'obrenir . 
ces, 


Des PARENETIQYE. 70 
de 372-ans- Pourceſte cauſe la cite de Braga 
en Portugal, Metropolitaine du Royaume dc 
Galice ,:cftant couſtours CONece les Maures 
Touſtenue parles Portugais habitans d'icelle 
(qui ſedifoientlors quils la-baſtifſoicns, Galb 
Brachati) on il y a eu Eueſques ſutceſhuement Raiſon 
des le commencement de la primitiue Fghſe pourguoy 
iuſques a preſent; a obrenu la premiere pri- Braga [+ 
maute d'Efpague, & ſeriltre ainſi contrele 444 pri, 
conſentement & gre de V'Eglife de Tolede; mar dt- 
laquelle remiſe en liberte recommenga de /pagre. 
prendre ſon premier nltre-: & les Archeuel- 
ues diſputent encores auiourd'huy la. pre-- 
Aeance.- . | 
Cordua futen la puiſſance des Maures par Cordus. 
Teſpacede g22.ans.Carelle fur'reſtaurce Fan 
I2 4 nk 9. Iuin, feſte des Apoſtres S. Picrre 
Murcia par Veſpace de 527.Carelle fut re- Murcis, 
rinſelan-2141.auquel an F'vnijuerſite de Sa- 
amanca fut fondee, _ +: 
Iaen pat 529.4ns,6fut reſtituce Van 1243. Zen... 
. Sevillepar f eſpace de 535. puis fur remiſe Seville. 
en [iberte lan 12458. =. | 
. Caliz par Feſpace de 5x5 5,ans, & fut reſta- calz. 
blie Van Gre. u temps de Iacob Aben Iu- 
ceph Roy de Marroques. | | | 
Algizira-par 630. & futliberce Van 1 344. Algizirs 
Pour recouuret ceſte cite le peuple des Ray- 
aumes de Caſtille & deLeon accorda au;Roy 


| Alphonſeleluſticiers, tandis que dureroit le 


ſiege, le tribur-qui $'appelle Al wala, quieht 
yn ſold pour liure-deroates les denrees qui 
ſe vendroient:lequel tribur Alphonſe iniu- 
Kement & ambitieuſtement, contre la volste 


- TxancTte 7” 
des meſimespeuplesexigea tantqwilveſquit; | 
de:facon que les Rois tes ſticceſieurs n6 Teu- 
lementTont continue, mais aufh /augmente, 
& $'en'payeauiourd*hny de dix Fon.” < 

Gibral. Gibraltar par748.ans,& futrecouure han 


—— 


. ” þ | 7 2. ; ; 4 | 
Molex, {alega " nes de773. pus fut reprie | 
| ſe Fan 1487. {8d 


Granads Granadefut retirce Van 1492.&Ffurla der- 
| niere cite & Royaume prins ſur les Maures, 
wils auoient poſſede Veſpace de 778. ans, 

_ Cecy.eftantcognu Fon ne $'eſmerucillera de 
cequeiaydidence traide, que les Caſti]- | 
lans deſcender des Maures & Iuifs (ils viuo- | 
tent peſle-meſles) 8: que la prononciation de | 
leur langue eſt Moreſque, puis que par tant 
de centaines d*annees les Maures habitene | 
ces pays la, & occupentencores a preſent ve | 

' grandepartiede Caſtille, 7 | 

Cites. Citez-en Eſpagne ſont les peuples auſquels 

| ſonteſtablis les fieges Epiſcopaux. Il y a auſ- 
ſi quelques citez qui par priuilege particu- 
lier, ores qu'elles ne jozent metropolitaines | 
ou chefs d'Eueſchez, vſent de ceriltre & pre- | 
rogatiue de cites, mais peu.'De citcavilley | 
a grande difference, tant enauthorite gu'en | 


prerogatiues, honneurs G6 EI Citer 
ya communement des Corrigedores, ſpe- 
cialementen Portugal, qui font ſemblables 
auxPreteurs & gounerneurs des ancien Ro- | 
mains, qui gouuecrnoient les prouinces. Vne | 
 _ citea pluſieurs villes, peuples. & villages qui 
 Juy fontſubiects, tar au "ſpirituet qu'au tem- 
porel. De maniere que les citez ſontles chefs; 
: les villes:, les membres, Pour ceſtecauſe , 
quand 


| 
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guand i] ſurujentquelqueaffaire 
commun enEſpague, les.villes ſuiucnrquaſli 
rouſiours lepartydela'citedontelle deped.. 
Erafin.qu'vn peuple ſoit reduirencuc,lan- 
ciquireeſt plus requiſe quela grandeur. Il y 
«pluſicur Citez qui ſont petits peupics; | 

villes, qui ſont de grads peuples. Valladolid, 
Medina del Campo, Madrid, 8: Caceles.en. 
Caſtille, Santaren, Abrantes, Setouat8cOlt- 
uencz cn Portugal , ſont villestres-grandes 
& fortpetiplees: mais encore qu'elles ſurpal 


 fenten gradeur beaucoup decirez, toutefois 
ne ſont pas 


areardouees de toutes ces pre- 
rogatiues: & ne sappellercitez.Valladohid & 
Sanraren font peuples fi grands , que quand” 
en Eſpagne nous faifons compataiſon de'la 
granagcur des citez & des villes,nous difons : 


. Ciudad par ciudad Lishona en Portugal , Villa por wills 


Valladolid en Caſtilla : Si quieres otra tal, buſea Santaven 
en Portugal. C'eſt a dire; Cite pour cite Liſbone 
en Portagal : ville pour vile Valladolid en 


 Caſtille : 6 ruen veux yne autre ſemblable, 


cerche Santaren en Portugal. Depuis peu 
d'annees leRoy Philippe a honore du tiltre 
de cite ladite ville de Yalladolid,& Ia faite 
_ Epiſcopal: & ce tant pour eſtre Valla, 
dolid peuple fort grand, comme nous auons 
dict, que poureſtre vne des villes la plus f. 
nalee & annoblie deCaſtille, pleine de grids 
& riches baſtimets, Egliſes, Monaſteres,Col- 
leges, maiſons principales & eſtudes gene- 
raux: & auſſi drauritqueſa Maieſtc eſt ne en 
icellele 22, de May 1 517. vn Mardy a 4.heu- 

res apres midy. 
Les villes en Eſpagne ſont pevuplees qui 
Ku one 
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- ont en: leurs limites; pluſieurs fuk 
meaux 6& maiſons.,-& ont leur jurifeiction 
limitee & ſubietre ayx:citez, Vray- eſt qwil 
ya quelques villeaquiſont ichefs-de baillia+ 
ges (peo Poo comme-en Portugal 


la villede Santaren,, dont nous parlions na« 


gueres,.& celle de Tomar, quia 42.villes de» \þ 


pendantes de {a juriſdiction. Ces'deux villes 
enPortugsl precedent cs Eftars & aflemblees 
beaucoup decitez. La ville de Santaren pre- 
cede-1 3.citez, & eſt precedce feulement de 4. 
Lisbone, Coimbre, Ebora, & Puerto, quien 


Latin &appclle Civites Portregallenſis, - Santaren 


du temps des Romain s'appelloit Telium prefe- 
dium, & <cltoit vne cour Koyale, (on comme. 
Ionditen France Parlemer).coloniedes Ro- 
mains: Tomar auſh au meſine temps £appel- 
loit Natantria, & eftoit cite ancienne. | 

- Oc maintenant i'eſtime m'eſtre aequittre 

de ma promeſle, & auoir ſatis* 

" fait & vos deſirs. 
 ADiecu, 
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TA INDICEFAICT PAR! 
| :. -», TAutheurdes choles contes ..- 
+nues ence; Praicte-' 1th 


Les raiſons qui ontmeu Philippe Roy:deCa- 
't ſtille de: metrre la guerre en France, 6: 
'\ © - quelle opinion 11 a des Francois, - Fol. 

4 of $y 21 elar Tf 21 q*s 4 Tr {y; | 

| Liguealimitation decelle d Eſpagne deFan 

{ Philippe contre ſa promeſle fat pendre le Cas 

T  pitaine Antoines:: 5c: fol:3:pag.1. 

| Combienil- a rrauaille: pour faire la guerre 

 aw-RoyTres-chreltien Henr: Ill.defunct, 
parle moyen du Roy prefent : &des _ 

| -. meſſes. que pour cedeflcin il fit x: fa Ma- 

a fok.q.pag.1. 

| Legrand deſir goſanaie le feu Roy Treſchre+ 

{| fſtien Henci III. de remettre Portugal cn . 
= _ liberte::: +] "ri fol: + pag. 2.' 
| Portugal porte dela guetre de France. fol.y. 

tf ag... , fi ? Sp 2-4 
; De > ien il importe de faire guerreau pays 
deFennemy. nj lebs #87. 

\ Queleſt le naturel des Rſhaguaona ments. 3 
| on \ Ot.0.DA48.2., 
| Quel regret & faſcherie eurentles Princes & 
| Selgneurs d*Eſpagne, de voir Vinuafion 

& Fyſuepation.de Portugal : 6&&quel:defir 

| 1L ont dele voir deliure. fol. 9.&:0. 

# Lamalicedela nation Caltillane, 8 leur de- 
Joyaure enners les eftrangers,quandiil {e 
preſente occaſio de dominer. fol.11.p.1. 


| Loriginedes Portugais & Caftillanss' fol. 12 
| Pag.1.&c. a . It be. © 
Inimije 


Ininitic des Caſtillans yers-lcs Pottugais, & | 
lacauſe. - i 54 folatz.pag.2, 
La loyaute des Portugais. - -' + fol.13.pa.2. 
Pourquoy Porrugal ne fut point remis en li- 
_- bberteFan 15 45! rape Roy D.Antoine 
-. y mena les Anglois:, 6 narration de ce 


. + VOYage. 2272 4: 4124: 80h 24cpag. 1. | 
| Riche >. rrouuees a Lisbone. fol. - ++ 
| Rajſon pour laquelle cn ceſte armee ont clte 
« . - .commiſes tant de fautes. fol.18.pag.2. 
Que te Roy Tres-chrettien, les Princes & Po- 
tentats de FEurope ont tres-grad: intereſt 
a cmpeſcherque lesPortugais ne yaccor- 
.- -dentauccle Caſtillan. - fol.2o0;pag.1. 
Deduction des raifons entre 'Autheur &'vn | 
- | Frangois, ſurle yoyageque doigent faire | 
les Francois en Eſpagne: & quelles pertes - 
ils- ont fait x faute de Fauoir cy deuanrt- 
EXECUTE. ?. 12 5 fol.20;pag.2. 
Quelle eſt la'condition de celuy quiaſfaulr, 
* . & deceluy qui ſe: defend. *fol.12.pa.2. 
Qne la tyrannie &cruaurte,la vie deshohneſte 
_ &desbordce eſt cauſe de la ruine des grads - | 


-Eftats & Monarchies. - fol.24:pag.1. 
Ta cauſe pourquoy le Roy Roderic perdit' | 
. FEſpagne. fol.24.pa.2. 


 Queles Angloisallansen Ef] agne ont auec 
+ tes Portugais contraint les Roys de Ca- 
.. ſtilleLdemangerla paix en toute humili- 
'te: & les conditids'c ſauantageuſesqu'ils 

- . onteſte c6traints dereceuoir d'eux; & la- 
- valcurdes Portugais, '& honorable teſ- 4 
. .moignagedu-RoydeCaſtille,/&la force | 
. de Portugal contreTF'Eſpagne, fol. 2 5.iufe- 
93654 29, "23 WIS. -- | 
$1 13e4 ; at \ 
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| Parodi ſoripeurentrer en Eſpagne, & facile- 


f Queen a'forcede Portugal, & negligence 


 Phihppgaddonne a la Coſmographie,& ver- 


- Comme les Caſtillans depuis 300. ansen ca 
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ment ruinerFennemy. fol.29.pag.2. 
Portugais iimpaticns quand il y va de Fhon- 
neuro, —— SE 
Cominenrt & par quel moyen le Roy de Ca- | 
ſille a fi facilement viurpe le royaume de | 
Porrugal, ..._ fol.3zo.pag.r. 


e Roy Antoine,& deſon coſcil:fo.32.p.1 A 
Les traictez illicites q Philippe fir auec Mu- | 
ley Maluco,, d'ow veint la perte dttRoy | 
Sebaſtia.& comentPhilippe ſe refiouiſt de 
la proſperite du Turc; & pourquoy il n's- | 
peiche point le Turc (comei1l peur faire 
aiſemet)de faire la guerre en Europe. 


i. .-* fol:32:pag.2. 
La deſcription de Portugal : fa grandeur, ri- 
- chelle'& pwiſſance. . ol. 3 5.pag.1. 


s hiltoires. fol. 37,pag-2. 


n'ont rien faict de bon fans lesPortugais. 
| , : fol.z8.pag.1. 
Que Portugal eſt la principale canſs de tou- 
| tes les guerres 6: revoltes qui ont eſte de 
puisFa 1 580.1uſques auiourd'huy,& ſera 
cncore fil'on n'y met ordre. fol.40.pa.r. 
Comme Philippe gourmande les eflec&tions: 
_- des Cardinaux & Papes. LOI; = 
-Quela ryrinie eſt auſli propre au Caltillan, q 
 lariſibilite a Fþ6me:-& que tout ce qu'il a 
en ce m6de,a cltc vſurpe par ſes: predeceſ- 
ſeurs,ou par luymeſme,iniuſtement & par 
puretyrannie.Quil y along temps que les 
redecclicurs de Philippe ſe ſeruer de poi- 
Ons - fol.41.pag.13 


La haine que les Eccleſiaſtiques 8&-teguliety | 
"Pofrugal ont. a Philippe Royde Ca- 
bd: ES fal.45.pag.2. 
Naturel des Portugais, fol.46;:pag.2. 
Ian 2:Roy de Portugal fleau & chaſtimer des 

. Caſtillans.ay: mefime lieu. _.: 7 

Que les PITUOIes d'Aragon, de Valence, 
Comte de Barcelonne, & autres:ſerigneu- 
ries appartiennent au ſereniflime Duc de 
Lorraine: & comme Fernand-biſayeul de 

© Philippe fur vn-des Maiſtres de Machia- 

- nel. LSE fol.48.pag.1. 
-Cruaure de. Philippe; & comme ilne fait au- 
Cane exception de perſonne, ſoit Pape, 
Nunce, Eueſque,&c. fol.49.pag.2. 
Philippe promet 8c. mil ducatrs pour tuer + 
_ Antoine.  _ fol. 51,pag.1. 
L'aucuglemet de ceux qui ſuiuent Philippe, 
Fexcuſent & defendent. fol. g2:;pag.r. 
Conſeil falutaire pour les ſublets vers leurs 


, 


Princes.  fol.53.pag.1. 
Renres que o___ tire parchacun an des 
Egliſes de Caſtille. ' fol. 54-pag.2, 


Offce faire par Philippe a Meſl. de 'E liſe 
pretedue pour faire la guerre au feu Roy 

| E700 2 fol. = ag.1. 
Combien il seſt pene de.troubler FEſftar du 
. feu Roy parle moyen de quelques chefs 
-tantd'vne religion que d'autre, fol.1. 


; | = 
Railon pour laquelle Philippe rendit: la cite 
- Arzile a Muley Hamer. fol: 57.pa.t. 
Ja difference quicſt entre les meeurs de Phi- 
| lippe-Roy de Caſtille, & Antoine Roy de. 
Portugal, . RT  - $7-Pag.r- A 

#4 - v6, bed 


1 La cauſe pourquo | Antoine refuſe le moyen 


de recouurer ſon Royaume. .. .. -fol.58. 


| * "4 Go . + & 225. UY 
O 28, de Philippe a Antoine. fol.y8-pa.z, 
Explication promiſe par ÞAutheur. fol63. 


S1 = ouller ne fuſt veny, le _ cuſt eſte 
rins. fol,63.pa.2. 
 Auila, | fol.65.pag.1. 
S1mAncas. fol.65:pag-1. 


Sentence donee parles lacquais contre PAr- 
- cheueſquedeTolede. fol.65.pag.2. 
Celorique,.' © fol.66.pag.1. 


Chaſteaude Coimbre. fol.66.pag.2. - 


Roy de Caſtille.  fol.67.pag.2, 
Egbert premier Roy d'Angleterre. tol.6g. 


ag.1. | | | 
Ca lane, Caſtille. fol.69.pag.2, 
Raiſon pourquoy Braga ſe dit-Primat TE. 
* ſpagne. BY on  fol.70-pag.r. 
Tolede, Cordua, 8c. remis en liberte. folk. 
© 70.pag.z. & 2.f01.119.pag.1. >: obo 
Citez. |  fol:70.pag.2. +, 
Vulles. | ah fol.71.pag.1s 


__ 
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by 
mes 


| augmentations, 

en queoy ie ſtay pews negligent, pour ce 

ſx obmais de | de choſes au tant dignet 

deftre-miſes en: F Indice , comme les autres. Et partant 
be VOres 


oe Leif. 
| IOEL 2. 


.” Refiduum erucz comedirlocuſta, & reſi- 
duum locultz comedir brucus : & reſidu- 
um bruci comedir rubigo. Expergiſcimint 
ebrij,& flere & viul:ce 6nes qui bibitis vin 
in dulcedine: quoniam perijt ab ore veſtro. 
Gens enim aſcender ſuper terram meam, 
fortis.'& im numerabitis dentes ejus,vt den- 
tes leonis: & molares cjus vt catulileonis. 


L x TR A D. L' Autheur m'auoit donne lexpli- 


pation de ceſte Prophetic, fait anec un'tan induſtrieux 
artifice,qu'il m'a fait acrore queelle reellement $enten- 
doit dela France , & que les nations qui monteront ſur 


Is terre de Dien, ſont les Eſpagnols,montrant qu. ils poſ- 
ſedett wne grande ts Ia meilleure partie de | Europe , 
rout le nouneau monde,qui egale preſque le vieil: & par 
be moyen de Portugal , tienncnt en ſubiettion F Afrique 
anecl Aſie. Mais ie ne ſpay par quel malhenr i ay perdss 
ladite explication. Duand el auray retiree de luy,ie pro- 
mers Is communiquer & tout le monde. A Dien. 


a» 


promets de payer ceſte dehte quelque iour auccplus 


rn _ 


——_ 


